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Le “one man car” ailleurs et ici
*

Ce que le Globe de Toronto en dit - Comment se­
couer l’apathie de nos corps publics - Reine et
peuple-roi
Plus on va cl moins il est possible de comprendre quelque 

efeose dans l'introduction des tramways dits une man car. 
S’aait-il d’un brevet dans l'exploitation duquel la Compagnie 
des tramways serait intéressée? Cela pourrait expliquer son 
obstination et sa bizarre laçon de ^procéder, mais cela seul.

On nous a cité les exemples des autres villes pour nous 
incliner à la patience et nous prouver qu’ailleurs le système 
donne d'excellents résultats.

Tous les jours ou presque, depuis quelques semaines, dans 
ses articles dè rédaction comme dans ses articles de nouvelles, 
le Globe de Toronto (grand journal libéral) proteste contre le
one man car. , . ,, . o

Il établit par ses enquêtes, cc que nous sommes bien a meme 
de constater ici, que le mouvement de tram est singulièrement 
plus lent que celui des autres. Ce qui a deux résultats 
évidents : ralentir le roulage, de tous les tramways engages sur 
la même ligne de même que de tous les automobiles tenus par 
la loi de stationner derrière un tramway en arrêt.

L’autre effet, c’est de diminuer la sécurité du public.
Le wattman-oonducteur ne peut à la fois surveiller ce qui se 

passe dans son tramway, donner des renseignements, guetter les 
haltes, faire la monnaie, et observer attentivement la rue. A 
Toronto, il s'est produit plusieurs accidents. Chaque *e
w a 11 rn an-co n d uc t eu r a été congédié par un fonctionnaire subal­
terne et réengagé par les officiers supérieurs parce quit était 
impossible de le tenir responsable de cet accident. Tl avait, cha­
que fois, une justification valable.

* * *
Ce sont là les deux principaux effets. Il en est d’autres.
Selon la formule adoptée par le Globe, le One man car gives 

a ride but not a service, c’est-à-dire qu’il transporte tout bête­
ment les voyageurs mais quit n'a pas d’égards pour eux.

A Montréal, avant l'introduction des portes articulées, qui 
isolent le conducteur des voyageurs montants, mais surtout dans 
les autres villes, les conducteurs montraiont de l'empressement 
à aider femmes, vieillards et emfants à monter ou à descendre 
des voitures. C’était manifester de la courtoisie envers les 
clients de la compagnie. C'est ce que les Anglais appellent 
service.

Comment peut-on compter que le pauvre malheureux en­
fermé dans sa cage et pris par la manoeuvre de son tramway 
puisse être du moindre secours pour les voyageurs? Il les ignore
forcément. .

Il ne peut en résulter qu'une diminution de clientele pour 
la compagnie et partant de revenus. Seuls les vieillards et les 
femmes voyageant avec des enfants, qui y sont obligés à tout piix 
à cause de la modicité de leurs ressources, continueront de pren­
dre les tramways comme les voyageurs plus jeunes. Les autres 
dans cette catégorie prendront taxis ou autos particuliers.

Enfin la brutalité inconcevable avec laquelle les tramways 
sont pris d’assaut aux haltes importantes est singulièrement 
accrue. L'entrée est étroite et ^écoulement des voyageurs, lent, 
à raison même de l'étroitesse de cette entrée.

Les employés syndiqués protestent contre l'emploi de ce 
tramway. Ils font de meme à Toronto. La Commission, qui 
exploite*les tramways, avait prétendu que leur président inter­
national favorisait lé svstème, mais ils ont prouve que la vérité 
était à l’inverse. M favorise le système dans de toutes petites 
villes, et le condamne dans les grands centres oii le fonctionne­
ment impose une application trop exacte et trop fatigante de la 
part du préposé à la manoeuvre.

$ 4e

Qr qui est chargé de le faire observer? La Commission.
Harcelons donc la Commission; mais harcelons aussi nos 

représentants au conseil.
Us prétendent n’avoir d’autre droit et d’autre pouvoir que 

celui de crier, liaison de plus pour ne point le négliger. Qu’ils 
crient. Pour le moment ils sont aussi tapageurs et aussi actifs 
que des huîtres en baril.

Comme l’un des auteurs de la charte des tramways nous a 
soutenu qu’elle ne confère pas un monopole à la compagnie, 
pourquoi ne songerait-on pas à susciter une compagnie d’auto­
bus indépendante? Ce serait une expérience à faire.

Louis DUPIRE.

ün comprendrait à la rigueur que la Compagnie eût recours 
à ce système pour diminuer la congestion, s’il accélérait la rapi­
dité du trafic. Il ne l’accélère pas.

On comprendrait qu’elle y recourût, s’il «’existait pas de 
moyens efficaces de diminuer la congestion, mais il en existe. 
Le tramway avec remorque réduit les frais d’exploitation, puis­
que trois hommes y font le travail de quatre, et cependant assure 
le décongestionnement. Ce qui est vraiment étonnant, c’est qui 
leur nombre ne soit pas doublé et que sur certaines lignes il n’en 
circule aucun.

Avant la création du One man car, on a lancé 1 autobus. 
L'autobus donne à l’heure actuelle un service très imparfait 
parce qu’il n’est pas du type qui convient à une grande ville 
comme Montréal. 11 devrait être à deux étages, avec impériale 
fermée comme à New-York, d’autant plus qu’il ne sc présente 
pas de cas ici comme dans ces villes où il soit contraint de passer 
sous les voies de tramways élevées, relativement basses, malgré 
leur nom, ce qui offre certains dangers. Il opère en tout cas une 
sorte de sélection, il diminue le nombre des voyageift's en tram- 
way.

‘ Pourquoi ne fait-on pas circuler les autobus dans l’est? 
Pourquoi pas dans des rues parallèles à la rue Notre-Dame ou 
dans la rue Notre-Dame elde-même, dans les endroits où elle 
n’est pas congestionnée? Car la congestion depuis l’ouverture 
do la rue Sherbrooke est est beaucoup ralentie, sauf dans le 
centre. * * *

Pourquoi donc impose-t-on à tout prix le one man ear, 
qui Iransnorte mais ne dessert pas?

Nous voudrions le savoir. Mais comment le savoir? La 
Commission dort. Le maire approuve. Oui, cet unioniste ap­
prouve ce que les unionistes, ses camarades, désapprouvent.

Il es! malheureux que ceux-ci ne puissent gagner a leur 
cause la reine de Roumanie, ou Quelque autre personnage de 
sang royal. On verrait alors Médéric se trémousser.

Le peuple-roi roi d’un jour d’élection — n’a jamais été 
l'objet rl'un tel empressement. Ainsi on dumpe de nouveau 1rs 
gens à Hochelagn et M. Martin, nous en sommes sûr, ne le sait 
même pas.

Toute cette exploitation dont nous sommes victimes, nous 
< n sommes aussi responsables. U suffit d’agir. La Commission 
du tramway est là pour nous entendre. Le contrat dit en toutes 
lettres (article 13, nombre malchanceux!) ; "Lu Commission 
devra entendre et décider toute plainte on demande qui sera 
portée devant elle, verbalement ou par écrit, par toute personne 
quelconque."'

Le téléphone n'a pas été inventé pour rien. On devrait 
chaque fois qu’un pareil dumping se produit appeler les com­
missaires. Mais ce serait injustice de ne pas appeler les éche- 
vins intéressés, fût-il tard. Ix-s réveiller serait excellent. C’est 
exactement de çe qu’ils ont besoin. Ils dorment, voilà tout le
mal. . . . . . -Il est sot de continuer à tolérer un service aussi insultant
pour la population.

Los transparents des tramways n indiquent pas la route 
qu’ils suivent neuf fois sur dix. L’est une violation du contrat

Il est impossible de savoir si on peut aller jusqu’au bout de 
la ligne sans être dampé. Os» une vidât ion du contrat.

fl est pro rule impossible d’avoir un siège, dans presque tous 
les tramways il y n congestion effrayante c'cst une violation 
du contrat ’ et ventilation insuffisante, c’est une violation du 
contrat.

Silhouette du jour

M. Du TREMBLAY
Ce petit homme glabre sculp­

té par ses soins ei de son vivant 
dans la pierre d'un bas-relief 
pompeux ne respire, pas; il 
aspire.

Jeune avocat inconnu, il vou 
lut être député. Député, il re 
chercha le Conseil législatif. 
Conseiller, il aspire au Sénat. 
Profane de la navigation et des 
transports, on parla pendant un 
temps de lui à la présidence de 
la Commission du port de 
Montréal. Méconnu de la Pres­
se, il en devient le maître. Di­
recteur de journal sans être 
journaliste, il projette de s’an­
nexer la Patrie, de réussir le 
trust des journaux français à 
Montréal, d’en faire rédacteur 
en chef ÎMdébaiiche. Du Quous- 
que non asc end am fameux, il 
fait sa règle de vie; et s'il ne la 
porté au blason flambant neuf 
gravé sous le porche du plus 
parifenu de ses hôtels, il le tra­
duit ainsi: A quoi ne puis-je 
aspirer?

Tout ou presque lui réussit. 
La Bruyère, s’il ressuscitait, le 
mettrait dans ses Caractères. 
Arrivé, décoré, vernissé, il est 
serviable aux grands et aux 
puissants, souple devant les 
partis politiques, audacieux au­
jourd’hui, demain complaisant 
et modeste, preste à se hisser 
sur la clôture, à en descendre 
et à'y remonter, flairewr et ha­
bile dans Iimmeuble, entendu 
dans le bâtiment, expert aux 
lancements financiers, heureux 
dans ses mille et une entrepri­
ses, prudent, avisé et retors, in­
sinuant et riche de ressources, 
ne se livrant jamais s’il se pro­
met souvent, parti de loin et 
rendu partout. On ne dit plus : 

.orenzo le Magnifique, mais 
'amphile le Magnifique.
Il convenait qu’il devînt mai- 

ire de la Presse. Ne se ressem- 
Ment-ih pas l’un d Vautre en 
tous ces traits : amour de l’éclat, 
somptuosité des façades, dé­
dain de l’impopulaire, adula­
tion de la faiseur publique, ab­
sence d’horizons larges, oubli 
des évolutions, communauté 
des origines et rapidité de la 
fortune?

Paul DU LAC

La conférence impériale

La majorité des délégués ne semble pas priser 
très fort les obligations des traités de Locarno

complet bleu-marine". Il a même 
fait à la Patrie “une déclaration </ui 
était bien celle d’un qentleman \ 
Mais la Patrie qui semble tout à fait 
rassurée, doutait-rlle donc de son 
chef, jusque-là?

Fanatisme?
Parce que nous avons posé la 

question de savoir si le ministère 
de la trésorerie provinciale doit 
être chasse réserver à des titulaires 
de langue anglaise, le Chronicle- 
Telegraph fait entendre que nous 
voulons dépouiller de leur repré­
sentation dans le cabinet provin­
cial les électeurs de langue anglai­
se. Si le Chronicle-Telegraph com­
mençait par nous expliquer com­
ment il se fait qu’il est à peu près 
impossible, SM) fois sur 100, d’avoir 
du français à la Trésorerie provin­
ciale et si ce n’est pas là de la mau­
vaise volonté la plus manifeste 
chez des fonctionnaires de langue 
anglaise, — et même chez certains 
qui sont de langue française, mais 
veulent faire leur cour au ministre, 
— nous pourrions revenir sur le 
sujet. L’accusation de fanatisme 
lancée par le Telegraph est fort 
commode pour rompre les chiens. 
Mais elle porte à faux. 11 ne s’agit 
pas de fanatisme, mais de respect 
des droits du français dons une 
province française en majorité.

Un musée régional
M. le juge Pouliot, de la Cour su­

périeure, a exprimé l’autre jour, à 
l’ouverture d’un terme de ce tribu­
nal. a Arthahaskaville, son étonne­
ment douloureux de voir l’ancienne 
maison de campagne de sir Wilfrid 
Laurier dans un état d’abandon 
et de délaissement inqui Haut et pro­
posé qu’on en fît un endroit de pè­
lerinage patriotique “ea la conver­
tissant en musée régional”. La pro­
position est sensée. 1' devrait y 
avoir un peu partout, chez nous, 
des musées régionaux, établis de 
préférence dans des endroits bien 
connus, où l’on’ des sou­
venirs des hommes importants, des 
pionniers de tel ou tel coin de pro­
vince et des anciennes industries 
domestiques. Le projet vaut qu’on 
s’y intéresse et qu’on l’étudie à 
fond, pour v donner suite avant 
longtemps.

G. P.

L’Etat libre d’Irlande et TAfrique-Sud y sont opposés — L'Australie 
teuse — Quelle sera l’attitude de M. King? — Un mémoire du 
du Board of Trade de Londres sur le commerce impérial

est don- 
président

PROTECTORATS, COLONIES ET TERRITOIRES SOLS MANDATS

Londres, 21 (Par George Hamble- 
ton, correspondant de la Canadian 
Press) — Les premiers ministres 
des Dominions ne feront pas con­
naître leur attitude au sujet des af­
faires extérieures avant la semaine 
prochaine, probablement lundi.

Quoique l’on ait observé le plus 
grand secret au sujet de la commu­
nication de sir Austen Chamber­
lain à ce sujet, on comprend qu’il 
n’a rien dit qui soit de la nature 
d’une invitation aux Dominions

vernement King n’est pas en faveur, le premier ministre Ht tire d'Aus- 
de la ratification des iraités de Lo- tralic est celui qui expose plus pai- 
carno par le parlement canadien, il ' ticulièrcment à la conférence im- 
n’a qu’à ne pas le soumettre aux j pédale le 
Communes. Dans un tel cas, le Ca-1 l’Empire,
nada resterait naturellement en de- bien qu’on doive ne pas désirer des

constitutions écrites en toutes tri 
ires. Mais si, sur les aspects polili-

Il iv il l « vviiiv » s. m». y **•*

le point de vue matériel de 
r, bien qu’ils s'aperçoivent

hors de cette entente.
LE COMMERCE IMPERIAL

pour qu’ils assument les obligations of Trade, a exposé aujourd’hui de

Londres, 21, (Par câble de Geor­
ge Hambleton, correspondant de la 
Canadian Press). Sir Philipp 
Cunliffe-Lister, président du Board

des traités de Locarno. Mais il a, 
parait-il, fait ressortir les avantages 
de ces traités#dnns les relations 
mondiales.

A mesure uqel a conférence avan­
ce, il devient de plus en plus évi­
dent que les obligations des traités 
de Locarno ne sont pas populaires 
chez la majorité des délégués des 
Dominions. On considère que l’Etat 
libre d’Irlande et l’Afrique-Sud y 
sont opposées et que l’Australie est 
douteuse. Le premier ministre King 
n’a pas encore défini son altitude, 
mais chez les personnes qui l’entou­
rent, on doute fort qu’il soit dispo­
sé à recommander l’adoption de ces 
traités au parlement canadien.

La résolution que les Communes 
ont adoptée au sujet des traités pré­
voit qu’un traité exigeant une sanc­
tion militaire ou économique ne 
peut devenir effectif avant que le 
parlement l’ait adopté. Mais on fait 
remarquer que le gouvernement ne 
pourrait pas soumettre à la Cham­
bre une motion recommandant de 
ne pas adopter un traité. Si le gou-

vajit la conférence impériale les 
problèmes du développement de 
l’Empire et du commerce Impérial.

Aujourd’hui, les délibérations de 
la conférence impériale sont divi­
sées en deux sections: d’abord une 
déclaration de sir Philipp Cunliffe- 
Lister sur les questions économi­
ques et en second lieu, une décla­
ration de M. Amery, secrétaire 
d’Etat pour les affaires étrangères, 
sur la situation des colonies, des 
protectorats et des territoires sous 
mandats.

Sur cette question des territoires 
sous mandats, les délégués de 
j’Afrique-Sud, de la Nouvelle-Zélan­
de et de l’Australie ont fait des dé­
clarations. Comme le Canada n’a 
pas de territoires sous mandats, 
sous l’égide de la Société des na­
tions, ce pays n’est pas directement 
intéressé à cette discussion.

L’OPINION DU MANCHESTER 
GU A RDI AN

Le Manchester Guardian note que

ques, le premier ministre Bruce est 
en faveur de l’élasticité et do la li 
berté, d’autre part, il est en faveur 

i d’un document écrit sur la ques­
tion économique, «joule le Man­
chester Guardian.

D’un autre côté. M. Hcrlzog, de 
l’Afrique-Sud. toujours d’après h* 
Manchester Guardian classe le pro­
blème économique après le problè­
me politique. Son point de vue con­
corde avec les idéals actuels de la 
politique impériale.

Cependant lorsque le premier 
ministre Bruce demande à la con­
férence le développement vérita­
blement coordonné dos ressources 
de l’Empire”, il demande, en fait, 
une chose tout à fait étrangère a 
l’esprit de la politique impériale et 
de la liberté de scs parties consti­
tutives, ajoute le Guardian.

Ce journal continue: “On accor­
de moins de sérieux au fait que M. 
Hortzog doulerail du désir de 
l’Afrique-Sud de rester indéfini­
ment dans l’Kmpire à moins qu’on 
lui accorde un status dont il appa­
raît effectivement jouir actuelle­
ment. qu’a nfait que le premier mi­
nistre Rruce douterait de la volon-

(VOIR AUSSI EN PAGE 2)

M. Bourassa en
Irlande

tion irlandaise prévaudraient sur 
tous les obstacles, d’ordre extérieur 
ou intérieur. --Ceci vise, évidem­
ment, les difficultés locales où l’ora­
teur ne voulait point entrer.

Il espère que, maintenant que 
l'Irlande réorganise sa vie publique, 
économique ei sociale, elle devien

Billet du soir

Bloc-notes
M

Pro domo

mon ne un centre de pensée et une 
cause de fierté. L’Irlande, a-t-il 
ajouté, deviendra une puis­
sance dans le monde, dans la 
mesure où vous, qui êtes ici, exer­
cerez votre influence morale sur

C'est entendu, le reporter doit 
avoir de l entregent, de. l'agilité; il 
doit connaître le droit, la mécani­
que, la médecine, la boxe, la phar­
macie, le monde, la diplomatie, la 
philosophie, la police, l'acrobatie, 
les juges, les pompiers, les avocats, 
les voleurs. 1rs riches et les pauvres, 
les prills et les grands, les marins et 
les conducteurs de trams, l'anglais, 
le français, sa grammaire ri celle 
des autres. Il doit être partout, tout 
voir, tout entendre, et surtout — et 
cela vous y compte: fort — rappor­
ter fidèlement tout ce qu'il n vu et 
oui.

C'est ce qu'il fail ou du moins 
c’est ce que vous croyez qu'il fait. 
Il vous rapporte, ordinairement, ee 
qu'il a vu et entendu, et il vous le 
rapporte aussi bien que possible, 
quelquefois en abrégé, lorsque le 
chef de nouvelles, qui n'a plus 
grand espace dans son journal pour 
foui écrire ce qui s'est passé sur la

“Chez Wilson
On croit à tort que la reine de 

Roumanie vient d’arriver en Amé­
rique du Nord pour la première
fois. Elle y serait déjà venue il -y-, —
Y a plusieurs années, si l’on cn|f(°*,ù? terrestre, lui dit; l. accident 
croit le journal le mieux informé 
de Montréal. Elle aurait même été 
l’invitée d’un ancien président des 
Etats-Unis avant d’être il y a quel­
ques heures celle du président Coo- 
Hdge. Car on pouvait lire hier, en 
première page du journal qui "fait 
rayonner la vérité par son puissant 
service d'information" que la reine 
Marie de Roumanie a été “l’hôtesse 
de Wilson" à la Maison Blanche. 11 
faut croire alors que ce n’est pas le 
premier voyage en Amérique de 
cette reinq des Balkans; ou bien 
l’on nous en a conté de belles, il y 
a quelques années, quand on nous a 
dit que l’ancien président Wilson 
était mort, qu’un autre président du 
nom de Harding le remplaça, que 
celui-ci mourut à son tour et que 
les Etats-Unis ont élu un succes­
seur à M. Harding, qui s’appelle 
Coolidge. Comment se retrouver 
dans tout cela, s’il est vrai que la 
reine de Roumanie n été avant-hier 
l’”ftdf<s,te de Wilson" n la Maison 
Blanche? Fréquentc-t-elle les “es­
prits” et les “spirites"?

“L’air d'un gentleman"
M. Guthrie. le chef conservateur 

intériniaire. était de passage hier à 
Montréal. Los journaux l’ont envoyé 
interviewer. Il s’v est prêté de très 
bonne grâce. Un journal a même 
trouvé qu’”// avançait d'un nas qui 
révélait une sobre nervosité ,— M. 
Guthrie, s’il Ht le français, goûtera 
fort cette sobre nervosité. — et que 
"c'était le plus beau spécimen psy­
chotonique de pleine et entière 
franchise que nous ayons vu", ee
Îui n’est pas un mince compliment, 

e ta part du journal de M. D.-O, 
L’Espéranre, qui s’v connaît en 
"spécimens psyrhnlnqiqnes”. Il y a 
plus. î.a Patrie, journal conserva­
teur. n découvert que “t/honorable 
Hugh Gnthrie n l'air du véritable 
gentleman, vèlu d'un impeccable

te la rue Saint-Denis? Cinq lignes. 
L'affaire de Jnlietfc? Dix lignes au 
plus. Cette manchette sur huit co­
lonnes, rèdulsez-mot çà à cinq co­
lonnes, il me faut trois colonnes 
pour l'incendie de Sainte-Apocalyp­
se, dix personnes de brûlées. Cou­
pe:, coupez! .Serres, serrez! tassez, 
tassez!"

Comme vous voyez, le reporter 
rapporte fidèlement, mais il résume. 
S'il n'avait qu'à résumer!

Mais ce n’est /ms tout. Ainsi, l'au­
tre soir, je venais d’assister à une 
longue assemblée politique. Après 
m ètre efforcé toute la soirée rie sui­
vre un maigre fil d'idée dans l’éche­
veau bien emmêlé d'un tas de pa­
roles, je me disposais à m’en aller 
me coucher, la tète lourde de Ionie 
In fumée du tabac et de celle des 
discours, lorsque l'orateur le plus 
prisé de l'assemblée s'approcha de. 
moi, bonhomme, et me dit comme 
ea, entre deux jets de salive jaune: 
"Ecoute, mon petit, tôt qu'as de l in- 
dueatinn, faut qu’tu m’arranges mon 
speech pour qu'y paraisse ben. Tu 
sali, j’pcur ben dire, tu Tas VU. 
mats j'pcux pas aussi ben écrire et 
faut qu'tu m'flnnnes qnèqn' chose, 
tir correct."

l.r lendemain, j’ai rapporté fidè­
lement tout ee que Tondeur vopu- 
luirc avait dit In vrille; mais je me 
suis permis tic traduire son discours 
en français, car. parmi nos poiilf- 
riens, fous ne varient pas français; 
quelques-uns, A Tlnvrrsr des Egyp­
tiens, n'ont pas une écriture phoné­
tique. mais un langage phonétique, 
si Ton peut dire. Dr sorte que le 
petit reporter, en plus de tantes les 
seienees énumérées plus haut, doit 
encore pontmir traduire A ta volée; 
alimaux en animaux et gréphonone 
en phonographe, égronomes, c'est 
agronomes et Hcenrdion doit rede­
venir accordéon, timhnit, c'est tom­
bait et hvpotiqué, c'est hypothéqué; 
t

Les journaux d’Irlande nous ap­
portent des comptes rendus assez 
détaillés du banquet offert à M.
Bourassa, le 11 octobre, par le ca­
binet de l’Etat libre d’Irlande.

La réunion était présidée par le 
chef du gouvernement, M. Cosgra- * 
vc, et Ton notait parmi les person-j'

Inès présentes, le ministre des Fi-.^^ 
nances, M. Blythe, le ministre toutes les Mandes éparses à tra- 
Af fa ires extérieures, M. Desmond j vers jr mnn<te. Quand vous serez 

j Fitzgerald, le ministre de Tlnstruc- en d’apporter cotte grande
tion publique, M. O’Sullivan, le pro- conitrit,uiion a la civilisation mo 
cureur-général, M. Costello, le mi­
nistre nés Postes et Télégraphes,
M. Walsh, le ministre de la Dé­
fense M. Hughes, le secrétaire du 
Conseil exécutif, M. Diarmuid O’He- 
garty, le professeur John MacNeill,
M. Richard Mulcuhy, M. Rayes, et 
le secrétaire du ministère des Af­
faires extérieures, M. Walsh.

C’est M. Cosgrave qui a proposé 
la santé du directeur du Devoir. —
M. Bourassa, a dit le chef du gou­
vernement. a toujours compris ITr- 
lande et c’est de quoi le peuple ir­
landais lui sera toujours recon­
naissant, ainsi qu’à cette partie du] 
peuple canadien dont il est le di­
gne représentant. Il « ajouté que j 
le peuple d’Irlande s’était toujours! 
senti une forte (Sympathie natu-l 
relie pour les Canadiens français.

M, Fitzgerald, le ministre des Af­
faires extérieures, a fait observer 
nui la fidélité du peuple canadien 
français à s» langue, la ténacité 
avec laquelle il Ta conservée cons­
tituent pour le peuple d’Irlande un 
grand exemple et une leçon.

La majorité de* Irlandais parle 
aujourd’hui l’anglais, a dit M.
Fitzgerald, mais nous c-royons que 
ec n’est que temporaire et que, 
comme les Français du Canada, 
nous parlerons plus tard le langage 
de nos pères et que nous conserve­
rons un type de civilisation qui 
nous sera propre.

Dans sa réponse, M. Bourassa a | 
fait un exposé général de la situa- ! 
tion canadienne et de notre his-.j 
toire, et dit pourquoi nous nous 
opposons à ramérleanisation du 
pavs.

Il a déclaré qu’ïl aimait assez 
l'Irlande pour aimer tous ses en­
fants et qu’il espérait que le jour 
viendrait où l’esprit d’unité et la 
confiance «tans Tnvcnir de la

à faire qu'à être les instruments 
des nations impériales et domina­
trices [“Ireland, he declared, ivill 
become a power in the world in a 
degree in which you here exercise 
your moral influence upon the seaj- 
tered Ireland the world over". 
When they mere in a position to

dra pour tous ses fils à travers le i mcr/fc that great contribution t<
modem civilisation and take up 
that inheritance of the past, hr 
hoped they would advise the. des 
rendants of the Irish race that they 
had something hetler to do than he 
instruments of Imperial dominat- 
Inq nations. Compte rendu dr 
VIrish Independent, qui indente el 
souligne ces dernières lignes!.

* * *
Au cours de son rapide passage 

e«n Irlande, M, Bourassa a rencontréderne et de recueillir eet héritage
du passé, j’espère, dit M. Bourassa, . „ , . .
que vous direz aux descendants de' les hommes en vedette de tous tes 
la race irlandaise qu’ils ont mieux partis irlandais.

Un exemple significatif...
Et qui peut être suivi - Pour tenir les amis au cou­

rant de la vie canadienne — Une offre spéciale
Un ami arrivait hier des Etats-Unis. Il venait de passer plu­

sieurs jours chez des parents et des amis dans certains centres du 
Massachusetts. Certains de ceux-ci ont quitté IcCanada depuis trente 
et quarante ans, les autres sont nés là-ba-s. Us ont donc forcément 
un peu perdu le contact avec la vie canadienne.

Et notre ami nous disait en arrivant: Voici deux abonnements 
que vous voudrez bien adresser à Messieurs (suivaient les adresses). 
C’est chez eux qu'on se réunit le plus souvent et cela formera dans 
ces milieux un courant de vie canadienne. Quand paraîtra un 
article qui me semblera de nature à intéresser plus particulièrement 
mes amis de là-bas. je vous ferai faire des envois spéciaux...

Voici un exemple significatif et qui peut être facilement Imite. 
Combien de nos amis pourraient ainsi assurer à leurs amis des Etats 
Unis une meilleure connaissance des choses canadiennes! On ne 
peut pas faire tous les jours des lettres personnelles: le journal, lui. 
s’en va là-bas tous les jours, que vous y pensiez ou non.

Parfois, il suffira de faire connaître à vos amis le journal can* 
rlien pour qu’ils s’y intéressent ensuite d’eux-mêmes, et c’est à quo; 
vous sers’irn notre dernière offre.

En voici le détail
CETTE OFFRE

POUR tn.oo
’Devoir” quoll-

na

une span de jouaux devient un atte 
luge de chevaux et canner des con- 
sarves. vent dire mettre des légumes 
en conserve. Il faut aussi savoir, si 
vous êtes reporter, que le laite, c'est 
du simple lait de vache et que siner 
des papiers veut tout simplement 
dire les signer. Morial, r'rst Mont­
réal. In ville A charte voyageuse, 
surtout ne lise: pas chatte, elle a si 
souvent change de poil!

C'est donc plus difficile qu’on 
pense d'étrr petit reporter de rien 
du tout et de rapporter fidélemrnt 
tout ce qu’on n entendu et vu, en­
tendu, surtout. J1% é\ (J

LIRE EN PAGE 2:
I,e joumalismr mrnr 

partout . .. “Dr* décou 
vreur», par Emile Bcnoiwt.

tout le monde, au Canada, pourra donc recevoir le 
dien d’ici le mois de janvier,

EN VILLE
Cette offre de 81.00 ne peut malheureusement s’appliquer ni à la 

ville de Montréal, ni à sa banlieue, à cause des conditions du service 
postal, mais nous faisons à nos amis de Montréal, rie la banlieue et de 
tous les endroits où le journal se vend dans les dépôts, une offre
SP<"RU'lf'' FOUR #1.50.
ils peuvent obtenir aux bureaux du journal, 33fi, rue Notre-Dame est. 
Montréal (téléphone, Main 74()0>. un carnet de coupons qui leur per­
mettra d’obtenir le journal dans les dépôts, pendant la même période 
de temps. Chacun de ces coupons est échangeable, dans tous les 
dépôts, contre un numéro du journal.

AUX ETATS-UNIS
Beaucoup de Franco-Américains tiennent naturellement à sc 

tenir au courant des choses du Canada.
Pour ftl.Sil). ils pourront, eux aussi, recevoir le Devoir quoti­

dien d’ici le 1er janvier.
POUR LES REMISES

Il va de soi que tons ces abonnements spéciaux sont rigoureuse­
ment payables d’avance. Faire les remises par mandat postal ou 
chèque payable nu pair à Montreal, à Tordre du Devoir.

LE SUCCES
Il faut ajouter que retic offre obtient un gro» succès, un succès 

qUi devrait stimuler tous roux qui n’ont pas encore tenté ce genre de
pn.pagand ^ exemple, ce que nous écrit un nouvel abonné:

Vo/rr journal est honnête, bien fait, pas trop long; il n'y n 
aucun danger à le laisser tnmber entre les mains des enfants, 
surtout, il dit la vérité, et II la dit aver courage.

Il dépend de nos amis que ee succès s’accroisse encore.
Qu’ils fassent connaître le journal autour d’eux, qu’ils s'abonnent 

et fassent abonner leurs amis,
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Conférence impériale

DEUX SEANCES CONSACREES 
AUX AFFAIRES EXTERIEURES

Le eoniniuniqué officiel qui en relate les délibéra­
tions est un modèle de réticence — Les délégués 
remettent leurs déxrlaralions à la semaine prochai­
ne sur la question des problèmes de politique
étrangère

LA PRESSE ANGLAISE ET LE 
M. HERTZOG

DISCOURS DE

Londres. 21 (Par (ieorjfle Hamble- 
ton, eorrcspoaictant de la Canadian 
Press) La conférence impériale 
s’est mise au Irafvail hier. Après les 
formalités de la veille, les délégués 
sont revenus en habit de ville pour 
se mettre au travaiL

Ij'S.deuN SKwm'es d’hier ont été
consacrées à la déclaration de sir ........
Austen Chamberlain sur les affaires lonnes 
extérieures. Mien de C4- qu’il a dit 
n’a été rendu public. Mais il est cer­
tain qu’il a touché en passant à la 
question du traité de Locarno. Il 
reste à discuter si les dominions y 
adhéreront ou non*

D'autre part, les délégués ont re­
mis à la semaine prochaine leurs 
déolnnèions sur les questions exté­
rieures. Kh attendarrt. la conférence 
s'occupera des autres questions.
Quoique {les Dominions n’aient pas 
encore frtit connaître leur attitude 
au sujet rie la nittficafion de ces 
traités de fjoearno, on a générale­
ment l'impression que la majorité 
d'entre eus ne sont pas prêts à as­
sumer les obligations qui en décou­
lent.

MODELE .DE RETICENCE
Le communkiué officiel de la con­

férence qui a été publié hier soir 
est un modèle de réticence. Il cou­
vre deux pactes de papier ministre. 
La première contient la liste des 
noms des défagués présents, t.a se­
conde le texte d’un message du roi 
en réponse à t' déclaration de loy­
auté des délégi*"'. Quant au discours

de sir Austen Chamberlain, on se 
contente de dire qu'il a ensuite 
commencé à parler. Puis on ajoute 
que sir George Lloyd, haut commis­
saire britannique en Egypte, a fait 
une déclaration sur la situation 
dans cet Etat.

Les journaux de Londres com­
mentent longuement, dans leurs co- 1 
lonnes de nouvelles et non en édi­
torial, les franches déclarations de 
M. Hertzog, le premier ministre 
d'Afrique-Sud. au sujet du peu de 
confiance qu’a l’Afrique-Sud dans 
sa prétendue égalité avec les autres 
parties de l'Empire, Vf. Hertzog a 
ajouté alors que son pays aura con­
fiance dans son statut lorsqu’il ces­
sera d’être sujet à discussion et 
qu’il sera reconnu par tous les pays.

Le Fiait a S’ews intitule la nou­
velle “la surprise de M. Hertzog.1 
Ce que veut l'Afrique-Sud. Recogni-! 
lion complète de son indépendant 
ce." Le liai h/ Express parle de “la 
grossière réclamation de l'Afrique- 
Sud.’’

Parlant du même discours, le 
London Star dit espérer que M. 
Haldxvin appliquera “le sirop cal­
mant aux lieux communs* politi­
ques’’. Le même journal ajoute que 
si M. Hertzog veut faire reconnaître 
sa façon de traiter les indigènes de 
son pays, il sera difficile de garder 
IIAfrique-Sud au sein de l’Empre 
parce que celui-ci a pour politique 
de reconnaître l’égalité de tous ses 
citoyens, quelle que soit leur natio­
nalité ou leur race,

NOS RICHESSES
NATURELLES

UNE CONFER ENGL DK M. G. T. 
ROSS DEVANT L'ASSOéiATIOS
UE pvhucite

M. G. T. Ross, ingénieur minier; 
parlant hier au déjeuner-causerié 

j hebdomadaire de l’Association de 
; publicité, a déclaré que trop peu rie 
nos Canadiens connaissent nos ri- 

! chesses naturelles.
Les mines du Canada, dit-il, occu­

pent Ja troisième place par leur im­
portunée, dans la classification de 
nos industries canadiennes.' La va­
leur des produits manufacturés pro­
venant de nos mines est de ÿ224,- 
UOO.UOÜ et plus de la ’moitié rie cette 
somme est distribuée en salaires 
tandis que le quart est employé à 
acheter, au Canada, le matériel né­
cessaire. Le capital placé dans cette 
industrie est de «lOÜ,074,001).

Considérant que la question qui 
intéresse le plus les membres d 

de i

FILLE BIEN PORTANTE, 
SA MERE EN 

EST CONTENTE
Mme Parles dit comment le 
Composé Végétal de Lydia 

E. Pinkham a rétabli la 
santé de sa fille.

0^
214 Si*>C«therlne O., MONTREAL
PondS 1805. Cours Commrrriati 
Mttnoaraphie, Dactylographia; Con- 
reraatlonanglaisai Coura indiriduala
{our et aoiri Visita sollicitiat Cata» 
ogue gratia. Plat»au U529.

ANGUS CA7.A. Prlnc.

Le jountulisine mène partout . . .

Des découvreurs
Le journalisme mène à tout pour­

vu qu’on en sorte; il mène partout, 
pourvu qu’on y reste. Après quel­
ques années d’exoreiee de ce mé­
tier. on s'est rendu compte qu’il n'a 
rien de sédentaire. Sous ties appa­
rences bénignes, il devient une 
espèce tie e basse galerie perpétuel­
le. Ear exemple il vous transporte 
un homme de Montréal à Québec et 
de Québec à Ottawa aussi facile­
ment que d'un endroit à un autre 
du comté de LabeLle. 11 peut même 
conduire Ernest Bilodeau en sait 
quelque chose lui qui. devenu bi­
bliothécaire d’un Parlement, n’en 
garde pas moins, en même temps 
que l’humeur voyageuse, un pied à 
terre dans les gazette* au lac 
Saint-Jean, voire en Europe. Cette 
vie de mouvement, pour ceux qui 
ont vraiment la vocation, n’a rien 
de desagréable en soi; et. Provi­
dence des journalistes en mal de dé­
placement. quand la répétition d’un, 
même voyage va faire naître la mo­
notonie. il s’en présente un qui of­
fre l'intérêt de la nouveauté.

Telle a été la bonne fortune des 
membres de la galerie de la presse 
au Parlement de Québec. La semai­
ne dernière, comme invités de M. 
Honoré Mercier, ministre rie* terres 
et forêts, ils ont visité le Témisea- 
minque québécois, remonté le cours 
supérieur de l’Outaouais sur une 
lionne distance, le cours inférieur 
de la Kinojévis. de son embouchu­
re jusqu’au lac Rouyn, découvert la 
région minière de Rouyn, inauguré 
presque le chemin de fer de Rouyn 
rt redécouvert l’Abitibi.

Noire pays a connu plusieurs 
espèces de découvreurs: Les pre­
miers d'abord, les vrais, ceux-là 
(lie. dans nos squares et nos parcs 
urbains, l’on voit bronzifiés, pé 
trifiés en des attitudes épiques, la 
plume du chapeau eu bataille, com­
me s’ils avaient passé leur vie, 
brandissant, à dextre, l’èpéc et, à 
.enestre. l’oriflamme fleur de li- 
«ec. Ce sont Champlain, Jacques- 
Cartier. Maisonneuve. Cavelier de 
la Salle, la Vérandrye et les au­
tres.

Des redécouvreurs ont suivi leurs 
Taeeis. retrouvé les passages qu’ils 
avaient suivis, remonté les memes 
rivières, fait les mêmes portages. Et 
Is ont occupé le sol après l’avoir 
arraché à la forêt débarassée des 
bêtes fauves. Ce sont les pionniers 
te la colonisation.

Et puis sont venus les amateurs 
h» la découverte, le touriste et le 
journaliste, celui-là pour son agré- 
nciil, celui-ci pour fournir de la 
•opic à son journal. Le touriste or- 
linaircment découvre des réglons 

■pi’il était presque seul à ignorer. 
Mnsi. il y a dix ou quinze ans, des 
Montréalais en vacances ont décou-

; Fpcef»
IHFRRSNE. LrJIfl coui Lit ,’<o <tcce,te. 
;i miv Moxundrc-Nnp. ancien

liant'' <1'' nnuville. epoux d'Agiiea taonou- 
• •iiv I.fs l'uniinlllcs auront lieu snmetii
e 2H. ù Sulnt-Ossire. l.e* pnrents et «mis 
.•mt prii; d'y ajsi.xlrr san» «ulr» Invitation,
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vert le joli village de Perçé. 
touriste n'e.st qu’utt amateur 
journaliste est un peu plus 
cela. Il peut faire des trouvailles et 
•se donner l'illusion, ainsi qu’à seo 
lecteurs, s’ils, sont bénévoles, d’être 
île la deuxième, sinon de la pre­
mière catégorie de découvreurs. 
L est un plaisir de ce genre que M. 
Honoré Mercier avait réservé à ses 
invités, la semaine dernière.

Les courriéristes parlementaires 
ili' Québec ont remonté l’Outaouais 
supérieur et la Kinojévis inférieure, 
non pas à bord de palaces flottants 
comme ceux de la Canada Steam­
ship, mais en grosses barques dont 
la coque peut rappeler vaguement 
celles des découvreurs dé l’âge rie 
bronze. Et puis quand la Kinojé­
vis n eût plus assez d’eau, que son 
cours fût devenu trop turbulent, 
ils sont montés eu Peterborough 
l’équivalent du canot d’écorce riim- 
trefois et tout aussi versant - et 
j en sais quelque chose pour qui 
ne sait s’y asseoir. C’est déjà bouu- 
coui) pour des gens qui. juoque-Jà, 
ne connaissaient probablement 
je ne parle que pour les autres 
cette vie d’aventures que par le ta­
bleau de Huot, au-dessus de la 
tète <1, M, Turgeon dans la salle 
du Conseil législatif.

Mais que je n’aille pas induire le 
lecteur en erreur. Le voyage n’of­
frait pour ainsi dire pas de dan­
ger, juste assez pofir donner aux 
excursionnistes l’impression d'être 
des explorateurs pour tout de bon. 
a travers un pays sans chemins, 
boise de bouleaux et ri epinettes et 
où ils ne voyaient, à tous les trente 
ou quarante nulle*, que des chan­
tiers de bûcherons. Ils étaient gui­
dés par les inspecteurs du .service 
provincial de la protection forestiè­
re. de -solides gaillards capables de I 
partager. Au milieu du jour, un' 
plantureux repas leur était assuré 
dans un camp en hots rond et, la 
«UH venue, d'autre* camps leur 
offraient le gite et Ja chaleur d’un ! 
poêle bourré de huches erépitan-1 
tes.

R faut aussi indiquer tout de' 
suite la première étape du voyage, I 
de Montréal à Angliers. Pour 
explorateurs, ce départ était de 
bonne augure. N’importe qui, en 
achetant un billet nu guichet de la 
gare \\ indsor, peut se payer ce 
voyage mais mm pas tel que l’ont : 
fait les journalistes. Le Pacifique. 
Canadien avait mis à leur dispo-i 
sitioiy l'un de ses plus beaux wa­
gons à compartiments. Jamais jour­
nalistes ne voyagèrent avec plus de 
confort.

Le Pacifique n même fait davan­
tage car les compagnies que l’on 1 
rencontre' entrent pour beaucoup 
tlnns l agrément d’un voyage Doux 
de ses hauts fonctionnaires, MM. | 
Kmije J, Hébert, «urintendant du 
scmeo des voyageurs, et Raoul 
i.loutmer, ancien journaliste, chef 
«lu service rie la publicité françai­
se. se (sont joints nu groupe des ex 
eursionnistes qui comprenait déjà, 
mitre M. Honoré Mercier, .son serré- 
taire. M. Arsène Morin. M. Henri 
Methot, chef du service de la pro­
tection forets)ière, et les journalis­
tes,

Avant le départ de Montréal les 1 
excursionnistes avaient été les bê­
les de M. et Mme Mercier, à leur 
maisons de Bellevue. Puis ils 
avaient fait une tournée en auto­
mobile à travers le comté de Ch A 
teauguay.

Le soir, leur wagon était neero- 
ché en queue du convoi du Snult-1 
Salnte-Maric. A bord les conversa­
tion* se prolongèrent Jusque très 
avant <l«ns la soirée mais il serait 
indiscret d’in*ister. L’itinéraire 
prévoyait un premier arrêt le len­
demain matin, k Tlmlaknming. vil- 
loge construit ear le territoire de 
r International Paper, Cn sera 
pour une prochaine ehronique.

Emile BENOIST

Association <!e publicité, est celle 
tin pouvoir d'achat des compagnies 
minières, M. Ross déclare que pour 
se tenir en rapport avec les agents 
chargés de l’achat du matériel de 
mine, les marchands doivent an­
noncer dans les journaux, les cata­
logues et, c’est là la méthode la plus 
efficace, envoyer des voyageurs 
dans les districts miniers.

M. Ross ne conseille pas Irop 
l’annonce dans les journaux ut les 
revues minières parce qu’ils sont 
peu lus dans les régions éloignées à 
cause des difficultés de transport. 
L’envoi de catalogues lui semble 
préférable à l’annonce dans les quo­
tidiens ou les périodiques, car les 
agents préposés aux achats peuvent 
y référer au besoin. Cependant, 
les compagnies devraient envoyer 
des voyageurs dans ces régions qui 
se développent rapidement, très ra­
pidement. Les frais de transport, 
etc, des voyageurs, seraient plus 
que compensés par les affaires fai­
tes par les compagnies avec les en­
treprises minières et les petites vil­
les des mineurs. L^s mineurs, en 
général, reçoivent un très bon sa­
laire et demandent une très bonne 
qualité de marchandise. En outre 
du matériel pour les mines, toutes 
sortes de choses peuvent se vendre 
aux mineurs, et c’est ce qui expli­
que qu'un grand nombre de colpor­
teurs fassent des affaires d’or là- 
bas.

l.e conférencier parle ensuite des 
régions minières. La Société tech­
nique des ingénieurs miniers orga­
nise un voyage à traversées régions. 
On visitera d’abord les mines de 
charbon et de fer du Cap-Breton et 
de l'ile du Prince-Edouard. Cette 
région est très intéressante au iKiint 
de vue minier, car en outre des in­
dustries déjà établies, on espère un 
gros développement dans un avenir 
rapproché. La Nouvelle-Ecosse pos.- 
sèrie aussi de bons puits d’huile. 
Dans la province de Québec on vi­
sitera les mines d’amiante de la ré­
gion de Lac-Noir. On sait que les 
revenus de ces mines ont augment* 
l’an dernier de 35 pour cent, Dans 
les districts d'Atnos et de Rouvn on 
visitera les mines d’or'découvertes 
récemment. On se rendra ensuite 
dans le nord de l'Ontario où se 
trouvent les mines d’or les plus ri­
ches du pays. Le vovage se termi­
nera ensuite par la visite des puits 
d'huile et des mines de charbon do 
l'Alberta et les mines de charbon et 
de fer de la cdte de la Colombie- 
Anglaise.

Eu terminant, le conférencier fait

Toronto, Ont.—“Ma fille est âgée 
de l(i ans et a été une invalide de­

puis l’âge de six 
mois, et la majo­
rité du temps», elle 
ne pouvait aller 
à l’école. Nous 
avons essayé dif­
férents remèdes, 
mais sans grand 
succès. J’avais dé­
jà pris le Compo­
sé Végétal de Ly­
dia E. Pinkham. 
quand j’étais 

. , . épuisée, et il m’a­
vait ait tant de bien que j’ai cru 
qu'elle en bénéficierait. Elle a en­
graissé depuis qu'elle a commencé à 
le prendre. Elle va à l’école tous les 
jours, elle patine et prend part à 
d'autres sports extérieurs. Je re- 

sc '-limande ce remède à toute person-
• épuisée, nerveuse et faible.” _

Mme Parks, 106 Bond St., Toronto, 
Ontario.

le Composé Végétal de Lvdia E. 
Pinkham est un remède fiable pour 
les maladies des jeunes femmes.

Tous les pharmaciens le vendent.

Pharmacie Laurence
(.«in Saint-Denis et Ontario, 

Montréal.
TcUtihone : E«t 1507-4A47 
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. FnritlitriM *n loua paya
| Demandai la Manual traitant du BrtvtW 

a inventions Marques, *tç.

MARION & MARIONfondé* an 1||7
3M, rua Univcraita, Montréal.

9*1', u ' é,1'1' ^Uf.e aromatique tiu citron: (.'est un purgatif e/lervesceul i»»* i?«*0lumcnt semlrlabtc i relui de la limonade - un verre
votr” phnrmâciMi ° '°US m!,ln,lî:n(ira fn bonne santé. Ucclamez-la chej

Agent général pour la Canada.

J. ALFRED OUIMET 23’ sT JAm. est.
, , . DI8TUIHITTELR8 POUR OTTAWA

S.-J. MAJOR LIMITEE — 126-130. rue York, Ottawa. Ont.

Extirpez la donlenr de 
ces amygdales enflées 
et enflammées. Frot­
tez-vous la gorge avec 
du “Bengué.’’ N’em­
ployez pas de substi­
tut ni d’imitation, 
mais assurez-vous un 
soulagement rapide 
en vous procurant ,,, 
l’article authentique.

_______

Pour éeluuitillM 
gratuit

Envoyez 10c. poor 
couvrir !c« frais d'em-
paquetageetde poste 
à The l/ceming Milea
Cm. Lut. Montre*!.

Enlève promptement & 
ÇmsVerrues w Durillons.
SUR,EFFICACE,SANS DOUtEUA-pmüsaB:

Sail

PUNKS AFFICHES 

Tarif
TOUTES DEMANDES -- Location : 

Maisons, chambres, imigasius, r-ie.
— A vrndre. Perdu, Trouvé, etc.— 
1 sou le mot. minimum 2f, sons, 
lut meme annonce, un 
mise de MK,.

mois, re-

NAISSANCES. DECES 
REMERCIEMENTS 50 
insertion.

CARNET MONDAIN, etc. 
par insertion,

MESSES, 
sous par

— 01.00

remarquer que la construction du 
chemin de fer T. X. O. servira beau­
coup au progrès de la région mi­
nière de Rouyn.

is Appels Successifs^*^ 
activent les ^

Ventes -
Faites une liste des clients que 
vous désirez appeler à inter­
valles réguliers. Plusieurs l.is- 
tes si vous aimez mieux — ceux 
que vous désirez appeler cha­
que semaine, ceux que vous 
désirez appeler tous les quinze 
jours, tous les mois.

Dormez ees listes n notre Gé­
rant. Tl arrangera les appels

pour que l’opératrice puisse les 
faire régulièrement. Puis, 
quand vous serez prêt, elle 
vous donnera une communica­
tion après l’autre sans aucune 
attente ou interruption.

Petto méthode est employée 
avec succès par des maisons 
entreprenantes. Un essai vous 
convaincra de sa valeur.

Mdez votre voyageur. 
Appelez le client vous- 
même par Longue Dis­
tance.

F. G. WEBBER, 
Gérant.

COLLEGE DE BARBIER
Voulcr-vous occuper un,, exci'llentc posi­

tion. nvor Ir plus haut salaire payé? yurl- 
! (lue» semaines d'apprentissage suffisent. 
I Système moderne. Position nssuroe, pour- 

oentage pavé rn apprenant. S'adresser 
Molrr Hocher ( ollrgr. iv> St I.lurent. 1 ;t 27 

; ' ........

A VENDRE
par F. G. Crépeau, N. P.

U2t ru* Viaitatisn, Montreal.
Tel. Bell Eat «»71.

I lo Emplacement no 1471. boulevard Coula 
est; 140.000 pied* da terrain; on blot ou 
par lot*;

> Rue I,a**1le, k Malaonneuea, «n fat» deo 
no* ÎSIJ à 2317; 4 Iota da 20 a 100; en 

j„, "lot ou par Iota:
”0 I 3o Dana la ville do Saint-Laurent: Terrain» 

bien «Hue», payables comme ault: pre 
mlar acompte *100 par lot; solde, par­
tie avec intérèl et partie aan* intérêt; 
contrat immédiat; pas de promesse de 
vente: pas d'obligations da conatrulre: 
la meilleure chance pour devenir pro­
prietaire;

to Dru» terrains rue St Hubert. 50 » 70, 
un peu au nord-oueat de Fégltee de Vil- 

leray; eoyea l'affiche.
•o No 890 chemin Ste-t'athérlne; magnifU 

que ait* pour HOpital. maison de rap­
port, «te., 7 arpents en auperfirle. 

Ecrlvea ou télephonea.

Concours ( hcvnltors de Colomb. 
$2.000 à gagner

Voulu/.-vous iwkstih ii.oo?
un risque tKnsIbl: de rellrrr tOOO 
ÇJn»/, L? énoncé vous est otferle atijour- 
dhul! Ne h, refuser pits! Toute personne 
« une heure de ch.ince dnus »u vie' 
suit si ce n'est pas la vAtre qui vu saune 
le risque est si petit! Le* ehnne 
si Krmuteo! Lemnndeg un hlntu limm 
dtatenient aux Chevaliers de tolumli, 
urtimle Allée, Québec.

1-1.

Avec
fois

Qui

mt . le*
73,

AH G EN ï A .ULIEK

A. JFTTF. .0 C.tE, .,0 Notre-Dam 
Ch, 82, courtiers en Itumculilrs, 
fn propriété» F.tahlls 1XS5 t'réis premiéré 
et (leuxléinr hsputhèqncs. Arhétims hyp 
tnéques, traluneé de pris de venté. IB-f.'

(É.

La Durée du Trajet

ouest,
pertx

PRETS SLR inrOTHEqtES
Montreal Loan & Morgage Co.

Ib'éts première hypothéqué: Montréol »*u. 
(entent, «vec lutcréts aux tuus co'irntit» 
Patement* ladles. 180 St-J»cque», eliam. 
bre 14. Harbour 1075 Aucune cotnmlsi"ii
chargée t l'nniprunlrur. 10-t-tt:

t .VISSES ENREGISTRE! v] s
CAISSES enregistreuses "National" »»- 

eotid* main, garantie g ana; réparations 
"lAiulry et Herthlnnme t.lmtlée'*, i Notre- 
Ibtme eat Mnln 1887. 1-1-î*

A VENDRE
Uneyeli.inMle W8.00, ippclnl de la 

IIO.W.
Jeunesse, régulier 141. C«!umet 811H

No." Noutoaux Tramways 
Modèle Sûreté

Reconnaissable* à leur couleur 
ivoire, on n'y entre qu'à l'avant. 
L’amélioration du service, but 
de leur utilisation, dépend part­
iculièrement du soin qu’auront 
MM. les Voyageur*, en y mont­
ant, d’avoir à la main le prix 
de leur passage.

CERTAINS d’entre nous qui se servent du tramway 
tous les jours seront peut-être surpris d’apprendre 

que sa vitesse moyenne—le matin, par exemple, du 
coin des rues Beaubien et Papineau au Terminus de 
la rue Craig—est de neuf milles à l’heure, arrêts compris. 
Quand le tram circule, sa vitesse est, pour ainsi dire, 
égale h relie de la plupart des automobiles. Ainsi, si 
l’on ajoute à la durée trajets respectifs d’un tram et 
d’un auto le temps qu'il faut pour laisser l’auto en 
stationnement, on découvrira que le tramway nous permet 
d’arriver au bureau presque aussi promptement qu’un automobile 
et, certes, avec beaucoup moins d’ennuis, de tracas et de frai».
De plus, n'oublions pas que les wattmen d'un réseau aussi tin- 
jxirtant que celui des Tramways de Montréal doivent se con­
former aux horaires sous peine de désorganisation complète du 
système. Dans une ville aussi populeuse que la nôtre, le tramway 
e^t le seul moyen de transport logique.

MONTRÉAL
•SP



CÀLEHDRIER

lamaln: VENDREDI, 22 octobre tttt.
Do U F*rl/

Lorn do («M4. 6 b. 11.
Coucher do eoleil, 4 h. R».
Lorrcr de la lune, ( h. SI.

Nourelle Ion*. U I, à S h. 11 m. du ooir.
Premier quart, le 14, à 9 h. S4 m. do matin.
Plaine lune, le 2t. i 0 h. 21 m. do matin.
Dernier quart, le 28, à 4 h. 3 m. du matin.
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DEMAIX
FROID ET AVERSES

MAXIMUM ET MINIMUM
AujourdTioJ maximum 42. *
M4me data l'am dentier. 41.
Minimum aujourd'hui S9.
Même date l’an dernier. 32.

BAROMETRE
14 heure» a.m. 19.44. Il h*urea a.m. 29.73. 

Midi: 29.78.

La Commission du port poursuivra
ses travaux

A la suite de la visite aux eoiu- j 
missairrs du port do Montréal do i 
Montréal do M. Alexander Johnston, 
sous-ministre de la Marine, ceux-ci 
ont décide de poursuivre les tra-j 
vaux d’améliorations au port, tra­
vaux faisant partie du programme 
de trois ans pour lequel une somme 
de $12,000,000 avait été demandée 
a la dernière session fédérale. La 
commission du port financera elle- 
même scs travaux à même ses reve­
nus ou par un emprunt jusqu’à l'ou­
verture do la session, ie 7 décem­
bre.

[I est entendu, d’apres le pro­
gramme de la prochaine session, 
que la question des subsides devant 
être accordés à la commission uu 
port sera la première débattue et 
la commission espère que le bill lui 
accordant *12,000,000 aura etc rati­
fié par le Parlement avant 1 ajour­
nement des Chambres qui se ÎPra 
vers le 21 décembre pour permettre 
aux députés de passer les.Mes du 
Nouvel-An dans leurs familles- 

Cctle décision des commissaires 
veut dire que tous les employés de 
la commission du port resteront a 

i leur poste.

Le radio
transatlantique

L' IN A CG U K ATI ON DU NOUVEAU 
POSTE DE MARCONI
La Canadian Marconi Company 

a inauguré ce matin, au No 11 de 
la rue Saint-Sacrement, le nouveau 
système de transmission transatlan­
tique par rayon reflété.

M. Gaston Mathieu, un Belge, 
l’ingénieur privé du sénateur Mar­
coni, l’une dos plus grandes com­
pétences eu la matière, nous a don­
né quelques précisions sur le nou­
veau poste.

Il sc compose de deux postes, 
l’un affecté spécialement à la trans­
mission et situé à Drummondville, 
l’autre à Vamachiche pour la ré­
ception. Mais la réception propre­
ment dite se fait à Montréal où 
l’installation au No 11 rue Saint- 
Sacrement, termine à proprement 
parler, le poste.

Ce qui caractérise le nouveau 
s\sterne cl ce qui explique aussi sa ra. 
rapidité exceptionnelle, c'est qu’il 
opère sur une longueur d’onde de 
26 mètres, ce qui donne une fré­
quence très faible, et sur un cou-j 
rant de 20 kilowatts. Lorsqu’un | 
poste pour lancer un message doit I 
émettre des ondes de plusieurs cen- j 
laines de mètres, chacune, avec 
une intensité de 200 kilowatts et 
plus, il doit nécessairement pren­
dre plus de temps. La fréquence est 
plus forte, et pour développer le 
pouvoir nécessaire pour lancer de 
pareilles ondes, un appareil ne peut 
fournir à une fréquence ultra ra­
pide.

Le système Marconi émet sur fai­
ble pouvoir, se libère ainsi des phé- 

. nomènes d’induction et autres pro­
voqués par la haute fréquence, et 
n'émettant qu’une faible longueur 
d’ondes, peut précipiter ses émis­
sions.

C'est ainsi que les postes améri­
cains émettant sur 200 kilowatts, 
une longueur d’ondes considérable, 
ne peuvent lancer que ûll mots à 
la minutes, et n’atteignent une vi­
tesse de 100 à â00 lettres, à la mi­
nute que durant deux ou trois heu­
res par jour. Le 
rant 24 heures
m oven ne de 500 à G00 lettres à la 
minute et peut atteindre jusqu’à 
2.000 lettres, et ce. avec un rende­
ment parfait.

Quant au système de rayon con­
densé par un réflecteur, voici en 
quoi il consiste. Si Ton jette une 
pierre dans l’eau il se formera au­
tour des cerclés concentriques qui 
iront s'agrandissant, mais de cha­
que direction. Si donc l’on veut at­
teindre par le remous, un objet, la 
moitié des cercles concentriques ser- 
(ira absoikmicnt à rien. 11 en est 
ainsi pour la radio télégraphie. L’é­
tincelle télégraphique provoque au- 
lour d’eUe des remous magnétiques 

se transmettent dans toutes les ;

Des tunnels aux rues
Masson et Delorimier

L’échevin Joseph Mercure, re­
présentant du quartier de Lorimier, 
à la prochaine séance du conseil, 
demandera au Comité Exécutil de 
faire préparer les plans nécessaires 
pour la construction de tunnels en 
dessous des voies du C. P. R; à la 
rue Masson et à la rue' de Lorimier. 
Ces tunnels seraient, dit-on, absolu­
ment nécessaires pour le dévelop­
pement des quartiers de Lorimier, 
Montcalm et Rosemont.

M. l'échevin Poulin, représen­
tant du quartier St-Jean. qui récla­
me une solution au problème de 
l’aqueduf de la Montreal Water A 
Power signalait ce matin que cette 
compagnie continue de priver d’eau 
les familles pauvres qui sont dans 
l’impossibilité de payer leur com­
pte d’enu. M. Poulin fournira au 
conseil une liste de citoyens indi­
gents qui, actuellement, sont pri­
vés d’eau. 11 se promet de protester 
de nouveau à ce sujet à la prochai­
ne séance du conseil, et il suggére­
ra, nous a-t-il dil, que la ville, soit 
appelée à payer l’eau aux indi­
gents demeurant dans les quartiers 
desservis par la Montreal Water & 
Power.

L’anniversaire
île Trafalgar

Le naufrage
du ‘‘Guide”

L’ENQUETE MARITIME EST COM­
MENCE!: \ QUEBEC. — MM. 
BERNIER ET GUKNARD REN­
DENT TEMOIGNAGE
Québec, 21 (D.N.C.) — L’enquête 

maritime sur le désastre du Guide 
où onze personnes ont péri, ven­
dredi dernier, est commencée ce 
matin, à dix heures, sous la prési­
dence du capitaine L.-A. Demers, 
commissaire enquêteur pour le gou­
vernement fédéral. Le capitaine 
Ambroise Landry, maître du port, 
de Québec, et le capitaine Scherrer, 
commandant du navire Lord Strath- 
cona de Québec, sont les deux ..as­
sesseurs du commissaire enquêteur.

Avant que l’interrogatoire des té­
moins commence, on voit dans la 
salle les cinq rescapés, M. Eug. Les- 
cault, gérant de la compagnie Xorth 
Shore Trading, propriétaire du 
Guide, les officiers de la goélette 
Arthur de la compagnie Price qui 
s’est portée au secours des victimes 
du désastre. Le capitaine Gourdeau, 
en charge do cette goélette, sera in- 
t arrogé.

LE CAPITAINE BERNIER
T.c capitaine Bernier, explora­

teur canadien, est le premier té­
moin entendu. Il fut. un jour, pro­
priétaire du Guulc qui avait été 
construit à Glasgow, et produit les 
plans du bateau, plans qu’il avait 
conservés, après qu’il eut vendu ce­
lui-ci. 11 y eut cependant quelques 
changements faits an Guide après 
la vente.

Le capitaine Bernier déclare que 
le Guide était un bon navire et pou­
vait porter une forte cargaison.

Les changements fpils au navire 
consistaient en une caborre sur le 
pont supérieur, une cloison exté­
rieure en acier et quelques rema­
niements sur les ponts. Ces change­
ments ont augmenté le poids du na­
vire mais n’ont pas affecté sa stabi­
lité.

| Le témoin décrit le navire à l’in­
térieur et ajoute que durant les 
voyages qu’il fit dans les glaces po­
laires avec le. Guide, il portait de 

! fortes cargaisons et environ rin-

/Vos entrevues

M. PAUL FÉRET
Le plaidoyer

de M. Brais

A l'occasion de l’anniversaire de 
la bataille de Trafalgar, différentes 
sociétés anglaises de Montréal, ont 
dépose à 11 heures cet avant-mi- 
di, des couronnes de fleurs au 
pied de la colonne Nelson érigée à 
las Place Jacques:Cartier.

Parmi ces sociétés qui ont volj‘ 
lu commémorer cet événement, il 
y a la Neavff League of Canada, la 
Ùevonian Society. l’Association des 
Vétérans* de l’armée et de la mari­
ne, les Sons of England, la St. Geor- j sieurs quarts 
gc Society. la IL .4. O. P. ainsi que A
plusieurs autres.

Le Dr \V. H. Atherton, dans une 
brève allocution qu’il a prononcée 
au pied du monument, a expliqué 
que l’amiral anglais Nelson a lais- 

1 sé deux grandes leçons dans 1 his-qup

quante tonnes de charbon. 
M. GUENARI)

Marconi émet du- foire: le sens du 
à raison d’une sujet doit avoir

Le capitaine Bernier a vu le! 
Guide avant le départ pour le der-; 
nier voyage. Le navire paraissait en j 
ordre. Le capitaine Deniers appelle 
ensuite M. Sylvie Guénard, un des 
rescapés du Guide, dont il était le 
mécanicien. 11 était sur le bateau 
depuis deux saisons. En réponse au 
commissaire Demers, il déclare que 
le bateau en remontant a fait plu- 

. arrêtant pour la der­
nière fois à Thunder River. 11 sait 
que les deux tiers de la partie ar­
rière de la cale du bateau étaient 
remplis de morue salée en barils 
alors que l’avant était aussi rempli 
de morue en boîtes. En-dessous du ! 
pont en arrière de l’engin, on avail 
mis aussi des boites de morue sa-! 

Il y avait aussi de la cargai- 
sur le pont. La partie d’avant 

| portait une grande quantité, 
i Quand le premier coup de rou­
gis sc produisit, Guénard venait de 
j quitter sa cabine et avait parlé avec 
j le capitaine du vaisseau et M. La- 
flamme. Le capitaine lui avait dit 

. ... . qu’il avait l’intention de passer leté des premiers ministres austra- p]us p,.£s ,10ssji,]r r|e ]a nor(j
liens d’assister a d autres conferen-1 par voie de Manicouagan. 
ces dans l’avenir à moins que Em-j | a COndiùle du bateau avait été 
pire soit organise de la manié e bonne, jusqu’à ce moment. M. Gué- 

u’il le desire et qui entraînerait| nar(ji après qU’n ei,t ^ sauvé et 
es changements très ^ importants; transpor(£ SU1. |a Arthur,

devoir que tout ! 
envers son roi et i lée. 

sa patrie et son amour de la paci- so» 
fication universelle.

La conférence impériale
(Suite de la 1ère page)

(pu
directions, celles opposée» au poste 
tout comme celles où se trouve le 
poste. Or le rcflètrur a pour four- 
lion de recueillir les remous qui se 
forment dans la direction opposée 
du poste récepteur d’outremer et de 
les renvoyer dans la direction dr 
ce poste. Et voici comment, L’anten­
ne émcttrice est constituée de trois 
tours de 300 pieds en hauteur termi-, 
nées en T cl séparées les unes des 
i litres de (100 pieds. Ces tours sou-j 
tiennent une nappe de fils arranges . 
en bobines et mille dispositifs spé­
ciaux. Cctll* nappe de fils émet les 
ondes qui se propagent en avant 
comme en amère et par les cotés.. 
Or, pour empêcher les ondes qui 
vont dans la direction opposée au ; 
poste, récepteur d'outre-mrr, de se ^ 
perdre inutilement, on a installé un

d _ . .
dans la politique fiscale britanni­
que”.

LA PREFERENCE IMPERIALE
Londres. 21 (par George Ham- 

bleton) —- Au cours de la confé­
rence de 1923, le gouvernement bri­
tannique a soumis un projet de pré- 
férfenre impériale qui fut approu­
vé par les délégations. Mais après 
la défaite du gouvernement Bald- j5'

s’est rappelé que quelque temps 
avant le désastre, il avait entendu 
comme un glissement dans une sou­
te au charbon qui contenait envi­
ron vingt tonnes de charbon. Cel­
le soute à charbon allait d’un côté 
à l'autre du bateau, sans division.

Guénard a été sur le pont pen­
dant cinq minutes avant le désas­
tre. Il n'y avait pas d'eau sur le 

ont avant que le bateau versât 
a mer n'était pas très forte et le

L’Europe apprend à connaître 
l’Amérique et lui envoie ses célébri­
tés. Ainsi Montréal recevra bientôt 
lu reine Marie, de Roumanie. Ce 
matin, notre ville aeceuillait Suzan­
ne Lenglen, l’étoile du tennis, et 
quelques-uns de ses partenaires.

Mlle Lenglen, ou Suzanne comme 
les sportif* sont accoutumés de 
dire, est arrivée, à 8 heures, à la 
gare Bonavenbure, venant de New- 
York. Quelques journalistes l’ont 
pu voir comme elle descendait de 
voilure mais elle s'est refusée àj 
toute entrevue. Quelques photogra­
phes ont pris quand même le ris­
que d’un instantanné, malgré le 
temps pluvieux et gris.

Mlle Lenglen, accompagnée de sa 
mère, Mme Charles Lenglen, est 
sauté dans un taxi pour descendre 
à l'hôtel Mont-Royal où des appar­
tements leurs avaient été réserves. 
Quand las journalistes se sont pré­
sentés un peu plus tard, on leur a 
dit que Mlle Lenglen, indiposée 
après une nuit en chemin de fer, 
avait dû se mettre au lit. Elle ne 
recevra les représentants de la 
presse qu’à 4 heures cet après- 
midi.La chain[tionne est accompagnée 
de ses partenaires Mlle Mary-K. 
Brown, MM. Paul Féret, Harvey 
Snodgrass, Howard Kinsey. 1 » au­
tre, le fameux Vincent Richards, 
arrivera demain.

Le seul Français du groupe est 
M. Paul Féret et nous avons pu ob­
tenir de lui quelques mots d’entre 
vue. Il est Parisien et Agé de 25 
ans. C’est son premier voyage n 
Amérique mais ü est déjà venu au 
Canada, à Toronto, le 11 octobre 
dernier. “Toronto est une ville 
charmante, dit-il, et j y ai rencon­
tré un ami avec qui j’ai pu causer 
en français. C’est appreciable vous 
savez”.

Pour la même raison, M. Feret 
est heureux de se trouver à Mont­
réal pour quelques jours. Ce qui 
n’est pas pour lui déplaire non plus 
c’est que dans notre province il 
pourra boire du vin.

Il nous explique que le tennis 
n'est nas le but de sa vie. Il est li­
cencié en droit de l’Ecole des scien­
ces politiques de Paris, il a travail­
lé dans la banque, la Banque du 
Rhin, et pendant une année i! a ete 
collaborateur d’un ministre, M. de 
Monzic.

Après deux années de service mi­
litaire. il s'est .mmric^pais trois mois 
plus tard s’a femme mourait. L est 
alors qu’il a accepté l’offre que lui 
faisaient des Américains d’entre­
prendre une tournée avec sa cama­
rade. Suzanne Lenglen. Il a accepté 
sans s'occuper du professiqnna'lisme 
et de l'amateurisme. Cette offre ar­
rivait à propos. Un long voyage lui 
permettrait non pas d’oublier mais 
de se distraire.

Et puis, après tout, quelle diffé­
rence entre l’amateur et le profes­
sionnel? L'un reçoit des coupes et 
l'autre reçoit des dollars. Le sport 
resite le même et la concurrence sub­
siste. Le professionnel ne fait que 
profiler sic sa compétence particu­
lière.

Le tennis n’absorbe [tas tout le 
temps d'un champion. M. Paul Féret, 
pendant la tournée aetueillc, ne con­
sacre que quatre ou cinq heures par 
semaine au tennis. Le reste du 
temps ils est libre et il peut profi­
ter pleinement de son voyage en 
Amérique.

De retour en France, M. Féret, 
sans abandonner le tennis comme 
récréation, se propose de rentrer 
dans la banque.

LE PROCUREUR DE LA COU­
RONNE DANS LE PROCES DES 
FRERES MAGUIRE CONTINUE 
SON EXPOSE

L’ouragan a fait une trentaine de 
victimes à la Havane

Les blessés sonl au nonibr e de 1,800 — ('n estime les 
dégâts à $30,000,000

win et l’arrivée nu pouvoir du 9ou-r/. ... , , . ..
vernement travailliste, on a rejeté f.. '.liljlna!1,, . »|, CS Ie
presque tout ce programme par- |)a £ ' ^a' t nhi n char ci ° '
dessus montant et a dû faire face à une

. forte mer.

aurait rapporté aux Dominions.

Un charbonnier s'échoue

l'on a adoptées n’exigaient pas l'im 
position de tarifs nouveaux sur les 
produits alimentaires. »

Récemment, le gouvernement 
Baldwin a annoncé son intention 
d'employer un montant d’un mil­
lion de livres sterling, chaque an­
née, pour développer le commerce 
dans l’Empire. C’est le montant ap- 

èfïéteiir qui n’est autre qu’sin rideau ; proxinialif de ce que la préférence 
<lr fils en nappe du genre de l'an- 
lc.niic et qui renvoient les ondes | 
dans la direction du poste émetteur, j 
De cette façon, le poste émetteur i 
reçoit des ondes doublements plus j 
fortes, lit c'est ec qui a permis à i 
Marconi d’utiliser les ondes courtes, j 

Le’système fonctionne si bien qu'il i 
n'y a entre les postes récepteur et 
émetteur qu'une différence de 40,- 
[100 frequences, sur une proportion 
normale rie tdix ipiliions de fre­
quences. , „

Le nouveau système fonctionne 
deux fols et demie plus rapidement 
que te câble tram a tlantique e 
mieux j ppropriô H rui* plus vite* 
mie le câble ordinaire. La compa­
gnie Marconi est à mettre au point 
îles aupareils qui reproduiront par 
ij lit. lélécrapl'.r les fac-similés, 
mi po'.lfrotvt la vilesxc 
Mnu à 2IKMI lettres.

Les représentants des journaux 
de Montréal ont envo.vt 
rlus aux représentants des journaux 
île Londres et un quart d’heure plu

quatre 
sur le 
posi-

La barge .t. />. McTier, de la 
George Hall Coal Company, s’csl 
échouée hier après-midi au cap 
d’Espoir, près de Gaspé. alors 
qu’elle se dirigeait vers la Baie des 
Chaleurs avec une cargaison de 
charbon. On n’nvait pas d’autres 
nouvelles de la barge dans les cer­
cles maritimes ce matin.

Accusés d'homicidc 
involontaire

Le bateau a sombé dans 
ou cinq Inimités. Il a roulé 
côte et est resté Hans cette 
lion jusqu'au moment de couler.

Il y avait trois chaloupes à bord» 
M. Guénard déelarc que le chauf­
feur prenait du charbon dans les 
doux soutes du bateau, en quantité 
égale. Il y avait une bouilloire et 
doux feux.

Au moment du roulis. M. Gué- 
nard a constaté que la cargaison du 
pont n’a pas remué. Il raconte com­
ment il s'est sauvé lorsqu’il est 
tombé à l’eau. 11 a vu la chaloupe 
d’arrière du vaisseau tomber à la 
mer. Il s'est élancé à la nage et 
n réussi à atteindre la quille de la 
chaloupe. 11 aida à M. Laflamme, à 
M. Collar!, et à son ingénieur à sc 
cramponner à la chaloupe. Mais à 
plusieurs reprises la chaloupe rou 
lait sur elle-même. Finalement

LES MEILLEURS JOUEURS ET 
JOUEUSES

Gel après-midi. Mlle Lenglen doit 
communiquer aux journalistes une 
liste des dix meilleurs joueurs et 
des dix meilleures joueuses de ten­
nis qu’elle connaisse. Certains ré­
dacteurs sportifs font souvent de 
toils classements. Mlle Lenglen con­
sidère qu’il peut être intéressant 
pour les amateurs de connaître son 
choix.

L’un des organisateurs de la tour­
née nous disait, ce matin, que Mlle 
Lenglen et ses partenaires joueront 
au Forum sur un court portatif. 
C’est le même qui sert depuis le 
commencement du voyage. Un wa­
gon spécial le transporte d’une ville 
à l'autre.

L’arrivée de Mlle Lenglen el de 
sa suite n'a pas été sans causer quel­
que sensation au Mont-Royal. M. 
Charles, le maître «l’hôtel, a annon- 
eé qu'il allait servir à ses compa­
triotes les meilleurs plats de son 
répertoire.

E. B.

Joliette, 21, (D.N.C.) Les plai­
doiries du procès Maguire attirent 
nne foule si considérable que .'es 
huissiers et les policiers ont peine 
à la contenir et doivent fermer les 
portes du palais de justice. Ce ma­
tin, à la reprise des assises, tout 
l’espace disponible était occupe 
surtout par l’élémeut féminin. _ «

Me Brais a continué sa plaidoirie 
sur l'examen des témoins et de 
leurs déclarations. Il souligne avec 
quel soin les meurtriers ont pré­
paré leur coup le 4 décembre 1925 
pour attenter aux jours de Robert 
Tyhurst dans son bureau, à Saint- 
Michc'1-des-Sainls, On n suivi les 
traces de leur automobile depuis'la 
fenêtre du bureau, dans la ruelle 
voisine juseju’à la découverte de 
l’auto dans la savane de St-Zenon.
Me Brais établit la précision (les re­
cherches grâce aux traces profon­
des que laissaient les pneus ballons 
dans la route détrempées par a 
neige. H ajoute que cet automobile 
était bien celui de René Maguire 
par l’identification exacte quen 
donnent les témoins Boudreau, Des­
rosiers et Dessureault.

l^e procureur rétablit la reputa­
tion du docteur Charpentier qui a 
organisé les recherches et qui est 
parti de St-Michel-des-SainLs, pour 
avertir les autorités de 1 assassinat 
de Tyhurst. Il déclare que le doc­
teur Charpentier a eu le courage de 
se mettre à la poursuite des crimi­
nels et il le remercie au nom de la 
société qui réclame justice.

Le docteur Charpentier, accompa­
gne de Dessureault, a suivi les em­
preintes des pneus dans la roule et 
es! arrivé dans la savane de Saint- 
Zénon pour découvrir 1 auto des 
Maguire et les deux accusés qui 
étaient en panne. La tracé s’arrê­
tait là, depuis le trajet de Saint-Mi­
chel. C’était le même automobile 
qui se trouvait quelques minutes au­
paravant dans la ruelle près de la 
fenêtre du bureau de Tyhurst. Me 
Brais poursuit avec preuves à l’ap­
pui que l’auto meurtrier n'a pris 
aucun chemin de côté et est descen 
du directement à Saint-Zènon e 
c’est l’auto que le docteur Char­
pentier a rencontré dans la savane 
avec les deux accusés, Edouard et 
Patrick Maguire, comme occupants 

Dans sa poursuite des traces, le 
docteur Charpentier est arrêté chez 
Robitaililc pour se réchauffer, il 
pris quelques verres et est reparti 
une heure plus tard après avoir 
parlé du meurtre de Tyhurst. Ro- 
hitaillc qui tient hôtel à Saint-Ze­
non est un ami des Maguire. Il a 
tout tenté pour retenir lé docteur 
Charpentier et l’empêcher de pour­
suivre les traces de l'auto, il lui a 
dit: “Laissez donc cela; vous pou­
vez tomber sur des amis."

Robitaille craignant que les meur­
triers fussent des amis, en a parlé à 
Charrette et deux ou trois autres 
personnes de Saint-Zenon, el il 
s’est rendu chez des amis pour ré­
péter ses craintes.

Lui qui était un sous-entrepre­
neur de René Maguire, c'est donc, 
en conclut Me Rrais, que Robitaille 
savait quelque chose du meurtre et 
il le plaça comme complice du 
crime.

Les frères Maguire, poursuit Me 
Brais, ont fait le trajet de Saint-Ga­
briel à Saint-Michel ce même soir 
et se sonl arrêtés chez Robitaille. à 
Saint-Zenon, pour sc réchauffer et 
pour lui offrir du whisky en con­
trebande. puis ils son! repartis pour 
regagner Saint-Michel. Le meurtre 
de Tvhtirst a eu Heu à 10 heures ou 
à peu près, et l'auto des meurtriers 
est passé à toute vitesse à 10 heures 
25 à Saint-Zénon, juste an moment 
où Robitaille recevait Iç téléphone 
lui annonçant le meurlro. Robi- 
taille a couru à la fenêtre, a vu 
passer la voiture et n’a rien foil.

Me Brais déclare que Robitaille 
était un compilée des accusés coni-j 
me le prouvent les contradictions 
de son témoignage cl il ajoute que: 
la défense a organisé une preuve, 
nour placer les frères Maguire à 9 
heures 30 à Saint-Zénon, afin qu'ils) 
ne soienl pas à Saint-Michel vers 10 
heures. Me Gendron s'objecte au 
mot organisé, cl le procureur de la 
Couronne de répéter en accentuant 
davantage.

La Havane. Cuba, 21 (S.!’.A.) — 
L’ouragan d'hier a causé la mort 
de 25 à 30 personnes tandis que le 
nombre des blessés s’élève aux en­
virons de 1,800 personnes. Les per­
tes materielles sont évaluées à une 
trentaine de millions de dollars.

Toutes les communications avec 
; le reste de la république sont inter­
rompues et on ne connaît pas l'é­
tendue des pertes à l'intérieur de 
l’ile.

Ici, la plupart des maisons sont 
endommagées mais peu sont détrui­
tes complètement. Dans le port, les 
pertes sonl élevées. Quarante navi­
res de i>êche, deux navires et cinq 
goélettes ont été coulés tandis que 
quatre autres navires sont endom­
magés.

La plupart des gens qui ont été 
tués ont été frappés par des po­
teaux ou des murs qui se sont 
écroulés.

Comme la population fut avertie 
12 heures d’avance de l’arrivée de 
l’ouragan, on a pu sc protéger à

l’intérieur des maisons. Le service 
de secours s'est continué pendant 
toute la tempête.

PEU DEGATS FLORIDE
Miami, Floride, 21 (S. P. A.) — 

L’ouragan d’hier n’a causé que peu 
de dommages à la propriété, ici, 
grâce au fait que l’on a été averti 
d’avance et qu’on s’est préparé en 
conséquence. Seules des vitres et 
des enseignes ont été brisées en 
grand nombre. La tempête a duré 
plusieurs heures, jusque vers le ma­
tin. Un grand nombre de person­
nes. lorsqu’elles ont appris qu’il y 
aurait un ouragan, se sont immédia­
tement éloignées vers le nord, en 
automobiles ou par trains. On a 
[iris toutes les mesures de secours 
pour le cas où cela aurait été né­
cessaire.

Un homme a été tué hier soir, 
frappé par une enseigne que le 
vent emportait. Les lignes télépho­
niques ne fonctionnent pas. plu­
sieurs poteaux avant etc brisés.

En garde contre
cette propagande

Toronto lance depuis une couple 
d’années une campagne pour con­
vertir la province de Québec. On 
distribue dans les gares, les pinces 
publiques de Montréal, le journal 
E’Age d’Or, pamphlet protestant, 
édité par une maison de Toronto, 
au no 38-40, avenue Irwin. On y 
pose des problèmes d'une rare cà- 
suistique tel par exemple: “Pour­
quoi Dieu ne délruit-il pas le dia­
ble?” Suit une salade de texles de 
la Sainte Ecriture, de proverbes, de 
sentences. Les zélateurs protes­
tants de Toronto ont recommencé 
avec une nouvelle activité la dis­
tribution de ce journal. On le jelte 
aux portes, dans tes maisons, par­
tout où il est possible.

Ce journal no répète que les vieil­
les àneries du temps dp Luther et 
les gens sensés devront le jeter au 
feu sans plus v attacher d’attention.

Une autre forme de propagande 
consiste dans la distribution d'un 
livre de poche, encore de la litté­
rature proteslante, imprimé celle 
fois à Montréal et intitulé Guide du 
voyageur, de la vie et de la mort. 
C’est un recueil d'hisloires desti­
nées à prouver que Je chrétien n'a 
besoin que de croire pour être 
sauvé. Elles sont toutes senten­
cieuses et sentent à plein nez la 
prose genevoise et calviniste.

Nous recommandons à Ions ceux 
qui recevront ccs publications de 
les jeter au feu. Elles sont de na­
ture à embrouiller les idées grâce 
à des textes tronqués et à des his­
toires de la mère L’Oie.

Le congrès des
chirurgiens américains

Le quatorzième congrès annuel 
de VAmerican College of Surgeon 
aura lieu, à Montréal, du 25 au 29 
octobre. V prendront part non seu­
lement des médecins du Canada et 
des Etats-Unis mais des médecins 
de France, d’Angleterre et d’Italie. 
La plupart des délégués seront à 
Montréal dès la fin de celle semai­
ne. On s’attend à ce que 1500 mé­
decins participent aif congrès.

Le Pacifique Canadien a déjà or­
ganisé deux trains spéciaux qui 
iront chercher à Chicago où ils sc 
seront rassemblés, les délégués de 
l’ouest et du centre des Etats-Unis.

D’autres trains spéciaux vien­
dront de New-York. Boston et Phi­
ladelphie.

Des chirurgiens de grande re­
nommée présenteront des travaux 
au cours du congrès, notamment sir 
Ewen J. MacLean, de Cardiff, les 
docteurs Roberto Alcssandri, de 
Rome; \V. Sampson Hadley, de Lon­
dres. William J. Mayo, de Roches- 
lcr, E. A. Graham, de Saint-Louis; 
Summer L, Koch et Allan V. Kftva- 
nel. de Chicago; S. Bunnell, de San 
Francisco: J. M. C. Fraser. d’Edin- 
burgh; Edward L. Keys cl Robert 
T. Frank, de New-York.

Les fêtes du 24 juin 1927
LA CELEBRATION DURERA PRO­

BABLEMENT UNE SEMAINE 
UN RALLIEMENT DE TOUS LES 
GROUPES FRANÇAIS DU CAN A 
DA ET DES ETATS-UNIS LES 
CHARS ALLEGORIQUES
La Société Saint-Jcan-Raptistc de 

Montréal s’est déjà mise à l'oeuvre 
pour préparer que grande célcbra- 
Hon du 24 juin, l’an prochain. Le

Ken M. A.-N. Dufresne
M. Ale x a n d re-N apoléon Dufres- ............... . ........ _

j?’ .î\n,cl,\n f^j Rou ville, cstiihèmc de la grande procession sern
décédé hier à l'âge de 71 ans.

11 laiseo dans le deuil sa femme 
née Agnès Lamoureux, ses enfants, 
Mme Alice Tétrault (Corinne), fem­
me du docteur Tétrault. attaché au 
service de l'hôpital Sain^Jcan-de- 
Dim et médecin en chef de la ré­
sidence Ste-Thérèse; Soeur Agnès

trois siècles d’histoire du Canada . 
depuis la découverle du pays jus­
qu’à la Confédération.

MM. K.-Z. Massicotte, J.-B. Lugacé 
cl Elzéar Roy ont commencé à orga­
nisé les chars allégoriques.

Il est probable que les fêles dure­
ront une semaine et qu'on invitera

du Bon Pasteur (Imelda) des! les Franco-Américains ainsi que

rha-

cl
Iransmis-

litrd les réponses arrivaient de l-on- 
«tres. Un journaliste a envoyé un 
message à M. Taschereau, lui nar­
rant ironiquement que M. Arthur 
Sauvé tenait une conduite irrépro* 
bable durant son absence.

M. II. M; Short, directeur-gérant 
d- la compagnie canadienne, a fait 
les honneurs «lu nouveau noOe aux 
visiteurs. Accompagné de M. Thomp­
son. ingénieur en chef «le la com­
pagnie, et de M. Kerton, gérant «le 
circulation.

Clovis Rousseau. 8291. rue Saint- 
Denis. Léo Larivièrcs. 344. rue St- 
Dominique. ,Albert Richard. 1178, 

... nu- St-Denis ont été traduits devant 
dp déPJ'j j le juge Enright hier après-midi, sur

........ accusation d'Homicife involontaire
pour avoir causé la mort de Mme
Marie-Lucie Cndieux de Cotirvillc, 
50111. rue St-Denis, le 10 septembre 
dernier. Les prévenus avaient été 
tenus rrimincllrment responsables 
de cette mort par le jury de la Cour 
du coroner, hier avant-midi.

Mme Elzéar Desin a rai s. née Ca- 
dirux de Courville, la victime, a été 
blessée grièvement par Tauto des 
urévrnus et a succombé à une cm- 
ImjIIc pulmonaire provoquée par 
les blessures. L’enquête prélimi­
naire aura lieu le 27 octobre.

cinq rescapés avaient réussi à met­
tre la rhnlmipr à l’endroil et virent 
arriver avec joie la goélette Arthur. 
Mas! en manoeuvrant, la goélette 
fil chavirer de nouveau la chalou­
pe et les cinq hommes furent de 
nouveau à la mer. Ils s'agrippèrent 
après des cordes el avant que fob 
eût [m leur porter secours, MM. t.a- 
flanime et Collar! étalent disparus.

I.a goélette réussit à sauver cinq 
personnes. Celles-ci étnicnl «temeu- 
rées une heure et quart dans l’eau 
glacée. M, Guénard déelnre que le 
Guide i coulé à l’arriére tout 
d’abord. Il emit qu'un déplacement 
«le rharbon peut avoir provoqué le 
naufrage, surtout après «inc le ha- 
teaiu ayant pris la bande, la mer en­
tra sur le pont et même «Inns le 
salon «lu navire.

A Me Bernier. M. Guénard déclare 
qu’au moment où le bntcuu a pen- 
iché du côté gauche, le capitaine a 
donné ordre de jeter les barils «le 
mont® à l’eau, puis tout de suite fl

a dit; "Tout le monde dans les 
loupes.”

Le bateau eoulail immédiatement 
a [très.

Dans sa chaloupe à lui, il n’y a 
que M. Guénarsl cl M. Racine qui 

Ipsîont été sauvés. Trois autres marins
ont aussi clé sauvés «lans une outre 
chaloupe. I.cs chaloupes cl les cein­
tures «je sauvetage étaient confor­
mes aux règlements maritimes,

A Me Bienvenu»*. M. Guénard. qui 
demeure à Lauzon. déclare qu’fl est 
un des co-proprtétaires du Guide 
avec MM. Racine et Lcacault. Il nais­
sait comme mécanicien sur le nn- 
Icati.

Il affirme que. ran «Icniier, un 
déplacement de charbon s'était pro­
duit et que le Guide avail [iris la 
bande.

Après que les marins eurent dépla­
cé le charbon, le navire reprit son 
équilibre. M. Guénard «léciare que 
lorviue le navire n’étuit pus char­
gé, il portait bien la mer, mais roti- 
iail plus facilement.

Au capitaine Demers. M. Guénard 
répond que, malgré l'expérience de 
l’an «Icrnicr. on n’a pas songé à «li- 
vl««r en deux la soute à charbon où 
un déplacement de charbon s’était 
produit.

Ce* concerts

Davidson Thomson

Soeurs de la Présentation, à Acton- 
Vale. Mlle Marie-Joseph Dufresne, 
et MM. Armand Dufresne et le ihir- 
teur Alexandre Dufresne, chirur­
gien-dentiste; quatre petits enfant*. 
Augustin, Gertrude. Armand et 
Jacques Tétrault.

Les funérailles auront lien sa­
medi matin à Saint-Césaire.

Le Devoir offre ses vives condo­
léances à la famille en deuil.

l,r service du
Hereford Rnihcny

Sherbrooke, 21, (D.N.C.) M.
[Jacob Nicol, trésorier provincial.| 

MM. C. B. Howard el J.-K. Lctcllier. ! 
respectivement députés de Sher-I 
lirookc et de Complon. aux Commu­
nes, s*1 sonl rendus hier ji Montréal, 
pour discuter de lu mise en opéra*i 
lion du Hereford Haihvay, avec H's| 
autoriUs des deux grands réseaux 
ferroviaires du pavs. La ligne; 
Hereford a cessé ses opérations il) 
\ a un an. et. depuis, la population > 
qui se trouvait le long de la ligne 
(esservir par celle compagnie, a été: 
privée de communication avec les 
autres parties des Cantons de l’esl.j

Voici un baryton écossais, de 
naissance canadienne, qui vaut d’é-j 
tre entendu. Voix chaude et inoél- ; 
leiisr. intelligence et musicalité vl- i 
ses. il sait chanter également bien 
le lied allemand, la mélodie fran-j 
raise et la ballade anglaise, mais cx-j 
celle par-dessus touf dans le folk-» 
lore écossais cl irlandais.

Son programme d'hier soir, à la

LWliPvin Ricl ni appel

des I

salle Victoria «le 
prenait des vieux 
mélodies très modernes « 
do Hahn. Debussy et Ferrari, 
pièces de l'école anglaise moderne 
«•[ des Russes les plus en vue, des 
vieux classiques comme Bach et 
Haendel et se terminait par des 
folk-lores: le tout choisi avec un 
soin qui dénoir le souri de In mu­
sique avant celui du «'liant pour le 
chant, restituant ainsi à chacun sa 
nlnrc dans l'échelle des valeurs. 
C’est une chose remarquable eu rr 
temps où l’interprète se eroit sou­
vent tout.

M. George M. Brewer, musicien 
ériulit. pianiste mâle et intellectuel. 
m parfaitement joué des oeuvres de 
Ravel, de Nemerov, skv, de Chopin 
el de Schumann. Il est de plus pn 
accompagnateur précieux pour le 
concours qu'il donne.

Fréd. PELLETIER

Mr Jacques Perron, nroi ■■ ■ >>• de 
l’échevin J W. Rirl, dont l'élection 
a élé annulée par la Cour, a annon­
cé aux tournalistes ce malin que 

I son elienl en appellera du jugement 
| rendu contre lui par 1" juge 1)< -nul- 
niers. Le maire Mart'n avait f'xé

\V est mount j f,,| [| novembre la date de l'élee- 
airs anglais, des i ^on tKU.(i,qjr dans le quarli' S'. 

-î__: "."J:I Kttxèbc. Coinnif M. Miel en app- Üe
du jugement rendu contre lui, 
l’élection n’aura pas lien et on de­
vra attendre le nouveau jurement 
qui stra rendu nnr la Cour d'appel. 
La cause de l'échevin Rie! sera ins­
crite au rôle des causes privilégiées.

tous les groupes français du pavs. 
On projette aussi d'inviter tous les 
corps de musique du Canada pour 
participer à un concours.

Les comités d’organisation sonl à 
l'oeuvre et le public aura de nou­
veaux détails sur ces manifestations 
projelérs d’ici quelque temps.

Causerie sur le
eoniU'* de Ste*Marie

--------
Vf. Adjutor Perron, professeur à 

l’Académie du Plateau, a prononcé 
une conférence hier soir devant les 
membres «le l’Union Libérale Papi­
neau. Il a fait l'historique «lu com­
té «le Sainte-Marie. La réunion était 
sous la présidence de M. Victor Be­
dard. président de l’Union Libérale 
Papineau.

M. Perron a rappelé les souvenirs 
historiques qui se rallachent à Ste- 

i Marie. C’est dans Sainte-Marie que 
! furent octroyées les premières con- 
! cessions. I.a terre comprise entre 
» Fulliim el Parthenais fut achetée 
1 nnr Dollard «les Ormeaux. Jacques 
Vigrr fut le premier échevin de Str- 
Marie.

M. Perron a aussi fail rhistnriqu# 
ides paroisses qui composent la di­
vision .Sainte-Marie.

La rtVi'plion à
la reine de Roumanie

Le maire Martin demande aux ci- 
! lovons de la métropole de p'ivo'sr"
| f>. rues et leurs demeures le jour 
de la visite de la reine Marie. GOne 
requête du maire s’adresse 'ont 

.particulièrement aux citoyens habi­
tant les rues par où passera Sa M t* 

j iosté dans sa rouie n a de à travers la 
; ville.

Un romité composé de l’échevin 
ire panier, du maire Beaubien 

! d’Oiitremonl, cl du maire McLagan 
de Wcitmount. a été chargé; de tr * 

j ecr la roule que la reine suivra. I »
promenade aura lieu nu roui s de la 

Dîner tic** aulrtir** français I u,a,i»éo du 27 et dans I aprcvmid

Québec. 21 II», N. G.) S«ms la 
présidence de M. G.-K. Marquis, les 
membres de la section française de 
Québec «le l’Association des auteurs , 
Canadiens auront un dîner, jeudi présidera, 
soir, le 28 oetolire. à “h. 30. an châ* ! PphHc se 
(eau Frontenac. Plusieurs discours

1 seront prononcés. Les orateurs se­
ront MM G.-K. Marquis. Victor Bar­
beau, l’abbé Arthur Laçasse et Mme 
Li-F. Turgeon. -U

on for1 la visite des universités et 
autres Institutions, j'ne deuxième 
réunion du comité qui a tracé te 
programme, a lieu à l'Itôlel de ville 
cel après-midi. Le maire Martin 

On croit que le grand 
a ndm’s dans le hall 

d’honneur lors de la visite tic la 
reine à l'hôtel de vllic. Quant à 
ceux nui devront être présentes à 
Sa Majesté, ils seront admis dans la 
salle des délibérations du cansaii
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A STE-MADELEINE 
D’OUTREMONT

DIMANCHE. A L'EGLISE PAROIS­
SIALE. ON BENIRA CINQ STA- 
TÜES
Dimanche prochain, le 24 octo­

bre. à 7h. 30 du soir, aura lieu, à 
l'église de Sainte-Madeleine d'Ou- 
tremont, la bénédiction par Mgr 
Deschamps de cinq statues.

Dons gracieux de quelques Citoy­
ens de la paroisse, .ces statues, en 
marbre de Carrare sortent de l’un 
des meilleurs ateliers d’Italie. Véri­
tables oeuvres d’art, elles sont d’une 
valeur qui témoigne bien de la 
grande générosité des paroissiens.

Ces statues représentent sainte 
Madeleine, la patronne de lu parois­
se. don du “Crédit Canadien", re­
présenté par MM. J.-C. Gagné el 
Charles Pelletier; la sainte Vierge, 
don de M. Edouard Rerthiaume; le 
Sacré Coeur, don de la maison l’a-

LE CAS DE TROIS 
LETVIENS

LE JUGE BftUNEAü MAINTIENT 
LE BREF D’HABEAS CORPUS 
PRIS PAR LES SCL'TELSKY 
CONTRE LE DEPARTEMENT 
CANADIEN D’IMMIGRATION
Le juge Bruneau a maintenu hier 

le bref d'habeas corpus pris par 
John, Harry el Max Scutelsky con­
tre le département d'immigration 
du Canada. Le père des trois .Scu­
telsky avait été naturalisé en 1914 
et avait fait venir ses trois enfants 
au Canada en 1921. Ils ont vécu à 
Montréal où ils ont fréquenté les

LE RADIO
Ce soir, à Montréal

COÛTE CKAC
Cne Uture d» musluur »péc.ilf -.»ra 

trmiiimlae du poste CKAC pur Ir quintette 
d'instruments s corde» de m Genersl l-île*- 
trlc, Mivcuri.il ■ cauâdkmie, ce soir, ccnn- 
ineiiçant à 7 li eu res précise».

Cette émission est pour commémorer le 
47ème anniversaire de l'invention de l'am­
poule électrique par Thos.-A. Kdlson. Le* 
poste» de radio du monde entier feront de 
semblables émission» pour rendre homma­
ge a l'Inventeur. Pendant l'Irradiation au 
programme, par l’entremise du posic CKAc, 
il y aura une allocution donnée pur M. < 
Stluimse David, secretaire provincial, et 
une seconde par M, .lunan (1 Sinifh, préni- 
drnt de la coinpugnle des Tracni»a>» de 
Mon.real et vice-president de la "Shawlni-j 
gau Water ansi lower ".

Le concert sera sous la direction person-

BULLETIN des ACHETEURS
Dans ce hulletinf vous trouverez en un clin 

d'oeil ze dont vous avez besoin 
- Consultezde <

Annonces à lire et à retenir paraissant les 
jeudis et samedis 

— Lisez’le*

riseau Frères cl de M. Majoriquc \ immigranls entrés en fraude aux 
l.abonté; sainte Anne, don des Da-, Etats-Unis soient déportés par le

classes. L’an dernier, tous trois sont au proies»eur J. J. Shea et compor-
partis pour aller rendre visite à leur fr^i^tilonfr“"st£dSl‘tV“prince-. de itom-l
père malade, M Trenton, N.-J. Au ro- hrrg. “Le dernier sommeil de In vierge .
tour ils ont été arretés ira r les offi- ^* -M assert e t. l-olltlores: a-''Airs originaux loui. os oui etc arrête» pat its uni lt(, , ÜUU,y jrfll.y ,tf uratnger; b-"in.nu to
ciers d immigration américains et ' B ’- ......
condamné* à être déportés comme
immigrants entrés en fraude aux
Etats-Unis. C’est !a coutume que les

mes de Sainte-Anne; saint Joseph 
don d’une dame de la paroisse.

Arrivé vers la fin d'octobre, 1916, 
le dernier curé. M. J.-C. Laçasse, n'a 
cessé, depuis ce temps, de se con­
sacrer tout entier à la belle oeuvre 
que nous pouvons admirer aujour­
d'hui dans cette paroisse.

Dans l’espace d’exactement dix 
ans, il y a établi deux belles écoles,

chemin suivi pour y entrer, l/es au­
torités d’immigration américaine

me only with thine eyes', de Williams; 
c-'KIlez, ft mon navire’, ue Zimmerman, 
d-‘AuIa Hob.u (5r«¥’’.

*-“H«iilll*gc'', h-"Au Moulin, de Olllrt: 
c-‘ Souns ef souricière”, de Klolr. "Me­
nuet vit’*, pusitde l’iirsdlt. lai mort; — 
das’, par leer O y ni. tlrieg. et "Hose-Ma- » 

; rie”, de i runl.
t .NKM. 411. MONTREAL 

A l’issue de ce premier concert, soi! « é 
. h. 3li, le poste du chemin de Ier National

TISSUS SPECIAUX
pour

Communauté* religieuses
I r* FiJ* U'Adricn Fournier, 
Fabricant*, Oullins, France,

J.-A. Brault & Cie
Sfitls représentant* en Amérique

r>30, rue Ste-Catherine Est
Tél. Est 13S7, Montré»!

. | g i £* *»• Ut», tC |A*A*IL Soit 4 41 tati M ï 1 U F J *'l .SHll(ltl»llont renvoyé le* trois enfants acu-j du Canada, a Montréal, donnera Je pro- 
telskv aux autorités d’immigration gramme »ufv«ut, exécuté par le trio oîN’HM, 
a a .t tr.. ,1., t«,,,.^ naronte a sou, 1,1 dJCection de M. O.-H. Murkowski.a Montréal. Un de leuis parents a .,4) Lanaiia”. sélection; "il Trovatore”, 
pris un bref d’habeas corpus pour de Verdi. Populaire: Choix spécial, con- 
k-s faire libérer, premi^ement par-
Ci* cju ils étaient sujets caiiatcltens, et Ouwiiinc'. Cauaerie; M. C. Prl<oe Oreeu, 
1*11 second Heu parce que le Canada Fil.G.S. Populaire: Au choix. Violoncelle:
n’a pas le droit d’agir comme agent ! ”rhreeG%”m'- xSl
d’immigration pour les htats-unis, (iwyn’’, de Oerman: «-“Country"j b-“Pas-

hvtère et une très jolie église, qui ,o,H ,IU’im truité soit intervenu t »«'«le'' ** «-'‘Merrymaker»''. Pi»no: Au
. Ztô Hénio l'nn nnsvé ot dnnt les V 1 .îl, . x fin i chois, par M. Oscar O Brien. Valse : Since. ete Dt me i an passe, il tioni le. entre les deux pays, a cc,te tin. i you called me sweethenrt”, de Well. Vio-

Hiitels seront désormais ornés de |e :ug(> Bruneau a maintenu le ion; “Le déluge", de S«int-Snens, par m. 
liel!r« statues U„ ,« A A,. ,.e /If rnier nrinei- f»' H Markowski. Populaire: Au choix. Ca­nut statues. bref en veitu de ce aerniei priuc* r,ctérJstlque: "Melodious Memorleu”. (iraitd

: pe. Le sort des trois entants n est opcia : “Thaïs", de Massenet, 
j pas encore déterminé toutefois et à 

i i leur sortie du palais de justice, ils 
' ont été arrêtés de nouveau, pour

fait construire un magnifique pres- 
ilii

QUINZE

Cloches d'Eglises
en magasin >

In carillon de 13 cloche* 
avec clavier pour Jouer 

1rs air* et plusieurs cloches neuvwi 
et d'occasion da différents poids et 
prix.

Ecrire ou voir
Z. O. TOURANGEAU

1064 St-Hubert Bêlait 1292

aaa*a**« être entrés illégalement au Canada- 
**** ïls ont été remis en liberté quelques

Programme de demain 
Postes canadiens

e Devoir du 21 octobre 1911 heures phrs tard, sur ordre d Otta- r#ui lM hsrstr,, ««* ne«s dennen* *»nt|
wa. Une commission d étiqueté a cte d’»pré* i» ump» d* i'mi.

MONTREAL 
CKAC. 410.7, Montréal 

1 h. 4A. — Orchestre du Windsor.
4 h. — Bounxes, etc.

CNRM. 411. Montréal.
Silencieux.

C.HYC, 411. MONTREAL

.a guerre lurco-ilalienne. Lai instituée pour étudier le cas, pour 
Hotte italienne, sous les ordres du dérider s’ils sont réellement sujets 
vice-amiral Oubrev a bombardé canadiens, c'est-à-dire s ils sont en- 
hier la ville de Bengouzi et a dé- très jégatement au t.anada^S ifs sont

POUDRE à BALAYER
Huile el (.-ire i plancher 

Vadrouilles — Balais
Gervais & Ferras, Eng.
Tel. EA. 3248 — 860, Cfaig E.

SEULS DISTRIBUTEURS 
dam la Province du fameux 

nettoyeur
“C A N T a N ’

FAITES EXAMINER VOTRE VUE PAR NOS 
SPECIALISTES

Notre institution est la plus grande du genre au Canada où le 
ie service, la qualité et la courtoisie dominent invariablement

VERRE8 RT 
MONTURES -FAVRE

L.FAVBEAU
Pou, I»

EXAMEN
COMPRIS

Coiuulution» 
d# • hr,* » 
6.30 hr**

Ou»«r»
*»« rcndrtdi*

»7 Ru. SAINTE-CATHERINE B»

k

harqué 4,000 hommes qui, après ........ - --- ---—, . , ,w ,------ - ---
un combat très vif. oui pu occu- n'^™.1 leiy‘H"snl'lc 0 „ cecf 4iir
per une partie de la rôle et de lu suJels a la dépoi-tatioii. Si le )2 h x>- - Or.
\ille les pertes des deti' rôles ,cst etu:orc Vl;jet canadien, lis en bourie, rK.
'‘.lo * . * ev| fruits demeurent sujets canadiens. f • b-,.

entrés en fraude au Canada, ils de-

onl été nombreuses.
)<« :jt *

M, Tabbé Léonidas-Elzéar Per­
rin, professeur de théologie eu sé­
minaire de Montréal, vient ‘T^tre (ônVa^lquemenV LeiviVns.
nommé supérieur du collège cana- -—---------
dieu à Rome. Il succède à M. l’ab­
bé Georges-Camille Giapin. Le nou­
veau titulaire quittera Montréal 
mercredi peur s'embarquer à New- 
York «tir la “frovence".

4 9c 9:
I.a révolution en Chine. Les

mais s’il a perdu son droit de natu­
ralisation par un séjour prolongé a 
l’étranger sans déclaration offi­
cielle, les enfants redeviennent au-

Coitrrier de Munl-Laurier
Mont-Laurier. 21 fD.N.C.) -— 

S. G. Mgr J.-F.. Limoges est de re­
tour d’un voyage à Montréal. S. G. 
a chanté la messe dimanche dan*

... . i ! la nouvelle église de Sainte-Mar-troupes rebelles ont remporte la gut,rit(, Mario Alasoque.
victoire sur celles du gouvernement 
Le peuple chinois semble une bande 
d<* moutons prêts à se mettre du 
côté du vainqueur dès qu’ils senti­
ront quel camp est le plus fort.

! n service grandement 
apprécie

Quand le Pacifique Canadien 
tcaurura son service de trains en-

♦ * *
La visite de paroisse vient de, 

s,e terminer. La population a aug­
mentée sensiblement.

* * *
Grâce à l’activité das travaux 

qui se font actuellement, notre vil­
le commence à prendre l’aspect ; 
d’une place commerciale. Le» tra­
vaux de l’école normale, du pont 
et de la voirie avancent rapide- ;

-r . , ment. Cette école normale ouvrira,’re Mer ea. eî Toronto pour les  T,,.rtrh»in
®o»i d’ete «m utention était de w "
-jppr.mer uc service avec le chan- f,' 'PTa d,ri»ee Far ,w SS‘ S,,nt<' 
«-Teat general d ho aire du 26 sep- Croix.
’ejalbre. trais U recul un tel eacou- , * * à j ...
-iffssB’.aî çje Job décida de le pro La mouson qui sient de se ter-
m»' ts mois eEC--*. * ufolir- »:aer paraît satisfaisante pour,
S’irg.". . csî je- si c .‘înmode aux tous, principalement les patates 

rg-ears ^ae l’on a décidé de lei sont en abondance.
les fêtes de 
Ad et peut-

sasars apres 
Naéi et du Jcmr de 
ttr* ms deia.

Exeeile*! service entre Montreal 
e; T>efwne. g Test suas: entre Otta- 
v* et Toe*®tn et le public voyt- 

rt eocourage-
*ar* free. »

L’Oiseau Dieu

Ou.,
RBOiS.

Comblé
.Valent

année. Et 
mtéressante. 
tire. Il x a

* * *
—La fièvre typhoïde à fait son 

apparition. Plusieurs en furent gra­
vement atteints, quelques-uns même 
en furent victimes.

* * *
— Notre dévoue curé M. P.-A. Ne-! 

ven. accompagné de MM. les abbés j 
B&iiiargeon el Lapalme, de Manches- 
ter, U.S., est allé pasær une diiai-! 

. _ ne de jours à son chalet, au lac la
sien! de paraître Babicbe dans la région de Pont-

--------  main.
i-.x aaoit de vacances, * a *
*‘s *cnt retournes a Dimanche il y a eu à la ra-

Chevaliers de, 
hrs, chant et

». » allocution de circonstance par
M. le curé Neveu.

* * *
—Les touristes ont afflué au 

cours de la dernière saison.
* * *

-L’ouverture des classes au Sé­
minaire a été encore cette année 
tre* satisfaisante. Gomme toujours 
c’est de l’espace qui manque,

* * *
M. le maire Matte est de retour 

d un vovage à Saint-Jean d’Iber­
ville.

* * *
En somme, l’année 1926 va

»■«* « - * ’***-•* acs » Dimanche il v
P'clesveur» et élèves rfunion des

de ftoatea^ absorbes a leur .-.i..,,, ■ 7

fait tomme tous. 
turt de septem-

ttemi Pieu * 
lies le» prefers
bre. si est aile v*%it*- ses petits 
»*!S e4 lear apporter la distraction 
»a milieu de ieari etnde» sérieuses. 

— L'avei-vons lu Paoi?
— Oh. oui. j’ai même lu celui 

d'octobre que je tien* de recevoir. 
— Vo«» le retevet refulièrrment?

sar la malle, tous les

n ew-ce que ç* 
rat cinquante 
j v trouvf un* 
iosirucli vr ft récréâ*

des dessin» et de» con-

ouïe? 
►u* par 
lecture

te* historique» en couleur*. Le nu- rire pour Mont-Laurier une année 
«nero d octobre raconte en prenne- de progrès a tous les points de; 
re page une excursion a Sherbroo-? vue
ke. L'article renferme une foule de -----—----------
délails sur cette partie de la pro-l 4 OIIIiahli*« d'avoir 
'ince de Qnebft . sur 1s ville de ' wuF*n,r" ” uvul1 
Sherbrooke spécialement. f»u de rouiuill

Luc , dans le Go/n du curieux, ....r
a toujour* de* rettiMigneinents his Le juge Enright a déclaré Hum 
toriques ou scientifiques sur notre (ion Ghuai et Hum On coupables 
pays qui nous surprennent, el de» d’avoir ru de l’opium en leur pos- 
icns moi* tre» drôles. session. Les deux prévenus porte-

Vile d Auteuil est presque pas- ront leur cause en appel, 
stonnante avec le “Serment de Jac- ——*»■>»» —
que» G est tin vrai roman. Sté- I attrait Hpa txioiitairiiPKphanie a ele enlevée. Seul, Fido, le ai,ra,‘ nr' moniagues
ledî2cr?.,d,u%noldU ‘'hà,CaU' Cünnai, D’un charme Irré-sistibic. les Ro-

Du Rivage nous parle de Québec ! dU C*J*,d.lon ■
dé *3 fondation, de son site de*1 roncert donné a «7Mm.
kalaiiies célèbres qui \ furent tlê-; î*cau tWrnin tic jeux de 4 univers.|muime Angle, coniralto. Mm- i.fim s«n- 
i idées, etc. grandeur sauvage de ses p4c*. | r' Mme Yvonn* RiiUie,

Cousine Fauvette cl soeur Je<uuo rp( ouvpr1' 3c neiges cternrllox et p --------
ont toujours deux iiiges <Jc vérité. *r**r^f verdure de .f€t vallées.

Une autre page très amusante cs'i1 *t'Ur ort* attiré les kmanges de*
voyageurs de* endroits éloignés de . . luil. .l univm. De* arbres gigantesque». anD/i.'\ ( 0
des écorces blanche* et violette* \ exenu, cundamnéi

m. MONTREAL
Orchestre du Mont-Aoyal,

. — ------------ pour le» enfant», en
franc»)» et en «nglalt.

7 h. SO. Or A entre du Mont-'Roya!: Ou- 
verlure, tiré* de "La belle Üalatée", de 
Supjw; le sextette de "Lucie de I»mmer- 
moor" dr Donizetti; fantaisie Urée de 
'‘T«nnh»u»er", d* Warner “PoloMise", de 
Vhopln ; “Slavonie Hhapsixly”, de Friedman.

8 h. — L'heure de musique d* ta Domi­
nion Battery.

CNRO, 4I4.S. Ottawa.
Silencieux.

CNRT. la».». Tarent»
» h. — Concert du etudlo.

CNRA, 211, Moncten
9 h. — Concert du studio.

Postes américains
PROGRAMMES DE DEMAIN 

WKAF. 4SI. New-York
* h. Orchestre Waldorf-.Vstorl»
i h. Orchestre Ingraham.
7 h. 30. LrltKjue drain» tique
7 b. 4i. A. Wertheim, violoniste.
Un. — H«pplt»a* Boy».
5 h. 30. -- Concert d'orchestre, H. Barth,

pianist*.
* -T S«uth !*•« l»l«nder».
9 h. 30. — Orchestre “La France”.
10 b. — Wbltthai, Anglo-P»r»l*n*.
10 h. 00. — Orchestre Farrell.
11 h. 30. — Orchestre Bernte.

WNYC, 51», N#w.York
6 h. —- T, Muiilgan, ténor.
6 h. 30. — Lr«on» d» français.
. h. 35, —- W. Elder, vtolnnceliljte.
* h. — Ouatuor Frey». 
x h. 30. - Causerie.
8 h. 4ô, — ('.hantons,
* h. — Mutique.
* h. «4. — Concert.
. w _ WERH, m, New-S ark 
é h. 30 — ensemble Majestic.
® h. — Art Ciullham, pianiste
10 h. — Orchesire Trianon.
11 h. - Orchestre Rverglade»
11 h. 50. — Chih AlaL)*m orchestre. 

WGBS. 31», N*w-Yerk
< h. — Câusarle sur le radio.
< h. 10. — Orcheatre.
7 h. H, — Résultats sportifs.

WRAP. 4J1, New-York 
s h, — Causerie.
* h. 30. — Récital de harpe.
* h. 43. — (muserle
9 h. 06. — Récital de harpe.
9 h. 25. — Causerie.
9 h. 40 — Récital d'orgue.
!0 h. 16. — quatuor mtxte

WEBJ. 271. N.w-Y*rk i h. -- F.naemhle Rosenthal 
' ?• r- hoore, scmrano.
* h. —- Récital d'accordéon, 
a h. 33. J. A»i>c, ténor.
* h S3. --- Moonlight Rambler*

WMSti. 303. New-York 
, h. 18. — The Schaffer*.
. h. 30. — Orchestre de danse.
« h- T (larolofte de Grossman.
* h. 15. — Plotli et Hardy.
* h. 30. —- Résultats de boxe
10 b. 30. Orcheatre (losv (Juh.
- ^ W**Y- *?*■ NewiYark
7 h. 30. — A. Perskin. planl*te. 
t h. io. - Propoa de théâtre.
a h. — (^tuserfr
* h 15 Programme d'opéra
* (ùtuserle axtr le radio
9 h. Fuisemhle Geon.
? Îî- ' •' propos de Fanny
* b — G. Krez, violontete.
9 h. 45. - Trio Selwyn.
10 h. 13. Novelty Night.
m WIIN, 304, New-York
i J*- r;' Orctrestre Freshmen 
i h 3fi Sach's ouallty Boy*
. P- IT Ensemble Treasureiand. 
a h. 30. — P LangMon, chanaoiM.
§ u' 40. — Os'can HUI Roys.
S $• T-" Wontadoal, chanson* 
ï ^ u *“ n0'''»*». violoniste» h. 30. t» Molamot. soprano.
.1 h. 4o. —- L. Borouifti, ténor.
J* if- I ' Orchestre Roseleixl
10 h. 30. Orohestre Strand Hitof
JJ n. DrcStesIre Parody Club
*1 Wl, .Orchestre Club Kmüickj 
lï h. Urche*tre Silver .Sliniper.
. ***• New-Yaik
(b- — Orohestre Olaen.
H h. — Sundial Serenade!-*.
9 h. — L'heure Brever
!î ï ~ AasenAdée repulrl caina.
11 h. — Orchestre Twin Oak*

WMCA. 342, New -York 
l }* -- Propos de thestre.
■ h- *®. _ A-tt, causerie.
5 5- Il Programma musical, a n. >0. •— Causerie.
.. t1' .» Programme Flamm J h. 30 ( «Itforsvnla Hambler»,
It h. — Kxpoaltion.
lï h. Mc A Ipin Untertainer*.
. . WBNY. NEW-YORK. 322 m.
. h. 4o. - - Wood s Perle*,',
* h. — Déclamation.
8 h. 30 siaux CHy Si\.
9 h trio Symphonique

S i1 .w Sl'’l,v fus- Six.10 h. 30. - OrtOiestré du studio.
WOR. NEWARK. I«5m.

poste WOR émettra nujoiird'lin

1
BICYCLES

EXCLUSIVEMENT
Nous vendons les fameux 

bicycle»

C.C.M. RED BIRD
4.50 comptant — 1.50 par 

semaine
Vous trouverez ici patins, skis, 
etc., en sus de motocyclettes 
et bicycles à pédales. — Pour 
renseignements, appeler

PL atean 3458
ou s’adresser chez

Mc B R IDE
2081 ave du Parc, près Ontario 

Jor. Lamarre, gérant.

SACS DE MENABERE

Gratis
Aux clients qui achètent pour 
2.00 valant de marchandises.

BEURRE - OEUFS
BEURRE pasteurisé 1er

choix .... .....................35*
BEURRE de crémerie .. 33é 
BEURRE de laiterie .. 30(*
OEUFS garantis pour 

bouillir .. .. ................ 42e
OEUFS garantis............. 35<ft

TOUSIGNANT Limitée
Siège social :

6312 rue Saint-Hubert
Entre BelDchtsee et Beaubien.

880 eat, Ste- 
Catherine

pré»
Champlain

2227 Eat, 
Ontario

Entre Jellette 
et Aylwln

1997 Clarke
coin da la rue 

Fairmonnt

6.30 et 2034~ 
E„ Mt-Rnyal
Lee deux prie 

Delarorhe et 
Delorimier

Le premier 
mérite

—de nos man­
teaux de four­
rure e»t la ga­
rantie que 
nous donnons 
de leur Irré- 

prodbable 
qualité.

FOURRURE
Le» plus der­
nier» modèles, 
se recomman­
dant par leur 
fini impecca­
ble, pour ne 
rien dire de 
leur coupc 

absolument 
parfaite, sont 
préeentement 
étalés dans 
notre maga­
sin.
Visiteurs et 

acheteurs 
également les 

bienvenus.

Emile Gourdeau
Spécialiste en fourrures
1151, rue Saint-Denis,

angle Dorchester

KALMINE est un composé 
anti-douleur, Pour maux de 
tête, névralgies, migraines, 
rhumatisme, fièvres etc.
Son action calmante est 
accompagnée d’une action 
tonique et fortifiante.

LES LABORATOIRES P. METADIBR 
Tour* — Franc#

te’fflSSSSfflS -SS ti-ïfc
KM}. est.

.10 at .35 
Chat faut Ut P h arm ete Un»

La Santé sans Drogues 
(Bain* Interne*)

Traitement J. B. L. Cascade
du Dr TYRRELL.

contre la Constipation — L’Auto- 
Intoxlcntlon — Le Rhrnnattome.

A ceux qui le désirent, nous donnons 
les bains à ITnstltut

T41. PLateau 1S79 
Agence de la province de Québec: 
283 ra* Sherbrooke Ouest. App. 2

Pour Vos Travaux Electriques
PETITS OU GRANDS $?üraos

J. A. ST-AMOUR LIMITEE
ENTREPRENEURS-ELECTRICIENS

Siège social: 6579 St-Denis. Tél. Calumet 0127-0128

JONCS DE 
MARIAGE

—Economisez 
ken l’achetant 
Ichez Etnond 
JlOk : $4 à *7 

14k. : 95 A *12
______  Mk. : 93 à SI 3

Aussi or blanc ou vert ciselé: $0 et *8
J. A. Emond, LA ne. 5519
245 Ste-Catherine E„ Montréal

SERRURIER
REPARATIONS
- GENERALES

ETEU#" ;
268 Dorchester Ester

TEL. EST 9356

“La plus importante salaison Canadienne-Française du Canada
Préparation des fameux 
jambons "TRIOMPHE" et 
"CONTANT”.

SPECIAL
Jambon cuit fumé spécial 

pour sandwich.

Attention spéciale aux com­
munautés religieuses et aux 
maisons d’enseignement.

5149 me Marquette. Montréal. Tél. Amherst 2171

A.AUBRY &
Limitée

Le» grands fabricants d’articles 
de ferblanteiie

Tôle noire, vernie, gal­
vanisée, etc. Aussi 
grande variété de 
moulin* à laver, à 
viande, glacières, es­
soreuses, poêles è 
l’huile, fournaises . 
chaudrons, articles de 
granit, en broche, etc.

F.n venir chrs votre quincaillier,
Exigez la marque “Aubry”.

2540 Ave Delorimier
Mahon fondit fit IIT4

\ -B. — Nou* Tandon» directement 
ntt* institutions tfllgltuses. Prix 
%péc la uX.

FOURRURES
Pour avoir un excellent choix de four- 
ruros...
Pour avoir pleine satisfaction dans vos 
reparations.

Allez directement chez

tsr GIGUERE
û MANUFACTURIER EN FOURRURES
'f UN SEUL MAGASIN

a rr* f TIT DV ^ mont-royal est
iH. VJl VJ UEjIxJUé ANGLE ST-HUBERT

ENCRES -TEINTURES- 
— QUILES —
de foutes sortes. Produits de 
qualité .supérieure, garantis, à 
des prix très modestes. Dcman- 
or*-]es à votre fournisseur ou 
adressez-vous directement à

La Compagnie 
Techno-Chimique 

Massé
Fabricant de Spécialités 

chimiques industrielles
2 Sia me St-Joaeph, LA CHINE, P.Q.

Téléphone Lachine 703

un

ccile du "Pelit Guy”, le petit co 
ion des Grèves, Et le concours 
n>ec prix en argent: troi* prix cha- 
lue moi*. Il suffit d’étre abonné et 
le répondre exactement aux ques­

tions pour participer au tiragr

Appela rejetés

Machine 
à additionner
Modèle d* p»eh«.

, $2.95
Additionné, 
trnit, multiplie. La.t 
If même travail OU' 
lé cuûkux modèle 
d- 9100.

xpédiéé sur réception du prix ou 
..O.D A ruent •«ml» *1 i.on .xati*- 
falt dan» le» s jours. Aser.t» de­
mandés
Demander antre cetetozut: gratte

W. R. Security Import, rcg.
Ces* po«t*U 73. •Utinn B . Montréal

Ksi

MAIN 0308 
LOCATION 
D’HABITS

C. E. LÂMÔÜRËÜX & CIE
Se spécialisent dan» ta location, dm habit» de gala et de 

•téiül. SPECIAL: Jaquette "manilng co«t" pour noee» 
uiolr ou grist et chapeaux «le soir.

26b Notre-Dame eat

Hurtuhise, Pelletier, Gravel
Licencié» en comptabilité 

90 RUE SAINT-JACQUES. MONTREAL 
Téléphone MA In 7618

BALAIS-PANIERS
Atdr»»UI»i — Matelas — R»mp*ilt*ce 

, f»hrlq»ee par le* avencle* de
L Atelier des aveugles (Nazareth) 
23 JEANNE-MANCE. Ri, 4297

ERNEST MEUNIER
t.K TAILLEUR CONNU 

B34 ru* Ruéhel Est, - Montréal
Téléphone RE lair 0408

Vêtements “Society Brand”
Confection et réparation* générale*.

Roméo Blanchard et Cie Ltée
7 Ht* Catherine Eet (au eoue-e»|)

Chanehr» no 1 — l^noetee 1477

ABONNEZ-VOUS
AU

Journal Mmsuri
do

BRODERIE
et

MUSIQUE
25 sous par an.

RAOUL VENNAT
3770 rue Saint-Denis 

Tél. Est 0822-3065

3
ne» ccorcc» Diancnc» et violette* 4-„i. T, V .et de* fleurs de teinte délicate for- EJ?? on d aUmb,r' de A
ment une confusion de merveilleux 
panorama, Le silence de* paste*

Demander, un spécimen gratuit de des montagne* brisé .seulement par 
1 Oiseau bleu. 296 rue Sainl-Lau- le bruit sourd d'un torrent agité, 
rent, Montreal, et I on voua en en- touche le* «en* et apporte une paix 
'\rrrx un par le premier courrier, j et un bien-être ou’pn croit à peine 

(GommuniquéL
- ■ ^ .a»

I/Association île lu 
National Breweries Ltée

Mongaon.
Il rendra d'autre* jugements de­

main matin.

pn croit à peine 
qo ils existent dan* la hâte et le! 
mouvement de ce monde moderne. 
Continuant ver* roues!, ver* la 
eflte du Pacifique, un climat d’un | 
été continue accueille les touristes, i 

L'assemblée annuelle de l’Asso- ! *' ,# * Plusieurs beaux terrains de 
cfation des «mplové» de la National f0” " Vancouver et a \irtorla ou 
Rrewerie». Limited, n eu lieu le 7 e JI1Ufu'; de go'f peut louer son 
octobre 1926. J™ Favori pendant toute l’annee.

L’élection de* officiers à cette ^e* renseignement* concernant 
assemblée a donné le résultat sui-1 !*’* I"»’1- horairo* de* train*, etc., 
vant: président. W.-S. Swinburne; ' P<’uv<>fd être obtenu* de tout bu- 
vlce-çrésident, A. Thomson; secré-1 reeu de billet* du Pacifique Caina- 
Isire-lrésorier, A. MtcKentie; co- <lien ou de F.-C. LydOn, agent des 
"litê exécutif: E.-G. Ryan. J. Upton, voyageur* en ville, 143. rue Salnt- 
x.-K. Sargent, K.-D. Gauchon i .* 1 Jaeques, Harbooe 4211. 
tf imphri-v, j ^ 1

Aux amateur* de radin

“Uonatrui.seg donc voua- 
même votre poste de télé­
phonie Rons fir, nouvelle 
édition augmentée et mine 
à jour, par M. l’abbé Th. 
Moreux, brochure de 235 
pages, format 7 x t »*, 59a. 
franco. ,

Service de Librairie du 
Devoir, 3.36 Notre-Dame 
eat, Montréal.

Le biscuit 
par excellence "PETIT LOUIS” en vente partout 

2 Mis pour 25 sour.

DAVID & FRERE
fabricant*

530 CHAMPLAIN 
Tél. Est 0601

BCÇCt
Tél. Eut 2140*

Danquets, Réceptions et Noces
VOUS n'avci pav à vous inquié­

ter de* détail* d’un .lin-'r ce 
noces, d'un souper, d'une récep­

tion ou d’un banquet qiielc mque, 
car nou* pouvons von* préparer 
«es repas dans noir» resljurant 
nu A votre domicile de f.için à 
donner entière satisfaction.

1262-1284, rue Saint-Déni*

SAINT FRANÇOIS VIVANT PAR NOUS

“Le Petit Pauvre au Pays d’Assise”
par Edouard Schneider, S5 sous

Attiré mivrsgr Inférmanl :

"J'AI HUIT ENFANTS”
Roman d’un pan» par

JACQUES PERICARP 65 *ou*.

LA LIBRAIRIE DE0M, 1247 rue St-Denis
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LES SYNDICATS
CATHOLIQUES

SUCCES DES JOURNALIERS 
I-æ Syndicat catholique de» jour­

naliers a procédé, dimanche der­
nier, au tirage de plusieurs valeurs 
intéressantes: entre autre» une di- 
vanette. Ce tirage avait été organisé 
au bénéfice du syndicat. M. Z. San- 
lerrc présidait la réunion. L’heu­
reuse gagnante de la dlvanelte a été 
Mme Alp. Guay, 4504, rue IVes Era­
bles, porteuse du numéro 657. C’est 
le fils de M. A. BeiM, âgé de cinq 
ans, qui a fait lui-même le tirage.

Plusieurs invités et orateurs 
étaient présents h la réunion. Parmi 
ceux qui ont porté la parole, notons 
le R. P. Perrier, O.M.I., M. E. Clia- 
lifoux, président général du Syndi­
cat des cordonniers,-M. C. Bernier, 
president du Conseil central; M. O. 
Filion, président de la Fédération 
du bâtiment, M. R. Abel. Quelques 
artistes amateurs, dont M. Bedl et M. 
R. Abeü, ont exécuté un joli pro­
gramme musical. Il y a eu service 
de rafraîchissements.

Le comité d’organisation de celte 
soirée remercie tous ceux qui ont 
aidé de près ou de loin à son suc­
cès.

CONSEIL CENTRAL 
Le Conseil central des syndicats 

'catholique* s’asaemble demain soir, 
A 8 h. 15, à la salle no 1, édifice des 
syndicats catholique». 655, rue de 
Montigny est. Rapport» des officiers 
et des comités. Tous les délégués 
sont prié» d’assister. Par ordre.

RETRAITE FERMEE 
Tæ. retraite fermée des syndicats 

catholiques nationaux commence 
c.e soir, à 8 heures. Tous ceux qui 
doivent prendre part à la retraite 
fermée sont priés de prendre le 
tramway à 7 h. 30 pan., angle des 
avenues du Mont-Royal et du Parc. 
Une quarantaine de syndiqués sont 
inscrits aux exercices de la re­
traite, qui aura lien comme d habi­
tude à la Villa Saint-Martin.

Avis aux lectrices
Une retraite fermée pour les jeu­

nes filles aura lieu du 12 au 16 no­
vembre au Foyer Sainte-Glaire 
d’Àssise, 5045. Saint-Dominique, 
Montréal. Tél: Bélair 0103. Les jeu­
nes'fille» qui désirent y prendre 
part, sont priés de se faire inscrire 
d’avance. _

Une radicale
antibolchéviste

lOO.ia» I HItMKOO U- 
hhT.oo [L 
loo.oo H

POUR STE-JUSTINE
les BOISCRIPTION» PB LUNDI

U Lie (te* Tramvaye ....................... *■'21!'?.',
M. Emile L rot lit'  ........................ ®ü®'
SI. Pi envois Prsjurtlim ............. 21
Anonyme ............. .................. .............. J;|;î "î:
M. J. Melcher» .................................. lïiMSÎ
.\cme (Wove Works .......................... J®*-®®
iM. .Arthur Berthiaumr ................... 100.00
Mme Jules Hemel .............................. J®®-®®
M. le l>r B. Mbmoii ........................
U-O. ürolht! Lice................................ 1®®'2j,
Ltionoreblc Juge Boyer*
Atm« Airred 'larut .........
M. Alphonse Leclerc --------
M. C.-A. VaJlquette .......................... IW» ®»
[lésai KltLhen co. Ltd.................
M. J.-L. Tarte .................. ..
Mme J .-J,, l arte ............... ...........
M, T. Gauthier ..............................
Mme J.-H. Hurtubiae ....... .
(.rédü Foncier Franco»»uadien
M. F.-A. Héiqur ..........................
M. et Mme Arthur Mlgnault ...
Mme J.-lt. Holland ...................
Mime A.-E. Barry ........................
M. SV. Duquette ..................
Juge Fatirc Surveyer ..................
Mme 11. d’Arto.« .......... ..........
Mine CU&. Moncea ................ .
Anonyme ....... .................................
Mme Haom llrothé ....................
Mme N.-K. La f lain me ...............
M. J.-Lliule laitullppe ...............
M. VVhfritl Jalhert ......................
M. Armand Grothé ......................
Mme l/oui» Bsairbien ..................
Mme J.-Z. Langevln ...l............
Mme P. Vannier

riaa riii ixixixiiiiixrAa u .u i tü .1.

5.00 
àO.OO 
50.00 
.10.00 
all.OO 
50.00 
.•,0,00 
MI.00
50.00
50.00
50.00 
dii.OO 
lü.OO
25.00
24.00 
25 .(HI
25.00 
25.00 
25.00 
25.00 
25.00 
25.00

____________ISM
M, .lowpli de Boucherville ............ 25.00
Otis Fennom Ltd................................ 25.00
M. Julea-Edouard Prérosi ................ 25.00
M. John Murfly Idd.......................... 25.00
MUea Mlgnault .................................. 25.00
Royal <isurance (a>. staff by Mis»

Lawes ............................................. J0.50
Mme K. DoiMUUes ........................ ) 20.00
Mlle B. O’Leary ................................ 20.00
Anonyme ............................................. 15.00
M. A. Marchand ................................ 15.00
Mime H.-P. Labelle ..’....................... 15.00
Mme AJhert Hébert .......................... 15.00

8O8CRIPTION8 DE *10.00
Mme P. OT.eary, lady Edith Gordon, Mme 

Jnaepli Leclerc, Mme G. Normasnid, Mme P. 
Beu lac, Mme J.-A. Lemieux, Mine Honoré 
Mercier, Mme F. Gallpault. Ouétoec; Mme 
Angelina Nadeau, M. le docteur Gaston La- 
plerre, M. et Mme Aird, le Dr R. H. El­
liott, Mme J.-\V. Simard, M. J.-O, Quenne- 
vUle, M H. D. Herdt, M. E. A. D. Morgan, 
M. É. Biron, Mme P./G. Martineau, M. le 
Dr Paul 1/’fondai, Mme fl. Préfontaine, 
Mlle Bose Granger, M. le D* B.-G. Bourgeois, 
Mme J.-K. Beaudry, Mlle Angéllne Beaudry, 
M. le Dr J.JB. Gauthier,

SOUSCRIPTIONS DE *5.00
M. Hurteau, curé. M. le Dr Lussier, Ca­

nadian Tube Co., M. J os. Boucher, Mme J.- 
B. Drapeau, Mme Goulllard, Mme A.-C. Hé­
bert. Mme H. (Hamilton, M. C. Pacaud, Mme 
O. Hoberl, Mme W. Lemesurier, Mme J.-E. 
Masson, M. J.-(N. Perreault, Mime C.-A. Du­
gas. Mme J. l-abbé, M. le Dr J.-R. Tcupin, ST le Dr Ricard, M. le Dr G.-W. Derome, 
Mme Ars. 1/imy, Mlles Ml dette, Société Ca­
nadienne d’opérette, Mlle Clarlnda Beau­
doin. Dr N. lamolne, M. A.-P. Fryon, M. 
l’abbé C.-A. Labelle, Mme G. GaUbert, Dr 
L"E»pérance, Dr Jules Arohamhau'lt, Mlle 
Jeanne DeGulse, M. J.-B. Lagacé, Mme Jean 
Beaudoin, Mme C. Rlnfret, Mlle Lurillc La- 
belle. Mlle Louise Labelle, MJle GabrieMe 
Labelle, Mme .I.-B. Vanler, Mme J.-ifl. Dm- 
inine, Mme T. Préfontaine, Mme H.-J. Tel- 
Her, Mme, P. Dorais, Mme R. Nelson, Mme 
A.-P. Dorais, Mme Gustave Arelianibault, 
M. J.-T>. Terroux, M. Arthur Letondal, M.
L. Racicot, Mme J.-L. Archambault. M. L. 
Kempff, M. L. R. de Lorlmler, Mme H. Rol­
land, M. Henri Rolland, M. et Mine Doherty,
M. et Mme E. Demers, Mlle Orphlse Demers

AUDITION GRATUITE
DU MERVEILLEUX

Orthophonie
tous les jours, chez

ri
H
* i 
f 
{:•
11t

Mme Emma Goldman-Colton, dé­
portée des Etats-Unis «n 1919 à cau­
se de scs opinions révolutionnaires, 
particulièrement à cause de son at­
titude sur la guerre, s’en alla en Rus­
sie bolchévique, espérant s’y trou 
ver au paradis des plus hautes as­
pirations libertaires. Aujourd’hui, 
Mme Goldman-Colton revient au 
pays, entièrement désillusionnée et 
déclare: "Les institutions politiques 
de la Russie actuelle sont pires que 
sous le régime des Gears. Il n’y a 
pas le moindre souffle de liberté, 
Faction ou d’initiative dans la Rus­
sie d'aujourd’hui,’’

"Cela ne veut pas dire, ajoute-t- 
elle, que je favorise le retour au ré­
gime des Czars, mais quand un peu­
ple se

Mme L.-P. Beaudtn 
Mlle Annette Adam 
Mme C. Deaiatvllea ..

■i.00
3.00
3.00

SOUSCRIPTIONS DE *2.00
M. J.-A. Côté. Mme John Quinlan, Mlle 

Aline Lajoie, Mme Papl Bienvenue, Mme 
Guy Couture, Mme R. Bauset, M. J.-It. Bos­
well, Mme Gustave Grenier. Mme H 
Schmidt, M*me R. W. Mitchell, Mme J 
Jeannette, Mme L. LeMoyne, Mme A. G. 
Dupré, Mme J. Ch abat le, Mme R. Veiinot, Dr 
R. Savoie, Mme B. L’Anglais, Mme A. Feof- 
frion, Mme Flyn, M. Jos. Brosseau. M. l’ab­
bé Edouard Dagenala, M J'abbé Henri Ga- 
boury, Mme N. Colin, M. le Or Del'Vecohio, 
Mile A. Bourassa, Mme A. Desrosier*, Mme 
M. I.emay, M. A. Stmafd, Mme R. de Mar- 
tigny, Mme E. Fillon, M. le Dr Orner Du­
puis. Mme J. Gauvreau, Mme J.-N. Ancham- 
bault. Mme A. Prud'homme. Mme Eug. 
Portélance, M. Armand Lalonde, M. Alex. 
Duranceau.

SOUSCRIPTIONS DE *1.00
* M. Arthur Angrfgnon, M. Se Dr E. Saint- 
Jacques, M. le Dr L. Archambault, M. Smith, 
M. Plante, MHle Fauteur, M. E. Germain, 
Mme F.-E. Fortin, M. Philippe Vincent, M. 
Saint-Amour, un ami, M. A. Neveu. M. le Dr 
Olivier, M. J.-H. Duquette, M. Merge vin, 

« junto ijumiK un Rjcc*” Mme It. Botirdou. M. Vnlols, M. Zénon KH6»
îj1' 7 /^y0,U- dh.t«e,UiMmei,iWh 'nSllklo!' Mn?/ L.' pt
lions, comme les Russes ont fuit, on|quette, m. a. Biondin, M. ,t. Avhrond, Mme 
rst en droit de s’attendre à un peu i Mirom M. le curé .Albert Arnold, m. l’abbéi ucMabb. ï -------* ----  " -

t inn i ii t afc ) *»■

Tous les modèles à Prix Modérés
Facilités de paiement à qui le désire

Le plus grand magasin du genre au Canada.
366-68 EST, RUE SAINTE CATHERINE, MONTREAL

ETABi.i LE BOUDIN HYGIENIQUE
EN 1909 e*it un alimcTit sain, mitritif, peut être servi sur les 

meilleures tables.
Fait avec le sar-g inspecté sous la surveillance 

des inspecteurs du gouvernement fédéral. Le seul 
boudin mis dans les boyaux à la machine, vendu 
en boite» d’une livre, préparé dans un établisse­
ment des plus modernes et des plus hygiéniques. 
Fabriqué par

Tailïæfer aX. Fils
2174, PAPINEAU, MONTREAL.

Le public peut toujours visiter. AMHERST 0109-2473

plus de libertés et de bien-être que awny M Mercier ™ p-F CJiàgnonJ'm'sous le régime des Romanoff.” le Dr’R.-k'L«ion<ie. m. le br iM- ihsin-
Mme Goldman-Colton est actuel-1 V*1*’ ml, Rî??'ÜÎ' .HenderjoU, Mme Inm^nf à XfnntrÂal wKa* JtTTÎfSa M. Alltrd, M3l« ÎAYolê, Mllficmcm â Montreal cher des amies. | h. Hurutfet»*, M. Laterman, M. H. tk§m£

Recommandé
SI un étranger vou» dnrMindiilt m'i acheter du 

poisson avec la certitude qu’il soft de la meilleure 
qualité, vou* répondriez tout naturellement: “Chez 
Stanford”. La certitude d’obtenir le meilleur choix 
e*t IVn des motif* de la poputartté croissante de 
notre rayon du poisson et tou* les Jour», nous en­
tendons parler de quelque femme qui re.comni*mt« 
A ime autre d’acheter ici, afin d’obtenir ce qn’ll 
y a de mieux. Nous faisons aujourd'hui wue offre 
vpéctule d’dprrlan*, le sureulent poisson favori de 
tous. Us «o*it partleuHérement de choix 5 ce moment.

Gros éperlans frais péchés, la livre........................................30
Poissons fumés écossais importés, 4 pour.........................30
Côtelettes de veau de lait, avec ou sans les rogmons, la 1b. .38
Pommes de terre sucrées, 2 livres..................... ..... ... t.......................25

Potirons mûrs, chacun, à partir de .35
Gros moule* fiai*Flétan frai* de l’Atlan- 

tlqae
Pof**on bleu frais 

pêché
“Batterfish” frais 

péché
Truite fraîche des Ites

CHEDDAR CANADIEN 
mûr, (2 an* d. mata- 
raMsa), la livra .. ,4g

Huître» i I* mesure el 
*ur était

Homard* vl»anta nr 
bouilli*

Kglafin» Juaibo

JJSrifordÿ
128y Mansfield Sbreeb

12 Telephones-Plateau 4121

rais, Rév. M. Nantel. M. Lolaelle, M. Dea- 
groseiller», M. Hutcrdeau, Mme G.-T. Kcr- 
ron, H. Field, M. Cochin. H Rlopel. Miss 
R. McKenna, Mlle Dagcnais, Mlle Aiment, 
Mme Brodeur, Mme McIntosJi, Mme F.-.I. 
Gaùdrlan, Mme Edmond Gravel, Mme Ar­
thur IJppc, Mlle Ida Millcn, Mme A. Ijinc- 
tôt, LVrhie R Labrecqur, Mme Felletler, 
Mme A.-X. Favreau, M. J.-A. Giroux, M.
B. Oron, Mlle Maria i/ecierc. Mme Dorais. 
M. le Dr Desaulniers, M. Guy Blouln. Mme 
D.-ï). Monbplalslr, Mme F.. Fournier, Mlle 
Jeanne l/etbeaii, Mme J.-L Pediale». Mme 
D. I/etellier. Mlle Jacqueline Dartois. Dr 
Trudeau, Dr A. Legrand, Mme -I. Nolin, 
Mlle J. Bastlen, Mme V. Doré, Mme Char­
ron, Mme E. Gareau, Mme Gauthier, Mme 
Monfcpetit, Mme J. Bourdeau. Mme F. Mn- 
riae, Mme C. Marquette, Mme C.-F.. Brown 
Mme O. Mercier, Dr F,-A. Hobichaud, Mme
L. -A. ijicasae, Mme A. Fournier, Mlle F. 
David. M. Philippe Thelrarrtte. Mm« G. De- 
guise. Mlle C. Marier, Dr P.-A. Fortier, Mme
J. Navert, Mme J.-N. Picard, MJle C. Dubois,
M. J. Ixmrrgan. MM. Bleati et Houoseau, M.
C. -C. Lemire, M. J.-A. Landry, Mme l>on 
1-orraln, Dr Alfred Mousseau, Mine G. Ga- 
rlépy. Mine Léonard, Mme F.mard. Mme Al­
bina Sangulnet, Mme N.-A. Valols-Gartter. 
Mme Joset>h-E. Mlllette, Mme G.-B. Proven- 
cher, Mme Brooclhurst, Mme Mary OV.ubin, 
MM. I .a r u e rFêre», Mme A. 1 .a rivière. M. 
le Dr Kug. I.atre)lle, Mme A. Benoît, M. le 
Dr P.-F Hiopelle, Mme Th. M. Desjardins. 
Mme Paré, Mme Gohler, Mme I-ord, Mme ! 
C.-A. Paradis, Mme Oscar .Tasmlp. Mme A. 
(iboulnard. M. V. Leforde. Mrtie Picard. 
Mme l^roux. Anonyme, Mme J. Normand. 
Mme J. Qiartfbols, Mme D.-Fi. Délayé, Mme
K. Pufreane. Mme Cousineau. M. Clerk, M 
le Dr Benoit, Mme Hector Barsalou, Mlle
C. -S. Quinn. Mme A.-C. Harrlsson, Mine ,T.- 
A. Contant, Mme J.-A. Pesjarlai», Mme L.- 
P. Demer», Mme Irma Marquette, Mme Ls 
Bourgeois. Mme Duval, Mlle Alice Panel. M. 
A. Mongruin, M. le Dr F. Déni*. Mme F.-V 
Dandurand, Mme G.-A. Ouelletle. Mme Pa­
radis, Mme Dussault. Mme F. Longtin. Mme 
F.-X. Roy. Mme A. Palnchoud. Mme lr. Ro­
by. Mme A. Bouleau, Mme N. Gagnon, Mme 
Beaucbanrp. Mme F. Chabot. Mme A. Qnes- 
nel, Mme C.-A. Bertrand, Mme J. Cantin, 
Mme A.4). Boileau. Mme T.-J. Pelletier, 
Mme L.-N. CMH, Dr L. Scheff, Mme G. De­
nis, Mme R. laxalle, Mme H.-!.. Caron, Mme 
T. l.aurfti. Mlle Jeannolte, Mme Csdotte. 
Mme L. Roy, Mme X.-R. Otiarbonneau. 
Mme Davignon, Mme Joncas, Mme Berua- 
dln. Mme t/olas, Mme Branchanil. Mme C.-C. 
Gauvln, Mme L.-C. D’Argencourt, M. René
D. Vallerand, Mme Gounrenu. M. I,.-R.
Kmery, Mlle 1/onglois. M J.- A. Frigon, Mme 
McDonnell, M, J. Coursol, Mme Watson, M. 
P. l*rezesu, Mme H. Duelos, Mme F. S. C.llf- 
fe, Mme J.-T.-E. Gagnon. Mme P.-P, Mar­
tin, Mlle Béatrice Lamarche, Mme Elle, Mme 
J.-A. Prlmeau, Hurtubiae Edwin Co., Mlle 
Madeleine Ijibelle, Mlle Suzanne Labelle. M. 
Guy LoJieJlr, M. Pierre labelle, Mlle J, Pan­
neton. Mlle* fax, Mme M. Gngnnelo, Mme 
Aimée Dearoslers, Mme T, Cbaltfnux, M. 
J.-A. Leblanc. Mme E.-D. Versailles. Mme 
J.-T.4L I/aurendeun. Mme Cb».-J\ Turcot­
te, Mme A. Fillon, Mme F.-A. Demers, Mme 
Alex. Dupuis, Mme RrHiichnmp. M. Itélan 
ger, M. J.-S. Laplante, Corbel) et Frères, M. 
A’Ibert Brlhum. M. S. LaJeuneMte, Mme S. 
Mnthteu, Mme H. Deslaurlers. M. G. Pa 
quin, M Vanasse. M. H. Bourgenu. M. 
Dulie, M. J.-N. Poirier, M ~ ‘

Magasins EATON
Bijoux et Fleurs

I L semble iimiuteuaut que
imisse pas se passer de ces jolis accessoires, tant 
ils sont devenus familiers au regard. Une 

fleur artistique* ► 
ment piquée à 
Tépaule, ou des 
bijoux p o r té s 
avec goût prêtent 
une élégance 
charmante à la 
toilette la plus 
simple.
REZ-DE-CHAUSSEE

la toilette féminine ne

d

Une belle variété de bijoux de tous gen­
res à notre comptoir, au rez-de-chaussée. 
Entre autres, un long collier de perles 
terminé d'un pendentif est à 12.30

7/<m nénuphars et les pavots sont en fa­
veur — que vous désiriez l’un ou l'autre, 
vous trouverez l’objet de votre préférence 
à notre rez-de-chaussée. Belles Peurs de 
velours, 1.00

Téléphone
UPtown ,^T. EATON CÇ,h,™ Ouvert de 

f) a. ni.
7000 DE MONTREAL 5.30 p.m.

T*4P*T'

SALLE WINDSOR
VENDREDI, 22 OCT., à 8.30

QUATUOR

FL0NZALEY
Vente d.» billet* eh.z Willis et Cl.. 

Prix: 2.75. 2.20. 1.45, 1.10, taxe ineluse. 
Direction: Harold Eustace Key.

“Lm C *(rlHts CJsrû «cas aJ&rsat**

AYEZ-LEsou,
la Main!
EN cas de rhume, vous aurez tout 

de suite un remède sûr pour 
vous soigner efficacement et vous 

protéger contre ses dangereux effets. Le SIROP 
GAUVIN POUR LE RHUME est reconnu le 
remède par excellence pour RHUMES, TOUX, 
BRONCHITES, GRIPPE et toutes les affections 
des voies respiratoires. Recommandé par la 
profession médicale.
El rtlU partout : 25 cents la bouteiHe

SofCAU
1.4.4. ttuvm, rWmausa-OMtfsai. MSTfrCA'

KETCHUPaux
TOMATES
Clark
Les Tomates ‘‘Northern** 
provenant des et  aine» et des 
plants cultivés dans les pépi­
nières Clark à St. Rémi, 
Qué, et Harrow, Ont. don­
nent au Ketchup-aux- 
Tornâtes Clark «a saveur 
f rate he et appétissante. 
Essayez-le avec côtelettes, 
poisson, ou oeuf», etc.

Km Vnu Partout 
Préparé par la. fabricant. d*s 

fazncuoM Fûvaa au Lard CLARK.

SOUS LA MAIN
ayez toujours 

UNE BOITE DE

VÉRITABLE TALISMAN
fvaz PARE. R »ux cnni*qu*mn» 

d’un r«trel(llu*B*nt 
PRÉSERVER, TONIFIEE 

vm Bronches etros Bcunuuii 
PARACHEVER 1. traluuuat 

d'us Rhum., d'une Laryngite 
N d'une Bronchite Invétéré.

MAIS SURTOUTrrsMPZ.orxx qxtm

LES VÉRITABLES
Vendue* partout à 

.35 cents la boite.

mlïïm VALDA

M. t). Luplfii. M. Levrancle, M. laurrnt. M. 
B. Paquette, M. Leiwstorle, M. l’abbé J,-F. 
F (filer. M Dufort, M. Small, M. l.-N. Nol- 
*eux. M. R ..Salnl-Drni». M. ,1-0. .Itmbert, 
Dr Mauffelte, L.G.. Mme \V. Pauzé, Mme 
Gngnier, une_])nroi*s!eime. Mlle Yvonne 1,»- 
Imvle. Mme r.-H. Meimier. Mlle Marie Roy, 
Mme I.-F.-S. Gauthier. M. A. Gand, Mme

.............L Julien. Dr Turgeon. Mme Pierre Vallée,
P-F.. I.ernux, Mme G Mieler, Mme laimarrhe. Mme l,r-

MEUBLES QUI VOUS COUTERAIENT DANS LES 
MAGASINS, $1100 AU MINIMUM

POUR%, *325 .00
Seulement

A celui qui “assumera” 
mon bail expirant le 1er 
mai prochain, j’offre la 
plus grande partie de 
mes meubles pour le 
prix ci-haut indiqué.

Se présenter après 7 heures le soir ou le samedi après 4 
heures, 1009 boulevard Goufn oueat (Bordeaux), à deux mi­
nutes de 1a gare ou du terminus des tramway».

roux, Mme l.rmlr», Mme Parmi, M. P*uJ-
A. l’innril, DV Brrnl.r, Mme Qtumct, Mlle 
Kurd). Mme L.-V Clavel, Mme F. Roy. Mme 
j. \ Roy, Mme Paul D»nilen, Mme T.ugène 
t.ullbault, Mme Beaulieu. M. 1). Coure])ex­
ile. X|n)e J.-R.-A. Balle, Mlle G. Baril, Mile
B. Rolittallle, Mme B Béland, M. T. tairl-

vlère, Mme J. laibrerque. Mine .T. Comtois, 
Dr A. RHet, .Mme A. tovole, Mme H. Biron, 
Mme K.-J. Gauthier, Mme G Prévost, Mme 
J Danuxl. Mme Jxile* Leblanc, Mme P. Gau- 
thler, M Meesler, M. C. PHtettet. M H. Le- 
court, M. Rochaleau. Mme Charles Gsgnoo,

Mme H. Hillelle, Mme H. COUÜtord, Mme J. 
Alney, Dr Lebvau, Mme A.JM. nélanger, 
Mme \V. Gagnon, Mme J.-A. Uulmet, Mme 
E. Drapeau, Mme JM'.. Marques. Mme J.-A 
Désy, *1. Bo)ia*ln, Mme Goutn, Mme Blrii- 
deau. Mlle Aller Igivlgne et M. J.-M. Reld.

****** ****** *******

l\ Feuilleton du 'DEVOIR”

TROP BELLE...
Par MARTHE FIEL

des

14 (Suite/
— Vous le connalsseï!?
— Je l’ai vu avec clic...
î.uc Saint-Wiff passa près 

èuncs filles on les saluant.
Annette rougit et SylviaBf le re­

marqua:
— 11 est fort bien... reprit An- 

nette... il a un aspect fort sympa­
thique ...

Comme elle ne recevait aucune 
réponse, elle poursuivit après un 
petit silence:

Madame Rullot en fait grand 
ras...

C'csî ce qu’il m’a semblé... 
crut pouvoir répliquer Svlvlane 
qui eut peur que son silence ne 
parût anormal. Des ténèbres enser­
raient »on «me. Klle sentait un be­

soin confus de s'épancher, de crier 
son malaise à un coeur compatis­
sant.

Klle fit un effort pour rejeter scs 
pensées et revint dans la réalité de­
vant une question d’Annette qui lui 
sembla d’abord bien indiscrète, 
mais dont elle comprit l’intention 
sympathique, nu ton dont elle fut 
formulée:

Pourquoi ne vous êtes-vous 
pas mariée... mademoiselle... 
vous êtes si charmante!...

Une telle admiralion se lisait sur 
les traits de .xa compagne, que S\l- 
vlanc lui pardonna lout de suite 
»es paroles inexpérimentées.

Pour les dix-huit ans d'Annette, 
les vingt-six de mademoiselle Fou* 
hry étaient l'Age ou une résolution 
srniblnit définitive, et Annette, jeu­

ne fiancée pensait que Sylvinne ne 
voulait pas du mariage.

En voyant passer laïc Saint-Wiff, 
h*' jeune fille avait immédiatement 

I rapproché les deux jeunes gens dans 
'son esprit et clic avait songé: quel 
beau couple c’eût été!,..

D’où sa question.
Sylvinne ne sul que dire.
Klle murmura donc d'une voix 

basse comme un souffle.
— Peut-être ne sais-je pas nie fai­

re aimer.,.
— Vous!... s’exclama Annette, 

presque scandalisée par un tel aveu.
Il lui semblait que Sylvinne com­

mettait un sacrilège en nvaqçajit 
ces paroles.

Dites plutôt . . mademoiselle, 
que l'on n’osc pas vous demander 
en mariage... parce que vous êtes 
trop belle...

Klle avait deviné que le coeur de 
sa compagne riait meurtri.

Sylvinne inrliua la Ictc avec une 
pâleur au front, el elle articula fai­
blement :

Vous voyet que vous-même...
• ver. trouvé mon grand tort.

Un tort!.., interrompit l'Im­
pulsive enfant... une si belle qua­
lité! un don si rare et si magni­
fique! ,

- Qui me nuit beaucoup plus

qu’une laideur sympathique...
Des larmes perlaient aux veux 

de Sylvinne et Annette fui décon­
tenancée par le mystère qu’elle dé­
couvrait. Otic belle jeune fille qui 
suscitai! l'ndmiralion et l'envie 
partout où clic passait, avait un 
coeur chaud el sensible alors qu’on 
la figurait dédaigneuse et hautai­
ne.

Annette n’écouta que son élan... 
Klle se jeta au cou de Svlvlane en 
murmurant:

—- Je comprends votre peine...
Dans son petit enthousiasme, el­

le eut un projet soudain et pensa: 
Le seul homme qui convienne ici 
... A Sylvinne Foubry est Luc 
Saint-Wiff. . . Il faiil absolument 
que je me rapproche de ce mon­
sieur pour connaître son opinion 
sur ma nouvelle amie... Pourquoi 
cette idée n'est-clle done pas venue 
à Madame Bullol?... On voit ce­
pendant tout de suite qu'ils sont 
créés l'un pour l'autre...

Avant ainsi arrangé re roman, i 
Annette reprit sa physionomie ha-! 
bituclle. et la conversation se pour­
suivit plus ronflante, enlre les deux 
promeneuses.

Cependant, Annettê tut ses fian­
çailles. Son secret ne lui appnrte- 
naih pas tqpt entier et elle trouva

que cela ne paraissait nullement 
nécessaire qu'on la sût fiancée ou 
non. Klle obéissait aussi à un senti­
ment de délicatesse, ne voulant pas 
se prévaloir de cede avance près 
de son aînée.

Près d'elle, Sylviane marchait 
absorbée, tout en tentant des ef­
forts pour paraitre à l’aise.

La vie lui apparaissait hostile. 
Penser lui semblait torturant et el­
le se demanda un moment si elle ne 
se consacrerait pas A Dieu...

Traîner l’existence vide, inutile 
lui causait autant d’horreur qu’un 
blasphème... Travailler était aus­
si une solution, mais quoi entre­
prendre?

Klle essava de repousser sa mé­
lancolie, remettant sa décision A 
quelques mois.

Il ne lui vint pas qu'elle pour­
rait épouser Halor ou Dormont... 
Elle se serait trouvée vile d’accep­
ter un rompagnon dont les idées ne 
lui eussent pas agréées entièrement. 
Le mariage n’est grand qu'à la con­
dition d'une estime mutuelle,

\nncltc ne se doutait guère des 
préoccupations que rerélait le 
front de Sylvinne, alors que joyeu­
se, elle arpentait un joli chemin 
avec elle.

Parlant de sa vie, elle racontait

'comment ses Jours passaient, et 
lout en ne révélant pas son secret, 

telle édifiait l’avenir, décrivant l'in- 
| térieur qu’elle aimerait avoir, et les 
meubles qui l’orneraient.

Sylviane l’écoulait sans l’enten­
dre. A ses oreilles bruissaient des 
paroles auxquelles, elle ne pouvait 
donner aucun sens précis.

La promenade soudain, lui fut à 
charge et elle essava de l’écourter:

— Je suis lasse... jeune Annet­
te... si nous rentrions... le soleil 
est fatigant...

Klle avait un doux sourire et re­
gardait la jeune fille qui acquiea- 
«,'»•

Kites reprirent le chemin du re­
tour et près de l’hôtel où habitait 
Sylviane, elles virent Louis Dor- 
mont et Francis Balor:

Les deux inséparables,.. mur- 
: mura Annette.

Us s'approchèrent, chapeaux bas.
; bustes inclinés:
! Vous nous frustrer, de votre 
i présence... Mesdemoiselles dit 
1 Francis gracieusement.

Uommc l’après-midi a passé 
lentement sans vous apercevoir!.... 
renchérit Louis.

Une conversation badine s’éleva, 
où les deux jeunes gens rivalisèrent 
d'entrain parce qu'ils espéraient

qu’on les voyait fiers d’escorter, ne 
fût-ce que pendant quelques pas, la 
beauté qu'était mademoiselle Fou- 
brv. A ce moment surgit Luc Saint- 
Wiff.

Hautain, il passa, saluant grave­
ment.

Il sembla à Sylviane qu’un dédain 
s’échappait de toute sa personne, 
durant le moment fugitif où 11 sou­
levait son chapeau.

Une amertume la brisa et elle 
rentra vivement A rhôtel heureuse 
de se soustraire aux indifférents. 
Elle était triste et révoltée tout en­
semble.

Elle alla dana la chambre de sa 
mère et y vit Madame Bullot. Klle 
se raidit devant sa peine, essayant 
de donner A son visage une expres­
sion souriante.

Madame Foubry dit vivement:
Je questionnais notre grande 

amie sur son charmant neveu.... 
c'est une merveille... me raconte-
t-elle. ..

L'intérêt de Madame Foubry était 
A son comble. Klle n’osait pas insi­
nuer A leur vieille amie: Tendes vo­
ire effort pour marier ces deux rn- 
fanD-làl.... mais son attitude le 
laissait suffisamment deviner,

Svlvfane lança un regard dé dé­
tresse à Madame Rullot et celle-ci y 
répondit par un sourire de conni­
vence.

(A Suivre)

Ce Journal Ml Imprfan* aux Nos 338134(1, 
rue Notrr-Dame F,»i, a Montreal, par 
l’IMPRIMERIE POPULAIRE, «à rmpniae- 
hl!*M ttmIMe), GEORGES PEU.ETIER 
adrpntetrateur et eecrtlalre.

i
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COMMERCE ET FINANCE
LE MARCHE 

DES VIVRES
les
de
et

1926 1925
20 ocl. 13 oct. le 21

399 1802 5115
20 288 141

s 6148 1(1188 4697

Le tableau suivant indique 
arrivages à Montréal d’ocuts, 
beurre et de fromage pour hiei 
les mercredis correspondants:

Ueufs, caisses 
Beurre, boites

LES PH1X DU GKOS 

FARINE
Le marché est très ferme mais 

sans changement.
11 y a une ires bonne demande sur le 
marché domestique et pour expor­
tation.

Voici les prix cotés par la mai­
son Elzébert Turgeon, pour la fa­
rine et les engrais alimentaires.

Par baril, 2 sacs:
Première patente ....................  $8.30
Seconde patente ...................... $7.80
Farine forte à boulanger .... $7.80 
Earinç à pâtisserie.................. $7.00

LES ENGRAIS ALIMENTAIRES
Les prix sont fermes, sans chan­

gement. (I n'y a pas de surplus 
pour exportation, car la demande 
absorbe toute la production.
Gru blanc, tonne ....................  $40.25
Gru rouge, tonne.................... $29.25
Son, tonne.................................  $27.25
Farine d’avoine roulée, 90 Ibs $3.75 
Farine d’avoine roulée, 80 Ibs $3.40 

BEURRE ET FROMAGE
Le marché du beurre est un peu 

pins ferme. Il v a une meilleure 
demande sur le marché domestique, 
mais le commerce d'exportation est 
tranquille

Pour le fromage, le marché d’ex­
portation est indifférent, mais il y 
a une bonne demande des Etats- 
Unis

(Prix de gros de la maison Gunn, 
Langlois & Cie):

Beurre:
De cremerie, en boîte 
De crémerie, en blocs 
De cuisine ........... ,\...

LE MARCHÉ DES OBLIGATIONS
Le service de la statistique de la maison René- }. Leclerc nous 

communique le relevé suivant des émissions d’obligations au Canada: 
Sein, du 8 nu
L’Etat 
Provinces.. 
Municipalités 
Chem, de fer 
Sociétés...

15 oct. 192(1 Déjà inscrits Distribution géographique 
$105,000,000 Vendus au Canada $239,(155,(ÜL

35,000,

$i,050,000 

$1,085,000 $435,555,580

68.393,287
43,020.01 3 
32,000,000 

187,141,70(1

aux Etats-Unis 
en Angleterre

191,964,943 
5.000.000

$436,640,580

29 el

34s.
35s.
30s.

Fromage: 
de 19s.

20s.
21s.
2/S. 
28s. 
33s. 
35s. 
32s.

Québec, doux, meule de 21) Ibs 
Québec, doux, au morceau ... 
Québec, doux, meule de 80 Ibs 
Canadien, fort mie de 80 Ibs . 
Canadien, fort, au morceau .
Kraft, boîte de 5 Ibs..................
Kraft, boite de 1 1b ..................
Oka ...................................................

OEUFS
Prix vendant aux épiciers de la 

maison Z. Limoges et Cie:
Comme nous le prévoyions, le 

prix des spéciaux frais est monté de 
5 sous. Lé marché est fermé et ac­
tif. Il y a rareté pour les premières 
qualités.

OEUFS FRAIS
Spéciaux . . . ............................... lilts.
Extras.............. ................................ 52s.
Premiers . ... ...............................  Pis.
Seconds . . ...............................  38s.

OEUFS D’ENTREPOT
Extras .......... ................>............ 43s.
Premiers

...............................  34 v
SAINDOUX

En tinette. Il» ......................... 17s.
Ln seau . . . ........................... 17'âs.
En bloc d'une livre................ 26s.

Saindoux composé:
Un seau .......... ............. •............ 13'û s.
Ln tinette , . . ......................... 13s.
En bloc ........... ........................... 15'i,s,

POMMES DK TERRE 
• Prix fournis par la maison 

t. Lai on df)
Le prix des pommes de terre est 

monté de 5 sous le sac, au gros, 
mais les prix au détail n’ont pas va­
rié. Au gros, en sacs de 90 Ibs. les 
patates d'en lias de Québec, eoéitenl 
4t.45, les Green Mountain $1.70: au 
détail, en sacs de 80 Ibs. on les vend 
respectivement $1.50 et $1.90.

LE MARCHE DES POMMES 
CANADIENNES 

Prix fournis par la Cie J.-A 
té Limitée, 173 Commissaires 
Montréal.

POMMES
Wealthy, No J ....
Wealthy, No 2 ___
Wealthy, no 3 ....
Wealthy, dont. ....
Panier* d’un minot 
Dudleys, No 1......
Dudleys. No 2................$4.00 a $5.001
Ihldlevs, dom.................$3.50 à $4.00

l a production
de papier à journal

La production de papier à jour­
nal aux Etats-Unis, eu septembre, a 
été de 136,167 tonnes, et les envois, 
de 135,300 tonnes; la production au 
Canada de 161,287 tonnes, et les en­
vois de 162,740 tonnes. Cela fait 
pour les Etats-Unis et le Canada 
une production totale de 297,554 
tonnes, et pour les expéditions, un 
total de 298,040 tonnes. Y compris 
la production de Terre-Neuve et du 
Mexique, la production de papier à 
journal de l’Amérique du Nord, en 
septembre, se chiffre par 315,424 
tonnes.

En septembre, les moulins améri- 
cains ont fonctionné à une capacité 
de 95.7 pour cent, les moulias ca­
nadiens, 99.0 pour cenl.

La production des moulins amé­
ricains pendant les neuf premiers 
mois de 1926 accuse une augmenta­
tion de 12 pour cent sur la période 
correspondante de l'an dernier; 
celle (les moulins canadiens, de 24 
pour cent. La production des deux 
pays, pendant les neuf mois de 
cette année, est en augmentation de 
18 pour cent sur la même période 
de l’an dernier.

La gazoline et la
Chambre de commerce

Les membres de la Chambre de 
Commerce, à leur réunion d'hier 
après-midi, sc sont élevés contre la 
demande de la Motorists’ Lear/uc de 
laisser au gouvernement provincial 
la vente de la gazoline, tout comme 
pour les baissons.

La question fut soulevée par M. 
G.-H. Catelli, qui se rebiffe à cette 
nouvelle forme de socialisme d’Etat. 
Il craint que le gouvernement s’em­
pare ainsi de tout le commerce, et 
il ne voit pas de raison, si la vente 
de la gazoline et dos boissons est 
avantageuse, pour ne pas avoir plus 
tard le commerce par le gouverne- 
mont du lait, de la laine, etc.

M. J.-N. Cabana partage l’avis de 
M. Catelli. M ne voit aucune analo­
gie entre la régie des boissons et 
le contrôle de la vente de la gazo- 
Hne: la première relève de la mo­
rale. el te second du commerce, 
dit-il.

M. Edmond Vadeboncoeur désap­
prouve aussi l'idée d’un monopole 
étatisé de la gazoline, mais il sug­
gère une inspection gouvernemen­
tal'' de la vente de la gazoline dons 
les campagnes. Il xc plaint do la 
qualité-de ta gazoline vendue dans 
’es eentres ruraux, et il suggère un 
amendement à la loi des véhicules- 
moteurs, en ce sens.

M. Cabana ne voit pas de raison 
particulière pour justifier l’inter­
vention du gouvernement provin­
cial dans la vente de la gazoline, 
sous prétexte de dénaturation. Ce 
danger existe pour d’autres com­
merces, pour la pharmacie, par 
exemple, dit-il. M. Yadeboncoeur 
s’objeetc à cette insinuation, mais 
M. Cabana explique que telle n’était 
pas sa pensée et qu’il donnait tout 
simplement l’exemple d’une chose 
possible.

Lours du chanop
COURS MOYENS LE 21 OCT., 1926

LA MATINEE 
A LA BOURSE

TENDANCE DES COURS UNIFOR­
MEMENT A LA HAUSSE ET PLU­
SIEURS GAINS DE PLUS D’UN
POINT

La tendance des cours était for­
tement à la hausse, à la séance di­
ce matin, en bourse locale, et plu­
sieurs stocks ont fait des gains d’un 
point et plus.

Le Brazilian a été le seul stock 
à déployer une activité digne de 
mention. Ce stock a débuté en cours! 
de hausse à 105 1-2 et, après s’être : 
haussé jusqu’à 106 1-4, il a cédé un 
demi-point à 105 3-4, pu il accusait 
un gain d’un point sur la dernière 
vente de la veille. Le Shawinigan a 
débute avec un gain de 3 points à 
243. mais il s’est effrité plus tard 
it’im demi-point. Le Montreal Po­
wer était plus ferme d’un demi- 
point à 73 1-2. L’action privilégiée 
du Canada Steamship s’est amélio­
rée d’un point à 91 1-4.

Mais c’est le Smelter qui a été le 
plus vigoureux. Il a débuté avec un 
gain de deux points, a grimpé de 
2 1-2 points à 235 1-2, faiblissant 
vers le midi à 235, où il accusait 
une ascension de quatre points de­
puis la veille. L'action privilégiée 
de TAsbestos Corporation a avancé 
d’un point à 70; l'action ordinaire 
était nlns ferme d'un demi-point à 
21. Deux lots de 25 paris de St. 
Lawrence Flour Mills ont changé 
de portefeuille à 31.

Le compartiment des pâles et pa­
piers était aussi plus ferme. L’ac­
tion Abitibi à 91 1-4 marquait due 
hausse de deux points sur la clô­
ture de la veille. Le Laurentide 
s’est raffermi d’un point à 107. Le 
BromptOn était plus ferme d’un 
demi-point à 35 1-2; le Spanish or­
dinaire a avancé de 3-4 de point à 
104.

Voici un relevé des ventes 
matinée fourni par la maison 
Beaubien et Cie:
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BARILS 
t. $4.00 à $6.00 

. $4.00 à $5.50 
$2.50 à $3.U0 

. $3.50 à 84.50 

. $1.50 à $1.75 
. $4.50 à $5.50

Loti lires ...................... .... . ... $1.8»*.
Paris.................................. ...........0303
Bruxelles.......................... ...........0283
Borne ................................ ........... (1446
Genève .............................. .......... 1930
\nisterdam .....................
Madrid .......................... ...........1522
Stockholm ....................... ...........2673
Christiania ................ .. ...........2403
Goenhague ......... .. ........... 266(1
Rio de Janeiro.............. . .1370
New-York ................ 5-64r t Esc.
Berlin ...............................

BOURSE DE MONTREAL 
VENTES

DE 10 A 11 R A.M.
Abitibi Power ami Pnprr. 25 A 90 25 à 9(1 

1» 0 90 50 à 90 50 à 90 50 à 91'* 50 a 91 
1 à 91>i 5 à 91.

Vabrsloa Corporation. 20 à 21.
Mlanttè Sugar. 25 è 2.11 ■'. 
n. ('.. Fisliing, 10 0 719*.
Hell Telephone. 1 à CK 2 à ISA 2 b 15». 
Rraxillan Traction. 25 à 105 100 n 105V, 25 

à 10554 .100 à 1 «Cj too à 10514 20 à 105*4 10 
a 1095* 10 à H*5*« 10 à 105% 25 6 UC)H 100 
0 10554 25 0 1055* 25 à 15** 75 à. 105*; S 0 
105'* 15 0 1055* 100 à 105'., 100 0 105** 75 
0 I0.>*a *5 à 105', 50 à 105** 50 à 100*4 "'0 à 
lfl.i 50 0 105*.. 50 0 105'., 20 ft 105*4 25 à 
105*4 25 ft 105*4 25 à 105», 20 n 105*4 25 ft
IMViiÿ 25 ft 105», 25 a 105U, 115 à 105*1 25 ft
105** 70 a 10.; 25 ft 100 25 à 100 25 ft 100 10(1
à 100 50 ft 100 50 a 10O 25 ft 10R>« 1O0 à 100
85 ft 106** 50 ft 106 2KO ft 100 20 ft 105*4 25 
■ft 1(W 25 ft 100 25 ft 106 75 ft 100 10 ft 1055, 20 
a 100 50 ft 100 25 ft HO 25 ft 106 25 ft 100 20 ft
106 50 ft 106 20 ft 1116 -26 ft 106 25 ft 10.1 25 

‘ft 106 5 « 106 50 ft 106 .15 ft 106 25 ft 106 10 ft 
1106 5 ft 106 25 a 106 25 ft 105*4 25 ft 105', 
25 ft 1051* 25 ft t05*i 25 ft 105*4 25 ft 105», 
25 ft 1059*.

Mronipton Paper, 5 ft 34% 5 ft 88.
( anaifa Converters. 5 ft 9i 
Canada Steamship. 10 ft 27** 50 ft 27V* 70 

'a 27*; 100 a 27**0 50 ft 27 30 ft 2S 45 ft 28 
25 à 2S 10 ft » SO ft 2X 25 ft 281* 100 ft 28**. 

Canada Steamship Volina Trust. 125 ft 28 
Canadian Car and Foundry, 25 ft 10 19 ft

10
Canadian Industrial \k*obol, 25 ft 2+*4 25 

ft 21% r> ft 2U, 75 ft M ', 75 A 24% 75 ft ÎIV. 
5 ft 24% 5 ft 21% 10 ft 246* 110 ft 24% 50 ft 
24% 60 ft 24»* 10 ft 24%,

(,>n sol Id ft ted Mining and Smelting. 25 ft 
233 20 ft 231 5 ft 234 5 ft 231 10 ft 234% 25 ft 
231% 25 ft 234 5 ft 234 1 00 ft 233 % 50 ft 233% 
25 ft 233%.

Dominion TexUte, 10 ft 90 
Hallinger Cold Mines. 50 ft 18.60 
laurenlide Co., 25 ft 106% 25 ft 107 25 A

107 25 A 107% 25 ft 107%.
Montreal Power, 7 ft 73 2 s 73*.. 20 A

vision pour $36,001»; divi­
dendes sur le* actions de preuvière 
priorité, $69.8Ü4; dividendes sur les 
itetions de second priorité, $70,000,■ 

i ü reste un vurplus de I3‘J,772.

BOURSE DES MINES
Membre* de la Bearee de* Mme* de Ment-’ 

real, 4 rae d* Montreal.
Offre lien» |

Amulet lioid................................... 133 135
Area .... ,\.
Argonaut Cou».
Reaver .................
Canadian Lorratu
capitol .......... ..
Castle ....................
Cou*. W. ü. 
crown Reserve .
Pome Mme» J,
Puprat ... ...........
ihm Kouyu
KHke ..........
(inidale 
(ioktliiil
Keelty .........
Kirkland..................
Lake Shore ...........
La Hose .................
i-a va i que be*- .......
dr-lntyty ...................
..'lining Carp. .. .
Montreal Ituuyu
Ncwmy ..............
S'Pissnig
Noratida ..................
Premier ...................
Houyn Quebec .
Rouyn bold .............
Teck Hughes .........
Madacona ...............
Vipond tons............
Wright Hargrraxee

STATISTIQUES
DEMOGRAPHIQUES

*

LES NAISSANCES, LES MARIA
GKS ET LES DECES DANS LES
NEUF PROVINCES Ul DOMI­
NION POUR MARS DERNIER

Ottawa, 21. — Le bureau fédéral 
des statistiques démographiques 
donne les renseignements suivants:

Ce bulletin donne un relevé pré­
liminaire des naissances, décès et 
mariages de mars 1926 dans les 
neuf provinces du Dominion. Les 
rapports précédents ne couvraient 
que ce qui était alors appelé le ter­
ritoire d’enregistrement, et qui ne 
comprenait pas la province de Qué­
bec.

Depuis le 1er janvier dernier, la 
province de Québec adhère au sys- j 
téme de statistiques vitales natio­
nales de sorte que les bulletins men- i 
suels du Bureau Fédéral de la Sla- ! 
tistique couvriront dorénavant tou-1 
tes les provinces, tandis que le Yu- i 
kon et les Territoires du Nord- 
Ouest ne seront compris que dans 
les rapports annuels.

En comparant les chiffres de 
mars 1926 avec ceux du même 
mois des années précédentes, il 
faut se rappeler que les rapports 
des années passées donnent des! 
chiffres définitivement établis tan- i 
dis que ceux de 1926 ne sont qui» 
provisoires. Il faut aussi prendre 
note que les chiffres du Québec ne 
figurent pas dans tous les tableaux, 
et pour obtenir la stricte compa­
raison dans ce qui était appelé le 
territoire d’enregistrement, tel que 
constitué avant 1926. il faut d’a­
bord déduire les chiffres du Qué­
bec.

Obligations 5Ç£>
25 ans

Montreal
Power

Capital et intérêts (avril et 
octobre) payables au Canada 
aux Etats-Unis ou en Angle­
terre, au choix du détenteur.

Ces obligations sont ga­
ranties par une 1ère hy­
pothèque sur les actifs 
immobilisés et sont ga­
gées par les actions, 
obligations et autres ti­
tres de créance que la 
Montreal Power détient 
en portefeuille. Lesprin- 
cipales compagnies con­
trôlées sont la United 
Securities Limited, la 
Montreal Light, Heal 
& Power Co., et la 
Cedars Rapids Manu­
facturing & Power Co. 
Certains contrats d’é­
nergie avec la Shawini­
gan Power sont aussi 
compris dans l’hypothè­
que. La présente émis­
sion constitue la seule 
dette obligataire actuel­
le de la Compagnie. La 
Montreal Power con­
trôle pratiquement tou­
te la production et la 
distribution du gaz et de 
l'électricité dans l’Ile de 
Montréal.

Prix : au marché 
pour rapporter 5% environ

RENE-T.LECLERC
I n corps r*a

Montréal!- 1(9, ruo S.-Jacquo* 
Québec:- 71, rua C.-PIwr*

(lIAiaON FONDEE EN 1l»l)

Canada Steamship Lines
. Limited

Obligations 6ri 1911. série A *
Intérèls payables les Irr avril et octobre à 

Montréal, à Toronto, à New-York et à Londres.
Coupures de $500 et de $1,000.

Garanties: Première hypothèque sur des proprië- 
lés valant $14,000.000 et hypothèque générale sur 
des biens d'une valeur de $21,895,076, sauf un pre­
mier lien de $4,853,278 raehetablr en 1936.

Prix 97, pour rapporter 6.30%

montükal QUEBEC
BUREAU (HE F :

Imm. VeriatllM, MONTREAL 
TéL: M. 7080

$200,000
OEUVRE & FABRIQUE DE LA PAROISSE

ST-JEAN DE LA CROIX (Montréal)
Echéance: mm ,/ 0<

1 an à 15 ans «>3 /4
PRIX: le pair (100)

[^Corporation ^esObugatidns Municipales

1ÉNË DUPONT résident 
i 6 CÔTE del* M □ NTAGNE QUÉBEC 
Té/tphonr 6 93 2

.ÆS.
UMITÉB

J.W.5IMARD Vice-Présidtnt 
7 PLACE DÂRME5 MONTRÉAL 
Té/éphonç Main 1924

3 ft 73* ■i 2 « 1% 2 
73% 190

■ Iroil*. 1 ft 
25 ft 68 25

12 4 ft 12. 
ft 68 25 ft

Dudleys, no 3 
Alexandeis e: Wolf-

Rivers No 1...........
No 2... 
Dom. A 

“ No 3 ..
Baxters. Maiden Blush 

Pewakee, No !
*• No 2.........

Dom..........
No 3........

(selon la qualité : )
Greening*.....................
St-Laurent ................
Fameuse* .....................
Snows...........................
Colverts .....................
Pommelles Sibérie* 
Pommrl% Crab ...
Mclnto ^ baril .........
Mclnloi. , en caisses

$3.00 à $3.50 V Wall Strrrl
$4.50 à 
$4.00 à 
$3.50 
$3.00

$4.50 à 
«4.00 à 
«3.50 à 
«3.00

«5.50 ! 
«4.50 1

«5.50
$4.50
«4.00

ont

. .«3.00 à $6.50 !
85.00 à $7.50 i 

. $6.00 à *8.00 i 

. 86.00 à $7.50 | 
. $2.50 à $4.00 
. $8.00 

$4.00 à $5.00 
«5.00 à «10.00 

«2.50 à *3.00

A la B. Can. Nationale
Le comité de conférence du per­

sonnel de In Banque Canadienne 
Nationale a tenu hier soir, nu siège- 
social, sa deuxième réunion men- 
suelle à laquelle assistaient environ 
150 employés .supérieurs de celte 
institution. M. Louis Desrosiers, 
chef du service des achats, prési­
dait. M. J.-A. Delorme, assistant- 
eonlrôlcur, a traité la question d.s 
garanties. Cette intéressante cause­
rie, résumée par M. Beaudry' Le­
man, gérant général, a donné liru 
■4 une utile discussion.

lip nivrau île la cole
Voici la cote moyenne, en bourse 

de New-York, de vingt titres reprè- 
»entatif.s des groupes industriel et
'erroviaire:

BOURSE DE NEW-YORK
Cour* rommuniquM p»r (■•offri»n K Clé, 

M-mhnw dé 1* Hnurér dé M«ntr4*1.
191. nié Noiré-Damé ouéél

More, red i ............
Mardi ....................
H y a une semaine
Il y a un an .......
Maximum. 1926 .. 
Minimum. 1926. .. 

To4al de* ventes

Indus!
134.14 
133.66 
137.75 
135.18 
147.46 
123.11 Iff 

: 2,096.700. f

Ferrov.
119.11 
119.74 
120.38 
108.91 
128.52 

’>.88

VIIiinI I hnnicftl . .
(mcricnn ( «n..................

I Américan sniftliiné
| Hftlllwill UlOrCKidivr ...

liai limon iü’,1 (Miin 
Bétblétwm Slrrl 
l.oua. Cév ,>f \ i'w 5 ork

; c.hrysiér oMIocs ................
( Itnaoleuni \nlrn ...........
Pupont Ur Nemours

I 1 smoiis l’Injris ................
Ftélichnisoo VnM 
linifr*! Llcctrlc ... 
liéiirrnl oMtors 
UrtirrHl RnOwin si*»nl .. 
Huilsott Molnr, 
IntrriiBliomil Vokrl 
Msriaml ou....................

j Irtieks
Nrw York ( ér.lrfti 
l’noknnl Motrr, 
l'üie \mrrlvsn 1* Iroirtrm 
Phil lips l’rlrolrcm
Plérer Srrov ....................
l’ovlmn Orrnl .................[

I llnrlio (kteporaiion
' Hémilng ................................
Smilhern Vérlfir ............
Slulébékrr
Trxwi 011 ...........................
Tobéfiii Products ....... ...
U. S. («si Iron t’inr .... 
U s. In.luilrlél Almhol . 
I S. llulibrr 
U S. Mrrl
wnhftsh n. n..................
Ward EMkina "il"

IC

Ou-
126

(S*,
127
113%
100%

13%
1IHl%
33
21%

313
11.".

15%
sa», 

118 
SI» 
1.1%

31*,
%

116*., 
LU % 
33%
61 « tîÇi 
ai H91 
5* % 
84 % 

iaiq 
53 
31% 
*1% 

1W\ 
197 % 
76%
32%137sa*,

Lo

New-York, 21 Les cours 
commencé à grimper, dès 
lure, à la séance de ce matin, après?*' 
que les titres les plus influents ru- * 
rent donné de beaux exemples de 
vigueur. Dupont a débuté avec un 
gain de 6 points, et Chesapeake 
and Ohio, Atchison, New-York Cen­
tral, Union Pacific, Woolworth, Ra­
dio et General Vsphalt ont compté 
des gains de I à 3 points, dès les 
premières ventes.

La vigueur des premières ventes 
a mis un frein aux activités deo 
huissiers qui ne tardèrent pas à se 
couvrir.

73% 5 à 73% 
ft 7U% 1 ft 73%.

Moulerai Tramways 
National Bréwrrirs 

68 16 « t*
Ogilvie. 16 ft 185,
ShBw-lnig«n Water «ml Power, 15 à 242 

20 il 243 ;> A 24.3 25 ft 243 10 ft 243.
Shawiniaan droit*. 6 ft 9 1 ft 9 1 A 9 5 

ft 9 2 * 9 Tft 9 5 ft 9 5 A 9 4 A 9% 11 ft 9% 
28 * 9', 1 ft 9% 56 ft 9%.

S punish III ver, 15 ft 163% 25 à 160% 23 ft 
103% 25 ft 164 25 ft 161.

Ntrél of («inadn, 50 ft 10C%
Winnipeg Klretrir 15 ft ;.7% 15 A 57% 

CKIVH.rUlF.KK
» anada Slcanuihip Prf.. 150 » 90*-, 50 ft 

60% 5 à 90'.. 50 à 90% 50 A 91 160 ft 91 56 «
91 10 a 91 20 ft 91 50 ft 91 50 w 91 36 ft »1 .56 1
ft 91 5 ft 91% 26 ft 91*, 75 a 91% 25 ft 91% 1" 

,, A 91% 25 ft 91% 23 ft 91% 10 i» 91% 50 ft 91 % ,
I Oliver- 70 ft 91% 2 a 9i1 S ft 91% 20 ft 91% 75 ft 91% I

NAISSANCES
Sur un total de 20,876 naissances 

enregistrées au cours du mois, la 
part de Québec est de 7.671, ce qui 
laisse aux autres provinces 13,205, 
au lieu de 14.154 en mars 1925. Tou­
tes les provinces pour lesquelles il 
est possible d’établir la comparai­
son se partagent cette diminution, 
a 1 exception du Nouveau-Bruns­
wick et du Manitoba.

H y a eu 21,249 accouchements 
au cours du mois. Les accouche­
ments simples, au nombre de 20.- 
960. ont donné 20,329 naissances 
vivantes et 631 mort-nés. Les nais­
sances doubles ont été au nombre 
de 281, et dans 255 cas, les deux ju­
meaux ont vécu, tandis que dans 14 
cas, un seul des deux a vécu, et 
dans 12 autres cas. les deux sont 
nés sans vio. fl y a ou R cas do nais* 
sances triples: dans 7 cas. les trois 
enfants ont vécu tandis que dans 
un cas deux des enfants ont vécu 

i et l’autre est né sans vie.
Les mort-nés de mars se répar­

tissent romme suit; Ile du Prinec- 
Edouard, 6; Nouvelle-Ecosse, 33; 
Nouveau-BninswiclT, 27; Québec, 
216; Ontario. 230; Manitoba. 4.V 
Saskatchewan, 57: Alberta, 34 ci 
Colombie-Britanniaue, 24, faisant 
un total de 670. Les mort-nés ne 
sont comptés ni avec les naissances 
ni avec les décès.

La plus grosse proportion par 
mille âmes dans les mariages re­
vient à l’Alberta qui a 5.1, et la plus 
faible à la province de Québec qui 
a 1.6. _

Le Club Canadien
La liste des transactions immobi­

lières enregistrées hier comprend 
la venir au Club Canadien par M. 
J.-Eugène Panneton d’un terrain de 
67 par 160 pieds, avec bâtisses, rue 
Sherbrooke est, au prix de $55,000.

Politique ontarienne
LES LIMITATIONS 

SUR LE REVENU
DK L’IMPOT

Toronto, 21. A la demande du 
premier ministre. M. Ferguson, le 
procureur général de la province, 
M. Price, a annoncé, hier, que les 
célibataires, à moins qu’ils ne tien­
nent feu et lieu, ne profiteront pas 
de la mesure d’exemptidn. prévue 
dans le programme électoral du 
gouvernement ontarien, jusqu’à con­
currence de $3,000, pour l’impôt 
municipal sur le revenu.

Depuis (pic M. Ferguson a fait 
ronnaifre son programme, le public 
était sous l’impression que gens 
mariés et célibataires étaient mis 
sur le même pied. Tel nVst pas le 
cas. Le premier n’a l’intention 
d’exempter jusqu'à 83,000 que ceux 
qui tiennent ten et lieu.

Les célibataires toutefois bénéfi­
cieront d’une augmentation d'ex­
emption, de $1.000 à $1,5011.

L’exemption sur le revenu pro­
ve liant des placements sera portée

COMMENT PROTEGER 
VOTRE SUCCESSION

Si vous mouriez sans testament, vos 
biens seraient liquidés et distribués sui­
vant la loi et votre famille se débattrait 
au milieu de difficultés inextricables.
Faites le vôtre immédiatement et con- 
fiez-en l'execution à une organisation 
durable, responsable et expérimentée, 
vos biens seront protégés et votfe fa­
mille à l’abri de tout souci.

La Société d’Administration Générale
EXÉCUTRICE TESTAMENTAIRE FIDUCIAIRE

35, Rue Saint-Jacques, Montréal
J^^^^^Téléphon^^Arbou^4192^^^Q

à $800 quand le revenu ne dépas­
sera pas $1,500 et à $1,000 quand le 
revenue ne dépassera pas $2,000.

Les veuves et les personnes âgées 
de plus de 60 ans bénéficieront1- 
d’une exemption de $2,000 à $3,000.

Ues changements ne s’applique­
ront qu’aux impôts de Tannée pro­
chaine.

Le gouvernement a annoncé aussi 
son intention d’abolir la taxe d’a- 
imisement quand le prix d’entrée 
est inférieur à 26 cents. M. Price 
dit que les billets de 25 cents et 
moins représentant 63% do la som­
me dépensée pour les amusements

dans la province 
de ce fait une 
$600,000.

Le trésor perdrai 
somme d’environ

Quel est Tabonné . . .
qui ne pourrait pas trouver, 
chaque année, au moins un 
nouvel abonné? Pour réus­
sir il n’y a qu’à vouloir. 
Donc tous à l’oeuvre.

.a ta- i 
de la 
de la 
1,000

> W ft 91', 16 ft 911, 15 À 91% 15 * 
« 94%.

< anfhUnn Ca-Nr «n i Poumlrv Prf., Irt n 
2C) « «2 U '» « H?1 * 10 ft R.T ,

bénéfice** fie 
la Canadian Bakeries

VVrtitf Mtilori 1. . l'ftfti
WOIV* (►'•jHrivI .......... .......... IH'i
\cMow l#l» .......................................

Fn ni.
125%

(ft%
126%
115%I (»("*, 

11% 
t;»:
21%

313%
11.1

15%
82% 1I«>., 
861 ,, 
m**;

.14%
51%
96%

131%n
ni
41%
21%
•*5%
84%

iia",
5!»%
51%
31%

105%
■197%

76
.2%

K\
18% I

rïl

Léo bénéfices nets de la Cana­
dian Hakerics. lAmited. pour les 
douze mois finissant le 31 aoiît. 
ressortent à $1.64 sur les 20,000 ac­
tions ordinaires sans valeur nomi­
nale, après défalcation de toutes les 
charges, y compris une déprécia­
tion de $136.428. (’.’est le premier 
rapport soumis aux actionnaires.

Les bénéfices d'exploitation sr 
chiffrent par $418.356. et moins la 
dépréciation de $136.428, les béné­
fices nets ressortent a $281,928 
Après les défalcations suivantes 
intérêt sur obligations,

DECES
Mortalité puerpérale. 1 

bleau 1 donne les statistiques 
mortalité puerpérale. Le taux 
mortalité est compute par 
naissances vivantes.

Mortalité infantile. Le tableau 
5 donne les décès d’enfants au-des­
sous d’un an. selon les principales 
causes de mortalité. De tous les dé­
cos d'enfants constatés en mars. 85 
p.e. sont attribués aux causes énu­
mérées dans le tableau. Le taux (je 
la mortalité parmi les garçons d 
moins d'un an a été de 121.8 par 
1,000 naissances masculine, tandis 
o-o C*1(V hiles, ce taux a été de 
87.8 par 1,000 naissances féminines.

Mortalité qénéralr. Le tableau 
<> donne les décès parmi la popula- 
tion entière, selon certaines causes 
spécifiées, et par provinces, tandis 
que le tableau 7 donne les mêmes 
informations nom* les villes de 30.- 
000 âmes et plus.

MARIAGES

c i

fonds d'amortissement, $11.331 _ 
provision pour rachat des actions 
de première priorité, $10.000; pro-

•I > a ni 2.977 mariages dans le 
Canada durant le mois de mars : 
Ile du Prince-Edouard, 35; Non- 
velle-Lcosse. 130; Nouveau-Bruns­
wick, 11(1; Québec. 349; Ontario, 
1.198; Manitoba, 257; Saskatebe- 

"xwan, 354; \llwrta, 287; Colombie- 
$52 000 '• 257. Il v a augmentation2.17,

mars de Tan dernier dans ta 
majorité des provinces sauf dans 
l’Ontario, la Nouvelle-L.eossr et Lt
Saskalehewan.

A vendre,

$300,000 de bons Sk% à 3 ans
dunr ieo plu» grânde* communauté» rcligkuK» d'Amérique 

Solde d'un emprunt d’un million gagé tur $4,000,000 
de propriété foncière «tuée dam Montréal.

Prixi 100 et l'int, couru,

L G. BEAUBIEN & C'E LIMITÉE
BmnquUr, an ObUtat1fit

BO o„ rue N.-Dmme, Montrée], Têl.i Main 4708

À

ASCENSION REMARQUABLE 
DE LA LIRE ITALIENNE

C'N EUX «le nos clients qui ont suivi nos conseils il y d moins 
de deux mois trouvent nue leurs, placements sur la lire 
italienne leur procurent «tes profits rapides:

I août 1026:
100,000 lires italiennes valaient........................... $3.220.00*

Le 18 septembre 1026:
100.000 lires italiennes

Le

I,

27 septembre 1026: 
100,000 lires italiennes

valaient............................ 3,630.00

valaient............................ 3,780.00
!l octobre 1026:

100,000 lires italiennes valaient............................ 1,010.00
Le 11 octobre 1926:

100.000 lires italiennes valaient............................ 4,130.00
t.e t!l octobre 1926:

100.000 tires italiennes valaient...........................  4,240,00
Le 20 octobre 1926:

100.000 lires italiennes valaient...........................  4,340.00*
"Teprésenlanl tni.Rain nel de $1,120.00 ou 3.Vi sur chaque 

100,000 lires italiennes en deux mois.
I^i valeur normale do 100,000 lires iinlienncs csl de $10.300,00. 

Nous recommandons forlement les plucemehls sut*

Obligations Gouvernementales Italiennes à 5%

C.
S F.

M.

Î.A MAISON DE PLACEMENTS

C O R D A S C O & COMPAGNIE
SPF.CtAIJSAST nXCLVSIVEMFM DASS LES ORLlGATtnXS 
GOVVERSF.MESTALES F.T MIS’IUPALES ETRANGERES

IMMEUBLE MARCH, TRUST - . 292 RUE SAINT-JAi 4R KS
MONTERAI................................................. ........ . CANADA
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LA VIE SPORTIVE |
A MON A VIS...

I.rs amateurs qui se sont rendus 
an Forum hier soir n’ont pas du re­
gretter leur soirée et ils se sou­
viendront longtemps de cette séan­
ce de boxe car ce (ut la plus belle 
soirée encore organisée pur le pro­
moteur Moore. L’assistance était 
considérable car on estime que 
plus de sept mille personnes ont 
été témoins des combats à l'affi­
che,

(.anime nous le prévoyions hier 
Hoy n'a pu disposer de Vic Foley 
et nous devons même ajouter que 
tes partisans du champion cana­
dien ont eu la frousse car le bo­
xeur de. Vancouver a livré un ru­
de assaut au protégé de liaoul (iod- 
bout et par moments l'on aurait pu 
croire que notre boxeur local per­
drait la décision aux points. (Ira­
te à un ralliement dans les derniè­
res rondes Léo a pu reprendre le 
terrain perdu et obtenir un verdict 
de match nul.

Foley s'est révélé un boxeur de 
tout premier ordre hier soir et l'on 
peut maintenant le considérer com­
me l’un des incitTéurs boxeurs de 
lu catégorie des poids plumes. Le 
gars de Vancouver a fail bien meil­
leure figure que lors du tournoi 
éliminatoire et nous avions raison 
de dire que le protégé de Jack Al­
lan avait caché son jeu lors de ses 
rencontres avec Dubois, Mc Gowan 
et Mireault < ar hier soir il s’est a/

iMile, le combat entre Frenchy Dé- 
langer et Harry Goldstein s’est ter­
miné par un verdict de match nul 
apres un intéressant assaut de huit 
rondes. Ces deux poids mouche ont 
été fort applaudis lorsqu’ils quittè­
rent l’arène et celte ovation était 
bien méritée car les deux hommes 
avaient donné une belle exhibition | 
du “manly art ", et s’ils n’ont pu 
se mettre hors de combat c’est que 
les deux boxeurs possédaient assc: 
d’endurance et de courage pour en­
caisser tous les coups gui ont rtc 
portés. Goldstein possède une plus 
longue expérience que le boxeur de 
Toronto, et c'est ce qui lui a permis 
de tenir bon pendant les huit ron­
des rcgtémrntaircs. A la septième 
reprise Bélanger a semblé devoir 
réussir à envoyer son rival an pays 
des rêves ou tout au moins gagner 
par un knockout technique, car le 
petit boxeur juif reçut une large 
coupure au-dessus de l'oeil gauche 
et pour un moment on aurait pu 
être porté à croire qu’il serait forcé 
d’abandonner la lutte. Cependant 
le New-Yorkais tint bon jusqu’à la 
fin malgré qu'il ait perdu beau­
coup de sang.
BELLE VICTOIRE POUR U R/J N

Le combat le plus excitant et le 
plus émouvant de la soirée fut sans 
contredit la bataille entre Raymond 
Lirzin et Pete Chico, un Philippin

firme un pugiliste rapide et furl Cette rencontre faillit se terminer à
scientifique. Ses attaques étaient 
bien calculées et sa défense étau 
superbe. Folcy n’n pas cherché é 
se sauver de son adversaire mais il 
a plutôt combattu courageusement, 
se. lançant très souvent à l’attat/ue 
et lorsque Roy voulait mêler il ren­
contrait un adversaire bien dispo­
sé à lui faire face.

Le champion canadien n’a pas 
fait aussi bonne figure que lors de 
scs combats avec Kramer cl Garcia 
et notre boxeur local a paru man­
quer de condition car plusieurs de . . _
ses coups frappaient dans le vide Tattendaii ù lu reprise suivante. Ce

la troisième ronde au désavantage 
de l’ancien porte-couleurs du Sain- 
te-Briqide lorsque celui-ci fut éten­
du sur te carreau par un terrible 
moulinet de droite à la pointe du 
menton. Après être resté sur le 
tapis pendant quelques secondes le 
petit Français se remit sur scs 
pieds et réussit ci tenir bon jusqu'à 
(’expiration de cette ronde. La plu­
part des spectateurs autour de l'arè­
ne étaient sous l'impression que 
Lirzin s'était fait casser la mâchoi­
re et l'on croyait que le knqckout

Un changement
au programme

M. Armand Vincent, promo­
teur de boxe, nous annonce ce 
matin qu’il a du apporter un 
changement à son programme 
du 21) octobre alors que Jack 
Delaney viendra se battre au 
Forum. Joe Stoessel devait 
être l’adversaire du champion 
des poids mi-lourds mais di­
manche notre promoteur fut 
averti par Stoessel qu’il ne 
pouvait remplir son engage­
ment.

M. Vincent ne s’est pas lais­
sé décourager par ce fâcheux 
contretemps et il s’*st immé­
diatement rendu à New-York 
pour trouver un rempatçant à 
Stoessel et son choix est tom­
bé sur Jack Townsend, de 
New-York, un excellent poids 
lourds. Nous donnerons de­
main quelque^ renseignements 
au sujet du record de Town­
send.

chez l’assistance, qui était nom­
breuse, malgré la contre-attraction 
dtMlabe Itutn à Montréal. La troi­
sième joute devrait done être une 
répétition de la deuxième avec un 
résultat plus égal et moins de relâ­
chement sur la fin, comme la chose 
s’est vue dans tes deux premières 
parties. Ou comprend que le nert 
soit porté à casser après six à sept 
innings de jeu serre, mais un sim­
ple relâchement de quelques secon­
des, dimanche, entraînera ia perte 
du championnat de Montréal, ce 
qui ne veut |)as dire peu de cnose.

AUNAÏiüm
l NE LETTRE DU PRESIDENT

et ses dangereux moulinets h ont 
pu atteindre le point uisé. f.a jiréci- 
sion , faisait défaut chez notre 
champion et scs coups n’avaient 
pas la force habituelle. Nous 
croyons également que. Roy a pé- 
chê par excès de confiance ci que 
ceci lui a jonc un mauvais tour.

La bataille fut 1res intéressante 
et particulièrement mouvementée. 
Les deux hommes ont bataillé avec 
courage du commencement à la fin 
et U était évident tpïils cherchaient 
<) sr démolir afin tic remporter la

fut tout le contraire (pii se produisit 
car Raymodd sc battit prudemment 
dans la première minute de ta ronde 
suivante et tout A coup il apperçut 
une ouverture et il ne fut pas lent 
à rendre le change au Philippin. Un 
terrible moulinet èi la mâchoire 
coucha le boxeur étranger et celui- 
ci resta au tapis pendant huit se­
condes. ('.'était alors un véritable 
délire dans la vaste salle de la rue 
Sainte-Catherine ouest et lorsque la 
cloche annonça ta fin de cette re-

Lettrc du président de P'Ms.so- 
ciation Athlétique d’Arnateurs Na­
tionale".
A Messieurs les membres à vie de 

l'“Association Athlétique d’Ama­
teurs Nationale''.
L’abolition d’une taxe réjouit 

toujours le coeur d'un contribua­
ble, Nous en avons eu une preuve, 
vendredi dernier, alors que les- 
membres à vie réunis en assemblée 
spéciale décidèrent avec un en- 
Irain remarquable d’enlever la co­
tisation de îÿlO.ttü qu’ils s’étaient 
imposée au cours de l’année 1924. 
Dorénavant tous les membres à vie 
jouiront des avantages attachés à 
leur titre.

Nous n’avons pas à revenir en

Avez-Vous Eu
Votre Bouteille 

d’Essai de 30 Jours df

Aqua Velva
La Merveilleuse Préparation Apres la Bar^e

qui CONSERVE le velouté de la 
peau durant toute la journée telle 
que la mousse Williams l’a laissée

Maintenant Gratis 
Avec Chaque Tube de

Crème à barbe
Williams

Qrand Modèle 35c.
Double Modèle (deux fois plus) 50c.
Aqua Velva Bouteille de 5oz. 60c.

A Toute Pharmacie ou Magasin 
à Rayons

Obtenez la Vôtre Aujourd’hui
eXlGEZ LES PRODUITS WILLIAMS FABRIQUES AV CANADA SSF

Cartes Professionnelles et Cartes d’Affaires
AVOCATS

AldérU' Hlnin. I,X.,f.,
.lean Faufctu*, U.L..H.

BLÂIN & FAUT EUX
AVOCATS

Immeuble Duiuth, chambre 21, Ha in 322 H 
30 nuefit. rue Notre-Dame. Montréal

COMPTABLES

—

\ anier & Vanier
AVOCATS

Analole Vanier 
Tél. Havrr 2841

iiiiy Vanier 
f)7 Saint-Jacques

LARUE & TRUDEL
COMPTABLES INCORPORES 

(('bartered Acrountantsi
Un Eue, TRUDEL & FICHER

Syndic» et Liquidateur»
802. Edifice Insurance Exchange 

MUNTRE.il.
Rurran à Quàbrc: 71, rue Salnt-Plerra

Tel. Mnin JJïS.Ini:qne* Cartier. I..L., !..
Jtan-Virtor Cartier. L.L.,t..
!.. J. Barcelo,

CARTIER ET BARCELO
AVOCATS

t hambre 708a, Imtnruh'r "Power** 
oue*l rue Craig Montreal

II

P.-A. GAGNON
COMPTABLE LICENCIE

(('bartered Accountant)
Chambre 315 

Edifice “Montreal Trust’’
Place d’Arnies. Tél. Main 4912

RELIEURS ET REGLEURS

SÏ-GERMAIN, GUERIN & RAYMOND
AVOCATS

Tel. Main 3154 38. rue $t-.farqti**
P. St-Uermain. L.L.L., L. Guérin, L.L.L. 

P. Panel Raymond. I.L.L.

RELIEURS & REGLEURS
VILLEMAIRE & FRERES

REUMCE RT COUVERT A FFCIM.ES 
MOBILES DE TOI T l.ICNRE 

Kdifire Chambre de Commerce
Harbour 3078 17 St-Jacquts

__ Qadrcs! Miroirs! Moulures!

MAURICE Bl)PRE,LLL,C .R. ta Cia Wisintainar & Fils Inc.
AVOCAT ET PROCUREUR

de TEtiide
Kitipatrirk. Dupré. (îannnii <t Parent 

Immeuble Morin 
III, COTE DE I A MONTAGNE 

Téléphone 212 et 212
QUEBEC

Manufacturiers Importnleur» 
IMAGERIES. VITRES. GLOBES. ETC. 

Gros et Détail
Bureau et Mapaaln: Manufacture:
6S, rue St-Laurent -7, rua Clark

MONTREAL. Q1 fi.
Téléphone: Platrau 7217-72H

................. . -__ -- Péise, Chico regagna son coin en
nictoire par une mise hors de corn- chancelant.
bat. Malgré tous leurs efforts ils ne Cette bataille prit fin à la cinquiè- arrière et à juger les raisons qui 
purent s'envoyer sur le carreau el me ronde lorsque les seconds du l axaient motivé cette mesure d’ur- 
pas même se mettre en danger. La Philippin constatèrent que /eur pro-! gence il y a deux ans. Disons tout
dérision rendue pur les juges d’hier 
soir était sûrement la plus logique 
qu'ils pouvaient donner et elle don­
ne justice aux deux pugilistes mat- 
gré que dans l'assistance 1rs opi­
nions étaient partagées. L’élément 
anglais réclamait une victoire pour 
Foley tandis que les “Canayens” 
prétendaient que le champion dc- 
valt être déclaré vainqueur. Quoi­
qu’il en soit la bataille d’hier^ fui 
un véritable régal pugilistique et 
il est à espérer que nous aurons 
l'avantage de voir bientôt res deux 
fins boxeurs aux prises afin de dé­
cider du championnat et pour être 
plus sur d’un résultat décisif nous 
suggérons que la prochaine batail­
le 'soif limitée à douze ou quinze 
rondes.

PARTIE NULLE
Tout comme la rencontre princi-

tégé était ù bout de scs forces et 
qu’il était tout étourdi après avoir 
reçu quelques coups. Pour éviter 
une puiüiion inutile les seconds de 
Chico jetèrent l’éponge et l’arbitre 
déclara Lirzin vainqueur par knock- 
out technique.
CHABOT ET ROGER VAINQUEURS

Les deux premiers combats à l’af­
fiche n’oni pas manqué d’intéresser 
la foule mais ils durèrent les rondes

de même que cette contribution 
spéciale a grandement aide notre 
Association à sortir de l’impasse 
dans laquelle elle se débattait. Nous 
ne saurions donc trop remercier 
les membres à vie qui y allèrent de 
leur généreuse quote-part danâ le 
but de sauver notre institution, 

Mais oublions le passé et tour­
nons nos regards vers l’avenir. 
D’après la décision de vendredi 
dernier, il n’y a plus maintenant de

SUZ/VNNE

LENGLEN
et autres étoiles du Tennis

H U

Forum, Samedi, le 23 Oct.
À 8 h. 2(1 du ,olr.

Prix: 11, $1.5(1, $2, $3 cl $1, t»xe compris* 
Billets mulntmont *n »*n(« an Forum 
*t aux mciraains dr riifar*s Hyman.

ASSURANCE

& DesRosiers
Courtiers en Assurances

2:52. RUE SAINT-JACQUES
Tél. Main 3983-4353 Montréal

Avez-vous besoin de bons 
livres?

Adressez-vous au Service de 
librairie du “Devoir”, .‘4.36 rue 
Notre-Dame est, Montréal. (Té­
lé pb one Main 7460).

Capitaine: Mlle A. Perreault. 
Capitaine: Mlle (1. Forest. 

SECTION DES HOMMES
v Presse urs

avait remplacé Andg Dick Mulligan 
à quelques heures d’avis, et Geor­
ges Chabot fut déclaré vainqueur 
aux points contre Georges Sidders, 
gui était à ses débuts comme profes­
sionnel.

X.-E. NARBONNE.

LA SAISON DES 
COURSES DE LA 

NOUV.-ORLEANS
Nouvelle-Orléans, 21. - La Ville 

Heine du sud des Etats-Unis sc pré­
pare à In plus longue saison de 
course de son histoire. La saison 
He 1926-1927 durera du jour d’Ac- 
lion (te Grâce, le 2.’> novembre, jus­
qu'au 2 avril 1927.

Voici les dates des réunions lo­
cales:

Pare Jefferson. Du 25 novem­
bre au 34 décembre, 32 jours.

Fair Grounds. Du 1er janvier, 
pour une période de 45 jours el 
ensuite l’nrc Jefferson jusqu’à la ! 
fermeture de la saison.

La direction du Parc Jefferson a 
décidé de continuer jusqu’au mois 
d’avril afin d’aider les éleveurs qui 
ne veulent pas perdre de temps en­
tre les saisons du sud et du nord. 
De celte manière les éleveurs qui 
seront ici cet hiver pourront ensui­
te partir pour le Maryland ou le 
Kentucky.

Jefferson a non seulement allon­
gé sa saison mais il a aussi été dé­
ridé d’augmenter les bourses. Il 
n’y aura pas de courses en bas de 
(M.000. On a aussi promis que si la 
réunion d’automne est couronnée 
d’un bon succès, les bourses de la 
réunion du printemps seront éle­
vées,

Voici le programme des bourses 
qui sera en vogue:

Jours de semaine. Six bourses 
de 81,00" et une de 81.200.

ru dotée de $10,000. Le clou de la 
réunion sera le'handicap Miami, 
une course d’un mille et un furlong, 
qui aura une bourse de $25,000 et 
un trophée d'une valeur de $500. 
Les classiques seront les suivantes:

13 janvier. —- Handicap Biscay- 
nc, 3 ans el plus, 6 furlongs, $5,000.

20 janvier. Handicap St-Auf- 
gusline, 3 ans et plus, 1 mille 70 
verges. $5.000.

2!) janvier. Handicap Ormon- 
j de. 3 ans et plus. 1 1-16 mille, $5,- 
| 000.

5 février. Handicap Okccho- 
bec, pesanleurs élevées. 3 ans el 
plus, 0 furlongs. 85.000.

19 février..... Palm Beach Slakes.
ans, conditions, 4 furlongs, $5,-

février. Handicap Key
3 ans et plus, IN mille, $5.-

A. Viens . . 
Ed. Elie . . 
Dubuc . . . 
\V. Gravel .
B. Soudevns

82 77 88..- 247
81 101 76— 258
67.4102 107— 270 

124 135 101— 360 
108 83 111— 302

Avis légaux
ProTine* Oc cju*-»*' COUR DE CIRCUIT 
Distrirt d* Mnntrval.

No 17935.
George Gouxopulixi, (les cité cl district 

de Montréal, Urnimiueur. ss II. I.apalme, 
du même Heu, de! riidem.

Le .Wme jour d’octobre à 1 heure
de l’uprés-niKi,. au - omicile dudit défen­
deur, au no !S8(), rne Saint-I)omiiil(|U(', en 
la cité de Montréal, seront vendus par au­
torité de jus!lee les lilens et rllrls dudit 
défendeur saisis en celte cause, consistant 
en piano, meubles de ménage, rtc.

Conditions: AHsiLNT COMPTANT.
J.-X. PAUZE, M.C.S.

Montréal, ïl octobre 192C.

Prosinee de Québec (,'OUR DE CIKIT1Ï 
District d* Montréal.

No ItiTCT.
Mosé» Hi liste in, ntgrcJiacd des cite et d s 

Irict de Montréal, dcniamh ur. vs .loseph- 
I-.ug, l-erou.\, du même lieu, défendeur.

Le .lOè'inr jour d’octobre ;02(i. il 1i heur s 
de l’avant-midi, an domicile dudit dérrn 
deur. au un Ifi76 rue Bordeaux, eu la cité d. 
Montréal, seront vendus par autorité de jus 
lice les biens et effets dudit défendeur sai 
sis en celte cause, consistant en un piano 
meuble» de ménage, etc.

Conditions: AIUII-NT COMPTANT.
I.-X. DAUZE M. C. S .

Montréal, 21 octobre 1626.

VI

II <i Assurance sur la De
M

MONTREAL

La Seule Compagnie Canadienne Française D'Assurance surlaVie

462 498 483—1443 
Tailleurs

réglementaires. Comme lever de \]i*ne (,e démarcation entre les 
rideau Arthur Roger a obtenu la dé-1 membres à vie. Tous ils soul tie la 
vision sur Battling Sanderelli, qui famille, et comme un bon papa, je

" .............. les invite tous à revenir au foyer.
Notre Association vous ouvre lar­
gement ses portes. A partir de ce 
jour, l’administration fera parve­
nir à chacun de vous sa carte mes­
sagère de bonne nouvelle. Revenez- 
nous tous, c’est le cri de notre 
coeur. Nous le comprenons, notre 
institution n’esl pas parfaite, mais 
que voulez-vous, la perfection csl 
une fleur du ciel qui n’a jamais pu 
s’acclimater aux rigueurs des ré­
gions terrestres. Cependant, nous 

} osons croire, «pie vous comprendrez 
’ tous nos efforts opérés en vue de 

vous être agréables tout en élan! 
utiles aux intérêts de noire chère 
palestre.

En retour nous ne vous demain 1 
dons qu’une chose: rendez-vousI 
tous à rassemblée annuelle qui sc 
tiendra dans la salle du gymnase, 
le vendredi, 1er novembre pro­
chain. Nous avons choisi cette der­
nière salle afin d’accommoder loul 
le monde el d’éviter à chacun les 
efforts d’une ascension fatiguante. 
De plus, à cause du changement de 
numérotage de nos rues, nous vous 
demandons de bien vouloir nous 
fournir votre adresse, avec nou­
veau numéro, afin que nous puis­
sions vous faire parvenir votre car­
te. Nous le répétons, nous comptons 

^ur la présence de Ions lors de no 
tre assemblée annuelle.

Espérant que vous répondrez à 
notre appel, nous vous prions de 
nous croire,

Vos bien dévoués,
Les membres du Bureau de di- 

rcetion, par leur président.
Félix nr.snocHF.ns.

. ■ a ---- -

LES QUILLES

M. Juteau . . . 84 81 114... 279
A. And air . . . 911 84 71 245
A. Latortv . . . 93 97 89 279
S. Collin .... 99 86 80- 265

446 441 460 1347
Presseurs gagnent 

Ventes
3 parties.

Augers............. 87 85 84 256
D. Drapeau . 76 105 116 297
H. Parent . . . 96 71 123 290
Duehe.sneau . . 92 163 97
P. de Tonnancour 83 102 80 265

Comi
434 466 
itabililé

500 1400

(i. Lacombe . 74 76 07 217
(V. Massé .... 71 127 91 289
K. Elie............. 81 90 62 233
L. Côté............. 124 113 121 358
L. Ma remix . . 8IMI 92 105 277

430 198 446— 1371

CroTinc* d* qiiêî,», cOV’K ML’I* hi RI EU li If 
District <1* Montrénl

No s»:)-'».
Tidioutc ItcHnlng Go. nf Canada: Lbo.. 

des cité el district de Montréal, deinnnde- 
rossr, vs Georges Desloiigchamps. des rité 
et district de Montréal, défendeur.

Le 30èmc Jour d’ortobrr 1926. h 2 heures 
de l'oprès-ninli. nu domicile dudit défen­
deur. au no 51Wt rue Marquette, en la cité 
de Montréal, seront vendus par autorité 
de justice 1rs biens rt effets dudit déieu- 
drur saisis en vette cause, consistant en un 
gramophone, meubles de ménage, etc.

munitions: AilGi-NT GOMPTaM.
J.-X PAUZE, fl.L.S.

Montréal, 21 octobre 1926.

t’r«»inr« *1* quéh*( COU R UK CIRCUIT 1
District de Montreal.

No 15(179.
Pierre Manseau, épicier, de Montréal, de­
mandeur, vs .LA. la sag1', du même lieu,: 
défendeur, rl Lesage Lils, tiers-saisi.

Le-SOcinr jour d Octobre 1926. à 10 heures 
de l’nvant-mldl. à la place d'affaires dudit 
tiers-saisi, au no ÔIKiil rue Des Grailles, en 
la cité de, Montrénl, seront vendus par au­
torité de justice Ifs biens et effets dudit | 
tiers saisi, saisis en cette cause, consistant 
en un cnminn, eau de Javelle, etc. 

Conditions: ARGUAT COMPTANT.
J.-\. PAUZE. H. < . S.

Montréal, 2t octobre 1926.

GRANDE ECONOMIE DE COMBUSTIBLE
oooooooc

Fournaise “EUREKA”
I a fournaise A eau chaude 
“Ll’HKIiA" est unique dans 
son genre, et la merveilleuse 
disposition de ses surfaces 
chauffantes en fait tnt géttêédJ 
leur de chaleur excessive- 
ment économique pour le 
combustible. Le foyer s'a­
dapte au chauffage é t'huile 
ou nu charbon, même le char­
bon mou ou le petit pca-ronl.

L’église St -.turques et l'église 
de La Nativité de Montréal 
sont chauffées il l'huile, nvcc 
fournaises ''Hurrkn". et nom­
breux sont tes édifices de 
tous genre» qui en font usage 
depuis quelques années.

Catalogue et références
envoyés sur demande.

La Compagnie E. S. MANNY
27 rue ( ôté, Montréal ti-i:’ k,

COUR DK CIRCUIT

COUK DE CIRCUIT

000.

21 
West 
000.

26 février. — Daytona Stakes. 3 
ans. conditions, 1 1-16 mille, $10,- 
000.

5 mars. — Handicap Miami. M 
ans et plus. 11s mille. $25,000.

On n annoncé que le minimum 
des bourses sera de $1,500.

LA DERNIERE
PARTIE DE

LA SERIE
La troisième et décisive partie 

pour le championnat tie Montréal 
sera disputé'!' dimanche prochain 
an Shamrock, alors que les clubs ; I* ligne Hegent Knitting Mills, tmtr- 
Ahuntsic et St-Lnuronl en viendront di, le 19 octobre 1926:

Ventes gt:gnenKM>artics.

Tenu!* criininelleinciit 
ri'tsponsakles

Le jury de la C.our du coroner a 
tenu Clovis Rousseau. 8297, nie Sl- 
Denis, Albert Richard. 1176. rue 
Sainle-Elisabctb, et Léo Lainière. 
344. rue Saint-Dominique, crimineî- 
lemeitl responsables de la mort de 
Mm ■ Lurie ('adieux de CourvUlo, 
506!. nie Saint-Denis.

Mme de Courville a été blessé par 
l’aulo conduit par l’un des préve­
nus, en septembre dernier, au c >in 
des rues Laurier et Saint Déni . 
Elle a subi une fracture du bassin 
qui n provoqué dans le cours de la 
maladie, une emhloie pulmonaire 
mortelle.

l’rovimc <ie Quehci 
Diütrivt fie Monttéa!

No IC 139.
| The Mimtvi al l.iglir, llfiil aivd l’.mor. 

( .(inx., dcinamlcréuté) 's Moïse Bélanger, dé*
\ crdliii. district I Le .'ülème jour (l'iictoliie (926, u 11 lintrtv 
" Armand (,,-|(j,, |'H\;int-m <b, mi domicile dudit déteu-

ètiie u venue, en lu cité de 
de Montréal, seront ven

Province de Ouéhvc 
Di.tn.l de VG.n'.rcal.

No 12726.
A. IK'.bUCj de tu cité d

de Montréal, demandeur.
rouiir.t. du même lieu, défend» ur. 1 ,|,m nu no 79,

Le :t(!ème Jour d'ortom c l#2t>. h 10 heures j | ;l('ltine. district
di I'avnul-m di. à i i pince d'nlTo 1res dudit j (1ÿ^’"5'n|'. j'tujürlti- ,1c justice les biens et 
défeii.lr ur, eu no )20 rue de I rgUse, tu I» : ,1,1,111 defendeur ' "six '» celte muse,
cite (If \ fPdun. district de MoutrciiL sccont ] (•oii$iKtnnt un ur p'nfio, iiicublPs <lc ititfttofpS 
vindus pur «ntorlte de justice les biens et;,.,
imris dudit défen.li u" suivis en celte muse. 1 audition. : Attr.lTNT COMPTANT, 
cous slant en comptoirs, ete. , not KOKAi'. II.» .h

Conditions ' Mtl.t.M (.OMPf ANL 1 Montréal. 21 octobre 1926.
.I.-X. PAUZE. H t .S.

Montrénl, 2t octobre 1926.
______ ___________________________ I Province de QuéTie» r-nDR SUPERIKLRR

I Uietricl di Montre»!
ProTinr» de Uuebct OUI K DK CIRCUIT ] No i~9X.
DUlricI de Montre»!. N Dome Loul* ' Morin, es qu*!, demanderej-

\,i exige | sc. vs Salomon Mnv, di s cité et district de
; Montrénl. di fcndeiir.

I.i' roénie .Jour d'octobre 1926, A 11 heure» 
de l'nviiol-mMi, iiu domicile dudit défen­
deur, nu no. liBtdt ancien numéro; nouveau 
miniorn ttlil. rue Henri-,tluten, en la cité 
de Montréal, seront vendus par nutorllé de 
justice les bit u* et effets dudit défendeur 
saisis eu cette cause, comptant en un pia­
no el gramophone, menhirs de ménage, été. 

r.oudlliui!» ; rilIGLN 1 CflMPTA.Vl
J..M. lIKSCdlKNKAI X. M * ».

Montréal, 21 octobre 1926,

Dante M. H. (adieux, de mande ressé, vs I 
Bélanger, defendeur.

t c 2émi jour ikf novembre 19*26. 6 Ht 
hn ns d" l'«VMit-m:d’, utt domicile dudit 
itérctidcur. nu no (2VS rue Drolet, en la cité 

Montrénl. seront vendu* par autorité de 
ust t les biens el rffets dudit défendeur 
,a,s!s en ortie cause, eonslxlmt en un pin 
10. menhirs de ménagé, etc,

Condition* : Aitl.t'Nt GOMPIANf 
1 ,.\. CMA.MPAHNC, tl.CS.

Montrénl. 21 octobre 1926.

Provinre o» Québec COUR Où CIRCUII 
District dr Montreal.

No citing.
Tliorpr Hambrock < o. Ltd . demau leresse. 

vs O. Gagnon, et L. ('.hoquette, défer. tein s 
Le iltlême Jour d'octobre 1926, n 10 ItMirrs 

de l'avant midi, » In pince d'afl'a c. ,* d( . 
dits défendeurs, au no 92, rne Notre Daiu 
ist, ch. (2. on In cité de Montrénl. seront 
vendus par nutorllé de jusllce bx hints 1. 
effets drsdlts défendeurs saisit »n cell' 
cause, consistant en menhirs de hureau. etc. 

CunJiLnus: AliGKNT COMPTANL 
J.-S. LA VERY. MXJt 

Monlréla, 21 octobre 1926

Province de Quebrf COUR DK CIRCUIT 
District de Montreal.

No ms.
D'urne Georgian» Cartlrr et vlr, des cité 

et district de Montréal, ilenisnrteresse. v, 
Télesphore Savard, 1I11 même lieu, ttéfrn
deur.

I.e 36éme Jour d'octobre tP26. * 16 heures 
de l’avant-midi. »u domicile dudit défen­
deur. au no H4.T rue DesJardins, eu In c le 
de Monlréal. icront ven,jus par autorité de 
Justice Ira bleus et effets dudit rlefen true 
saisi* en cette cause, coualstant en un gra 
niophone, uieuldes et effets de ménage, etc.

Conditions: VROEN'I COMPTANT
Théo-Giiv GROTHK, H t a.

Montréal. 26 oclolire 1926.

LE HEGENT KNITTING MILLS 
Résultat (1rs pnrlirs tir quilles tir

iHix prises, «près avoir gagné rha- 
Samcdis cl jours tir fête. — Cinq [run tinr partir, L’Ahuntsic prit la 

bmirsrs «|p $1.0(1(1, une tir $1.200 rl | première, il v a une dizaine de se partagent les honneurs dr la pat 
une autre de *1.500. | tours, et le Sulfurent la seconde lie simple aver chacune 97. In mil* j

1,1% hnndicat» du jour d’Arlions i ditnanrhe dernier. Dans les deux 1er pour le plus haut total des trois1; 
!Io Grnrrs sera doté d’une Imurse i parties, le gagnant l’a emporté par partirs esl gagnée par Mlle ,\. Per-' 
Hr *2,50(1 rl le handicap du jour dr : ttnr marge substantielle, de sorte reaull avec un résultat de 242.
Noël aura une bourse dr $3.500. mtr la qt'.slion dr suprématie reste SKGTION DES HOMMES

l. i bourse du Drrbs de la Loul- : aussi embrouillée qu’au début, ('.‘est M, Gravel, de l’équipe des Près- ; 
sianr a été portée à $15,000. Dans un éeheveau peu facile à démêler el seurs. fail la plus battle partie sim- 
] - nassé elle était de $10.000. bien diplomate celui qui pourrait pie (135) et gagne la etiillrr pour!

On a aussi annoncé que In direc- aujourd hui indiquer quelle sera le plus haul tola! des Irols pnrlirs, 
lion de ta piste Fair Grounds auR-l l’issue de cette exceptionnelle série. 360.

SECTION DES DAMES 
Mme Perreault el Müe G. F m'es!

PETIT AGENDA DU MONDE PROFESSIONNEL
On a '‘souvent besoin (fun plus ferré” que soi” —dirait Lafontaine

A vocat Tét. Batréiit Mitn
Domlclli t E*' I6IJ

Engùne SitnarrL
IMMBs'RLK “aStlVKtiARDE”

H, K»tre n»m» Ri* M»ntf*»J

Solaire TCigtinn» : M«ln 322J

Horace Lippe
PDfrmrnla ll'»rgrn* — RfglMnrnl* 6# «tien»

• lin» — AdmlnUtrallnn dé pr.*s<rl4t#«. *té. 
Il, ri.ACK D’ARMES MONTREAL

Professeur 2;», ra» ONTARIO r„

LeBloml île Brumath
B«rbvllfr dr* t’nivrf*ilé« d» Frtncf rl t.»v»l 

Ofîléltr (f Ar»désilr — AuWur 
rrép»r»ttnis » l'élmtr d» I* médf'tnr. d» dralt. 

d» l'«rt dtnlalrv, d» In ish»rm*fié U 
■ut diplôm** d'inititutéur,

tUrntera ses bourses de sorte que | Gomme dans toute série rendue à 
la Nouvelle-Orléans promet d’être sn dernière el décisive partie, la 

• paradis (l’hiver pour 1rs éle- eonjectute n’est pas facile è appll-

SECTIOX DES DAMES 
Opératrices

un 
veurs.

SAISON DK MIAMI
fitter. Le St-Laïuvnt, après avoir 
été pulvérisé dans la première j 

( joute, a écrasé l’Ahuntsic dans la 
Laurel. Md.. 21.' —- Les entrées deuxième, faisan! alors preuve d'un

grand courage. Mais l'Ahunlsie n’a 
lâché pied que dans ia septième

aux classiques de la réunion du 
Miami loekex Club, qui aura lieu 
du 13 janvier nu 6 mars, fermeront] manche, alors que le résultat était 
vendredi le 22 novembre. Ges fias-j de 1 à 0 et que Lahaie et Newton
stques représentent une distribu­
tion totale de $65,500.

Six classiques ont des bourses 
de $5,000, Une, le "Davtonn Sta­

se livraient un sensationnel duol de 
lanceurs. Ce fut récHemant un 
spectacle émotionnant nue de voir 
ces deux artiste* de la ooîte se li­

kes’’, une course ft condition, ou-, vrer une lutta aussi sacrée et la
verte ft la division de trois ans. dis­
tance d’un mille et un seizième, se

moindre prouesse de leur part sou 
leratt un enthousiasme délirant

Mlle J. LebJond 70 95 58 223
'* J. I.étourneau 33 54 58 145

Mme Perreault. 61 97 74 232
" Mann . 59 80 7 îi 214

Mlle A. Pcrremill 70 79 93 2(2
293 405 358 1056

Bureau
Mlle. Y. Bourdon 71 74 46 191
” A. Forest . . 70 85 56— 211
** I. Hennesss 52 74 75 201
" B. Benoît 45 40 73— 158
” G. Forest 72 97 65— 234

310 370 315- •995

ntiste Notaire m. Amhrrgt 3620 Prt
Bure»« ■ Un*. «SS T*\ Rfe SfJ

rim Arrliambaull.
Dr J.-E. Oialifnnx

CttrirO»» ••n* douleai _ Mllhad'e mortem*» 

Ht, ai'E VINET A Kite BAINT I.M U«'E»

Hi REAU • 1 ft G p.m . 8 à 8 le soif 
792 MONT- It-O-Y-A-L EST

• u cl MU. rt» le Banque Ctn»6lenne 
Nallnncle, «qgle Garnier

rc.sseur T#i. upt.»n «»»
C«nr» nréniri>l»<rM du pr«ff»*»»f

René Savoir, I.C.I.E.
P»rh»ll*r é*.»it» fl »ft*l*f*» «pptlgué*»

Draft. MfSrrlna. ra»rm*fl». Art D»»t»lf»
1 r«r, rl»»«tqna, ramin*r«l»l. I»C««* gtl»»** 

f»« glTERIlROOKE OUEST 

Opératrices ganent 2 parties.

Médecin r<uph»B» eut»»»
Dr Frevoat
*«• M»Um« A» r»r<», Lan*ni•t N»»*Tatb

VatM trlnilf»». rWn». »«**<*, m»t«<itM 
fltnnr» •“ Cllnlgaa vrivg».

M BUTrilMON MONTREAL

Notaire Main 185$

Bélanger & Bélanger
Prêts hypothécaires 

10 rue St-'arquex • • Muhtrûal

€onomie:
Cesser d'annoncer pnnr êconontlser 
f>sl affir comme celui oui acrètersH 
«• montre pour sauver du (etnpt.

1555



MONTREAL, JEUDI LE DEVOIR 21 octobre 1926.

Les cargos ne 
peuvent suffier

LE TRANSPORT DU GRAIN EST ME LUCIEN GKNDRON TERMINE 
1RES CONSIDERABLE Éfl................ ....... ...............

Le meurtre
de Tyhurst

SON PLAIDOYER DE DEFENSE. 
— MM. BRAIS ET HEBERT PAR­
LENT ENSUITE POUR LA COU­
RONNE

TRES CONSIDERABLE PAR 
MONTREAL—ON PAIE DES TA-,
BIPS EXORBITANTS GROS 
TRAFIC DE CHARBON DANS

-------  I Johctte, 21, (D.N.C.) ... Me Lu­
cien Uendron a terminé hier après- 
midi son plaidoyer de défense, 
dans le procès des frères Patrick 
et Edward Maguire accusés du 
meurtre de Robert Tyhurst, le 4 
décembre 1925.

La Couronne prétend, dit-il, que 
Robert Tyhurst a été assassiné à 9 
heures et 55 minutes, le 4 décem­
bre. L’auto des meurtriers devait 
être dans la ruelle avoisinante quel­
ques minutes auparavant. Boudreau, 
chauffeur de Tyhurst déclare qu’il 
a vu l’auto et qu'il a eu l’impression 
de quelque chose de louche. Alors 

. ... i. • . pourquoi n’entrait-il pas simple-Les navires irréguliers qui sont. inenj prévenir son patron, au lieu 
actuellement dans le port prêts a i (jP continuer son chemin. Il décla- 
transporter du «ram en . Europe, rp .ü a reconnu i>auto dcs Ma. 
sont nolises a un gros prix par le '
“pool” du grain. Ainsi, plusieurs va­
peurs ont été nolisés ces jours der­
niers pour transporter du grain à 
Rotterdam à raison de 38 sous les 
cent livres et à Hambourg pour 40 
sous les cent livres. Il y a une telle 
demande de la part des armateurs 
que les capitaines de vaisseaux de 
lignes irrégulières demandent les 
prix les plus élevés et que les arma­
teurs les acceptent afin de pouvoir 
expédier le grain vendu à l’avancé 
ou par contrat. Les propriétaires 
de vaisseaux récoltent une moisson 
dorée parce que les taux de trans­
port du grain ont atteint une hau­
teur telle qu’on n’en avait jamais 
connu depuis la guerre.

A cause d’une certaine conges­
tion dans le port de Montréal plu­
sieurs des vaisseaux des grands lacs 
qui noifc arrivent chargés de grain 
préfèrent continuer leur course jus­
qu’à Québec pour être plus vite dé­
chargés. plutôt que de sc joindre 
aux 45 navires qui sont déjà dans 
le port avec une cargaison de grain 
d’au delà de 3,000,000 de boisseaux 
et attendant d’être déchargés dans 
les entrepôts qui ont en stock, à 
l’heure actuelle, plus de 10.000,000 
boisseaux. Québec a reçu, à cause 
de cette situation, 1,500,000 bois­
seaux de grain la semaine dernière.

LE CHARBON A MONTREAL

guire, puis quand on lui montre 
Panto, il déclare que c'était un au­
to semblable. Or il a été prouvé 
qu'il y a plusieurs autos McLaugh­
lin dans la région. En quoi Bou­
dreau, en pleine nuit, peut-il dis­
tinguer un McLaughlin d’un autre 
McLaughlin? Et pourquoi n’a-t-il 
pas déclaré à l’enquête ce qu’il a 
déclaré au procès?

On parle ensuite des empreintes 
laissées par les pneus. Trudel dé­
clare que c'étaient celles de pneus 
Dunlop, un autre témoin que c’é­
taient les empreintes de pneus 
Goodyear. Qui a raison?

Le Dr Charpentier déclare qu’il 
a vu de Saint-Zénon, les empreintes 
du passage d’un auto, jusqu’à l’au- 

i to dos Maguire, le long de la route
Les mines de charbon du Cap- Mais il a été prouvé par une demi- 

Breton ont été avantageusement af- douzaine de témoins parfaitement 
feetèes par la grève des mineurs an- désintéressés de Saint-Gabriel de 
glais. Il est entré beaucoup moins ' Brandon, que le soir du meurtre
de charbon anglais dans notre port 
mais par contre les mines du Cap 
Breton ont expédié jusqu’à date à

vers 7 heures, les frères Maguire 
étaient à Saint-Gabriel, et qu’ils ont 
manifesté l’intention de se rendre

Montréal 1.201,817 tonnes de char- à Saint-Zénon et qu’ils ont invité 
bon bitumineux dans 150 vaisseaux, | des connaissances à faire le voya- 
ee qui constitue un record. ge. 11 en résulte donc qu’il aurait

On a apporté en moyenne à | dû avoir dans le chemin, une dou- 
Montréal une cargaison de ce char-jjjip trace, celle d’aller à Saint-Mi- 
bon tous les jours, chaque navire I ,.hel et celle de retour, or Char- 
portant environ 8,012 .tonnes net-j rentier ne décèle qu’une seule tra­
ies. Si l’expédition continue régu-!co
lièrement, Montréal devrait rece­
voir encore 320.480 tonnes de ce 
charbon avant la fin de la saison 
de navigation.

DEPART DE M. DOHERTY
M. Charles-Joseph Doherty, an­

cien ministre do la Justice, part 
pour l'Angleterre demain à bord du 
Montcalm du Pacifique Canadien, 
pour représenter le Canada au Con­
seil Privé au sujet du débat tou­
chant les frontières du Labrador.
M. Doherty est accompagné de Mme 
Doherty.

A BORD DU MAI RETAMA ! bable que Charpentier, qui laissait 
Le Mauretania, parti de New- son brRS ballant en arrière du siè- 

York pour le continent hier, comp- ^ aura touché la barre pour ap 
tait au nombre de ses passagers sir puver |PS pjods qui est ronde e 
George McLaren Brown, gerant gé- ...
néral pour l'Europe de la Cio du 
Pacifique Canadien et le R. P. E.
Mattern, s.J., de Rome.

LE MOUVEMENT DES NAVIRES

Le Dr Charpentier assure qu’il a 
senti dans la voiture des Maguire, 
où il était monté, un objet qui res­
semblait'à un canon de fusil. 11 y 
a là quelque chose d'invraisembla­
ble. Si les Maguire avaient été les 
assassins, croit-on qu’ils eussent 
laissé Charpentier monter dans 
leur machine? Charpentier échap­
pe son révolver et cherche son ar­
me et la retrouve, comment sc fait- 
il alors qu’il n’ait pas aperçu ai 
cours de ses recherches la carabi­
ne qui n’est pourtant pas . un jou­
jou facile à dissimuler? Il est pro­

donne l'idée d’un canon de carabi­
ne. Et puis tous quatre prennent 
de la bière, vont causer chez Beau- 
dry.

La défense, par ailleurs, prouve 
L'Athenia, Anchor-Donaldson, de par RoMtnllte, qui n’a pas été con- 

Glasgow, arrivera à Québec diman-j tredit, qu’a 9 heures *et demie, les 
' he. Maguire sont allés le voir pour lui

L'Autonia, Cunard, de Southamp- vendre de la boisson, soi! 10 ininu- 
Ion, arivera à Québec dimanche. tes avant le crime et à il milles du 

].'Empress of France. Pacifique |jeu du crime. Elle prouve que les 
Canadien, de Hambourg, arrivera à traces de leur auto n’ont été relc- 
Québer, à 2 h., demain après-midi. vées que de St-!

\.'Estonia, Baltic-Am., de Danzig, 
arrivera à Halifax dimanche.

Le Montclare, Pacifique Cana­
dien, de Liverpool, arrivera à Qué­
bec à 3 h., demain après-midi.

Le Regina, White-Star, de Liver­
pool, arrivera à Québec dimanche.

______Zénon. qu'au moment
où les fils téléphoniques ont été 
coupés, les prévenus étaient bel et 
bien à Saint-Gabriel de Brandon, 
qu’au moment où des autos mysté­
rieux roulaient sur le chemin à St- 
Michel des Saints, les prévenus 
étaient à Saint-Gabriel de Brandon,

Le Stockholm, S.A.. de Gothen- qUe jj, fameuse carabine d’Edward 
bourg arrivera à Halifax dimanche. Maguire, est restée comme question 

Le 1 eendam. Holl. Amer., de Rot- : dt, fait dans ia ^ncière chez Mme 
terdam. est arrive a Halifax aujour- > Elliott, fa|t qui n’a pas été contre- 
d nul. djt
i *‘\tPrrJi?ent M?11®1* Donc d’un côté preuve vague,

de Marseille, est arrive a NewNork|des gens qUj ont pensé que ça res-
aujourd nui. , semblait à l'auto des Maguire, qui

Le Seydhl,, North-Gerinan-Llo>d, | savent pas, qui n’ont pas bien 
de Brême, arrivera a New-Wk de- vu raulo dcs' Mlt>llliro. e, qui n’ont
n,a,1"- 'U ces derniers du tout; un té-Li Loiomhut, North German mojn qUj prend une barre d’appui
wV\lVB/rU‘’ armera * N,'W-' pou" une carabine, qui cherche son
IP c i a > révolver dans ladite machine et neBrême amveVa à Cw’WSkLven voit PM ladit1, carabine; de Tau- 

Breme. armera a Ness-Wk son- u>p r^. unp prpuv<. clairPi précise.
\:ÀquUania, Cunard. de South- l,1pl* ,lét“iU' ,e r^il 

h m p ton, arrivera à New-York ven- a,,fs et venues,.de lattitmie des (|rpdj provenus. 5a-i-on laisser cote
l.'Arabic. White-Star, de Ham- ; cette preuve non contredite, pour 

bourg, arrivera à New-York samedi. Prc'dre des suppositions appuyée!
LMdriatie, White-Star, de Liver- !>ar am?n ,n,i,cp serieux. La Cou- 

pool. arrivera à New-York diman- J'onnÇ n a prouve aucun motif pomle crime, et n a amené aucun fait
Le De Grasse, Cio (iénérale Trans- Pn»r dj)xn1nc'; du P°ids à »» théorie, 

atlantique, du Havre, arrivera à ^e Hébert, procureur de la (.ou- 
New-York dimanche. ronne parle ensuite et Mc Rrais lut

l.'Ohià, Royal Mail, de Southamp- succède, 
ion, arrivera à New-York diman- M. Brais déclare que pour bien 
che. 1 comprendre les témoignages ren-

Lr L'on/r Rosso, l.lovd-Sabaudo.1 dus et la nature des faits, il faut 
de Gènes, «arivera à New-York sa- songer que les témoins à Saint-Mi

chel des Saints étaient frappés de 
terreur, et la preuve la plus claire 
c’est qu’il a fallu arracher aux té­
moins de la Couronne, les répon- 

Corner- ses, bribe à bribe, au milieu d’hé-
_____  Mtations. etc. On conçoit que si Ty-

% hurst a été tué pour une simple 
Pour l'Hôpital V rançai* question de piastres, les témoins

croyaient raisonnablement que 
M. l>on Trépanier, édievin et >rur vie ne pèserait pas gros dans

medi.
LES DEPARTS DU 20 

Le Minnrdosa. Pacifique Cana 
dien. pour Anvers; Le Sorthland. 
Clarke Steamship, pour 
brook.

la balance, s’ils dénonçaient les 
meurtriers. C’est particulièrement 
le cas pour Boudreau. Il reconnaît 
l’auto des Maguire. Il sait que son 
patron a été tué pour question de 
piastres, et il sait aussi que s’il dé­
clare publiquement qu’il connaît 
les meurtriers, on lui fera sauter la

président de la Soriéte St-Jean-Bap- 
liste de Montréal, a accepté hier la 
présidence generale de la campa­
gne de l'Hôpital Français pour pré­
lever $250,000 afin de meubler et 
d’outiller la nouvelle aile.

L'Hôpital Français, sous le voca­
ble de Sainte-Jeanne- D’Arc, quoi­
que jeune encore, a pendant ces i cervelle aussi facilement qu’à Tv 
derniers mois fait des progrès re- hurst.
marquables et son oeuvre soulève! Voici les fails: Tyhurst a été tué 
un intérêt favorable jusmi’à mériter par Un individu qui l’a tiré d’une 
Capui cl la recommandation de S. automobile type McLaughlin, à 
G. Mgr Cmdhirr et de sir Lomer double pure-chor. à radiateur nickc- 
('ou,n-. Let auto file immédiatement et

I* Hôpital Français cit un hôpital igj^f rif* cinprrintf*s df pnfua bai- 
générai et ne se bornera pas à des |otl |)un|op. Boudreau voit l’auto 
rns d obstétrique seulement. Pt reconnaît la machine des Magui-

, . re. Charpentier e» Dessurrault se
I UC pur till auto en j mettent à la poursuite de* meut-

flf-orond-tni fin Iramwav !,r,m H r‘n *u,.v#nt I** MüIm tra- ncssccnuani OC iramway tnparpn|e, finissent par reinin-
c J.AJ. ■ I,.-. ..a -lin, d^,' '’*lrick et Edward Maguire( hr.HftnhrJ nl'nmh « "été fèa^e ',on< la ,naphin* McLaughlin a dé-

ChrtMnph'jJ.olomh. a été frappe ,rap^ fjan, jf (>pP msPhine
par un automobile vers / heures correspond aux données précéden-
hier matin au moment ou il des- Dessurrault affirme que les
rendait d tint tramway en marcha. ( Maguire paraissaient nerveux et
La victime, qui a eu 1 épine dorsale un moment donné l’un dit à
fracturée, a etc transportée n rhô- l’autre de se taire, parce qu’il par-
pilal Notre-Dame rt est morte quel- lait trop.
ques heures après l’accident. Me Brais défend le detective Ar-

I

Les idées de
M. Guthrie

LE PREJUGE Dlf QUEBEC. CON­
TRE LE PARTI CONSERVA­
TEUR LE REMANIEMENT
DES COMTES AU PROFIT DES
LIBERAUX LE CANADA ET
L’EMPIRE PAS DK OH AN DE­
MENT SOUHAITE A NOTRE
STALLS COLONIAL
“Je suis l’un des résultats de la 

défaite du parti conservateur’’. 
C’est ainsi que M. Guthrie a expli­
qué — avec une rare franchise 
comme on le voit — son avène­
ment à la direction temporaire du 
parti qui, hier, était encore celui de 
M. Meighen.

M. Guthrie a reconnu la défaite 
du parti conservateur et parait 
vouloir organiser le parti qu’il est 
appelé à diriger comme s’il devait 
être plusieurs années dans l’oppo­
sition. Mais il sera combatif et il 
reviendra, s’il ne l’a pas toujours 
été personnellement, à l’ancien che­
val de bataille conservateur: l’im­
périalisme, le culte de la mère- 
patrie. Et il attend M. Mackenzie 
King sur ce terrain.

Aivrès avoir expliqué qu’on ne 
l’a choisi comme chef du parti 
conservateur que pour la durée de 
la prochaine session el après avoir 
affirmé que le parti conservateur 
ne peut se permettre de perdre M. 
Meighen qu’il classe au rang des 
Cartier cl des MacDonald, M. Guth­
rie a expliqué à sa façon la défaite 
conservatrice. Dans la province de 
Québec cette défaite est la résul­
tante du préjugé des électeurs con­
tre le parti conservateur. Ce pré­
jugé, dit M. Guthrie, est aussi fort, 
aiiesi accentué qu’il y a dix ans, 
alors que nous étions en pleine 
guerre et que les passions étaient 
soulevées.

Puis immédiatement après avoir 
fait cette constation qui n’est guè­
re un compliment puisqu’il suppose 
chez les nôtres l’ignorance et le 
parti pris, M. Guthrie change son 
fusil d’épaule et porte son attaque 
sur le parti libéral au point de dé­
truire lui-même sa première as­
sertion. Il dît qu’il est l’homme le 
plus surpris au monde que les con­
servateurs aient pu prendre qua­
tre sièges dans la province de Qué­
bec. Et voici comment il explique 
pourquoi :

“Vous savez, dit-il. qu’après cha­
que recensement décennal, on pro­
cède au remaniement des divisions 
électorales. Après le recensement 
de 1921, les libéraux étaient au 
pouvoir. Ce sont donc esix qui se 
chargèrent de ce remaniement. Et 
ils n’ont pas manqué de le faire à 
leur avantage. Nous en avons eu 
une preuve dans Québec où ils ont 
fait ce remaniement de manière à 
s’assurer le plus grand nombre de 
comtés possible. Je suis même sur­
pris que les conservateurs anglais 
de Montréal — tout le long de son 
discoure M. Gulhrie a paru ignorer 
les bons amis .canadiens-français 
de M. Meighen malgré la présence 
de quelques-uns à ses côtés - aient 
pu faire une si belle bataille et 
prendre quatre comtés”.

"Quel a été le véritable résultat 
du vote dans cette province? Les 
liberaux parlent d’une victoire com­
plète. de l’écrasement des conser­
vateurs. Mais, en fait, toute cette 
fausse situation est la résultante du 
remaniement des comté-s”. Et pour 
le prouver M. Guthrie dit que les 
conservateurs ont pria les deux 
cinquièmes des votes dans Québec, 
ce qui leur donnerait droit à 40 
députés. Ils en ont eu quatre. M. 
Guthrie dit que c’est urr outrage au 
bon sens.

L’argument n’a rien de bien neuf 
puisque après chacune des élec­
tions. depuis des années, le .parti 
défait l’emploie mais se garde tou­
jours bien d’instaurer chez nous 
la représentation proportionnelle, 
lorsqu’il revient au pouvoir, puis 
c’est souvent grâce à cette anoma­
lie qu’il a pu prendre une majori­
té décisive. Et il ne change rien 
dans l’espoir que la situation se 
continuera à roij avantage par In 
suite.

Mais comment M. Guthrie peut-il 
accuser la province de Québec 
d’être préjugée à son endroit, 
d’être presque fanatique, lorsqu’il 
assure lui-même qu’elle lui a donné 
les deux cinquièmes de ses votes?

Quelle sera l’attitude du parti 
conservateur pendant la prochaine 
session? “Je ne suis pas en faveur 
de l’opposition pour le seul plai­
sir de faire de l’opposition. Mon 
but n’est pas de faire de l’obstruc­
tion inutile et d’empêcher le gou­
vernement d'accomplir sa tâche. Si 
le gouvernement présente des me­
sures qui sont en harmonie avec les 
principes conservateura, nous lui 
laisserons Ir champ libre, Mais 
nous nous opposerons à toutes ses 
mesures qui ne seront pas d’accord 
avec ces principes”.

M. Gulhrie, naturellement, a par­
lé tarif, prospérité, dépression, 
chômage, faillite. Encore ici il ne 
s'occupe guère d’être logique où il 
vent se montrer habile.

I! commence par assurer que 
toute l'industrie manufacturière du 
pays souffre. "Vous en souffrez 
dans Québec, dit-il; Ontario en 
souffre encore plus que vous. Dans 
la province voisine, il n’est pas une 
ville où la dépression ne sc fasse 
pas sentir”.

Quelle est la cause de cette triste 
situation? Le gouvernement King, 
répond sans hesiter M. Guthrie. 
Toute la politique de ce gouverne­
ment depuis cinq an* n été de ré­
duire ici et là, mais toujours rédui­
re. le tarif. On bien on négociait des 
traités de commerce donnant tontes 
sortes d'avantages à la France, à 
l’Italie (parait-il), à l'Australie, à ta 
Nouvelle-Zélande (autre traité que 
nous ne connaissons pasl, sans rien 
recevoir en retour. Aussi M. Guthrie 
craint-il beaucoup pour l’avenir de 
notre pays si M. King et son gouver­
nement continuent d’intervenir 
dans la question tarifaire parce 
qu’il est bien certain (M. Guthrie) 
que ce sera toujours pour satisfaire 
aux demandes toujours plus gran­

des des progressistes de l’Ouest.
Mais immédiatement après avoir 

exprimé cette crainte, soit qu’il ne 
s'en souvienne plus ou qu’il veuille 
dès maintenant lancer l’argument 
qu’on emploiera les libéraux, dans 
quatre ou cinq ans. prouvent que le 
pays sc porte mieux que jamais, le 
chef conservateur assure que notre 
pays deviendra prospère malgré la 
politique libérale et ses interven­
tions dangereuses dans le domaine 
économique.

Après avoir parlé de la prospé­
rité des Etats-Unis, résultante d’une 
politique de protection vieille de 
cent ans; apres avoir admis que le 
commerce interimpérial a de la va- 
Lvur, mais que le commerce inté­
rieur est supérieur en importance 
et que nous devons le protéger con­
tre la concurrence américaine, M. 
Guthrie en est venu à la question 
impériale. Et 11 nous a lamé voir ce 
que sera la politique du parti con­
servateur s’il est appelé «à le diriger 
pendant une période assez longue.

M. Guthrie a d’abord rappelé 
qu’en ce moment, tous les premiers 
ministres des dominions, y compris 
M. King, sont à Londres où ils tien­
nent une conférence impériale. M. 
Guthrie reconnaît que ce sera pro­
bablement la plus importante con­
férence de ce genre qui ait encore 
été tenue. On y discutera nombre 
des questions les plus importantes 
pour l’avenir même de l’Empire.

Comme pour la situation actuelle 
du parti conservateur. M. Gulhrie 
est pessimiste et il voit l’Empire 
menacé. Le coupable, c’est M. Ilert- 
zog, le premier ministre d’Afrique- 
Sud, dont les demandes sont une 
menace pour l’intégrité du Com­
monwealth britannique. Le chef 
conservateur décrit le premier mi­
nistre d’Afrique-Sud comme ayant 
pour son pays des ambitions exagé­
rées. 11 n’est pas satisfait de l’auto­
nomie dont son pays jouit actuelle­
ment et il veut l’indépendance to­
tale, complète. 11 ne veut pas sépa­
rer son pays de l’Empire, mais il 
veut se réserver la faculté de ne pas 
engager son pays pour le cas où 
l’Empire, ou seulement la Grande- 
Bretagne, serait en danger.

Parlant alors apparemment pour 
les agences de nouvelles qui répan­
dront sa déclaration en Grande- 
Bretagne. M. Guthrie dit que le Ca­
nada ne peut être partie à une poli­
tique telle que la préconise M. Hcrt- 
zog. Il assure qu’il n’y a pas de
groupes importants, au Canada, c.\- 
cepté certains étrangers de l’Ouest, 
qui ignorent la situation réelle, qui 
veuillent ou même qui désirent un 
changement quelconque à notre sta­
tus. Il répète, en d’autres mots, la 
déclaration que faisait avant-hier à 
la conférence impériale M. Monroe, 
le premier ministre de Terre-Neuve. 
Nous ne dépensons presque rien 
pour notre défense, nous jouissons 
à la fois d’une autonomie aussi com- 
plète que celle de n’importe quelle 
autre nation au monde et nous bé­
néficions en même temps1 do la pro­
tection de la Grande-Bretagne, de 
sa marine et de sa force morale. 
Nous ne pouvons exiger plus. Il ar­
rive même que, dans l’opinion de 
M. Guthrie, nous dépassons la me­
sure dans notre mouvement vers 
l’autonomie. Aussi, en termes très 
clairs et sans laisser aucune équi­
voque, M. Gulhrie prend-ü sur lui, 
parlant au nom de son parti, d’aver­
tir M. King qu’il ne doit pas s’enga­
ger dans une politique similaire à 
celle de M. Hortzog ou supporter 
de- quelque manière que ce soit cette 
politique de l’Afrique-Sud. Car M. 
King ne doit pas oublier qp’il devra 
rendre compte, à son retogk. de l’at­
titude qu'il aura prise pendant la 
conférence. Et 51. Guthrie l’avertit 
qu’on lui demandera des comptes 
sévères si cette attitude ne plaît pas 
à ses amis.

M. Guthrie a terminé en disant lu 
nécessité pour le parti conservateur 
de tenir le plus tôt possible une 
grande convention nationale qui dé­
signera le chef permanent du parti 
et définira sa politique à venir.

Clarence HOGUE

Réunions
C'est ce soir qu'a Heu le banquet 

offert au Dr Hernias Deslauriers, 
député de la division Ste-Marie. à 
In Chambre des Communes. Com­
me nous l’avons déjà annoncé, ce 
banquet nura lieu dans la salie pa­
roissiale du «Sacré-Coeur, angle des 
rues Plessis et Ontario.

* * *
Demain soir à la salle Windsor, 

concert par K quatuor Flonzaley,
)b )|C

Dimanche soir, le 14 novembre, à 
la salle Bonsccours, 525 rue Bonse- 
cours, banquet au Dr Denis, député 
de St-Denis. Pour renseignements 
s’adresser à Béinir 0956-F ou Calu­
met 6532-W.

* * *
Ce soir à l’hôtel Place Viger la 

Société Canadienne d'opérette fête­
ra sa cinquantième représentation 
par un diner suivi d’une sauterie.

sjc >|«
L’Association des anciens élèves 

de l'école Ste-Briflide tiendra, cette 
année, le 24 octobre courant, dans 
les salles de l'école, un grand con* 
ventum auquel sont invités tous les 
anciens.

* * *
M. R.-S. White, député de Mont- 

Royal. si m l’hôte d’honneur du 
Young Men's Canadian Club au dî­
ner de ce club qui aura |ieu le lun­
di. 25 octobre prochain, à fl h. 1.5, à 
l’hôtel Queen's.

M. White parlera de la “protec­
tion de l'art’’.

* * *

L’AUTOBUS DES
PRISONNIERS

ON A INAUGURE HIER LE NOU­
VEAU VEHICULE QUI SERVIRA
AU TRANSPORT DES ACCUSES)
ET DES CONDAMNES DK MONT­
REAL A BORDEAUX
Un groupe de journalistes repré­

sentant les différents journaux de 
Montréal ont été hier midi les in­
vités de MM. Orner Lapierre, shérif 
de Montréal, et Napoléon Séguin, 
gouverneur de la prison de Bor­
deaux, à l’occasion de l’inaugura­
tion du nouvel autobus qui désor­
mais servira au transport des pri­
sonniers de la prison au palais de 
justice à la place du tramway uti­
lisé à cette fin jusqu’ici.

MM. Orner Lapierre, shérif; Na­
poléon Séguin, gouverneur de la 
prison; E.-A.-B. Ladouceur, gref­
fier de In Couronne; L.-P. Caisse, 
greffier de la Cour des Sessions de 
la Paix; le grand connétable Cinq- 
Mars et M.Tabbé'Léon Verschelden, 
aumônier de la prison de Bordeaux, 
ainsi que MM. Ovide Parent et L. 
Davis, respectivement ingénieur en 
chef et comptable à la prison com­
mune, ont bien voulu accompagner 
les journalistes et faire un petit vo­
yage à la prison dans le nouveau 
véhicule.

L'autobus a pris ses prisonniers 
volontaires au palais de justice vers 
2h. 30. hier après-midi. Il va sans 
dire qu’une foui* de curieux était 
massée aux abords du palais, car 
l’apparition de cette nouvelle voi­
lure complètement close et portant 
les arrnes de la prison, suscitait une 
curiosité bien facile à comprendre 
d’ailleurs. Nous fîmes donc le tra­
jet jusqu’à Bordeaux où M. le gou- 

[ verneur a su on ne peut mieux re­
cevoir ses prisonniers invités, si 

I l’on peut appeler ainsi les hôtes de 
M. Séguin, hier.

Cette nouvelle voilure dont la 
construction a été effectuée à la 
prison même sous la direction de 
M. L.-A. Parent, mécanicien de l’ins­
titution, est en aluminium à l’exté­
rieur tandis que l’intérieur est re­
couvert de cinq épaisseurs de pla­
cage en bois. Sa longueur totale est 
de 27 pieds et elle peut contenir ai­
sément une trentaine de prison­
niers.

Cette amélioration dans le trans­
port des prisonniers qui est celle 
de_M. Lapierre, le shérif actuel, 
coûtera, parait-il, beaucoup moins 
que le service du tramway actuelle­
ment utilisé.

Les jeunes médecins 
de Québec

Québec, 21 (D.N.C.) — Le Dr .?.- 
H. Laliberté, de Québec, a été élu 
president de l’Association des jeu­
nes médecins de cette ville. Il rem­
place le Dr J.-A. Tousignant. Les 
autres officiers élus sont: vice-pré- 
sident. Dr G. Audet; secrétaire, Dr 
G. Grégoire; assistant-secrétaire. Dr 
Donat Chrétien; trésorier. Dr J.-E. 
Bissonnette.

O U N A R D
ANC H O R

ançhor-dqnaldson

DEPARTS
poor GlMfow, LMMflB.l. Belfast et A*an« 

Plymouth, Cherboorc et Londrts.
DE MONTREAL

22 oct., Aurania a Liverpool
HS • Atca"iB>>Dp,lZ" Cher., Ixmdres 
29 oct.» Athcnin, à Belfast, Glasgow 
29 urt., Aasonia, * Ply.. r.htr., Londre» 

jo nov., Alaunla à Ply., Char, Londrvs 
: 12 nov., Lrtlila, à Belfast, Glasgow 

12 nov., Antonia, à Ply., Cher., Londres 
19 «iov. .Vsonnln, à Ply., Cher., Londres 

îiov., Athenia, à Belf.t Liv., Glasgow.

DEPARTS DE NOEL
I*E HALIFAX

J’1*' <;hcr" Londres t.Mitia, 12 d*c.. à Belf., Lly. et Glasg. 
, de SAINT-JEAN, N.-B.
Letltla, 11 déc., à Uv. et Glasg.

DE NfiYV-YUiUk
27 oet., Aqultanla, A Cher., South.
S nov , IWcnRaria. a Cher., South. 
lO nov.. Mauretania, A Ply., Cher.. South. 
Autres départs régulier» pour Preniouth, 
Le llnvre. Londres. I.I«erp,>oi. Clusgov et 
llnniliou.-g et «le Boston A Liverpool

Croisières d’hiver de New- 
York aux Antilles

Franconia, 22 déc. Quinze jour», 
rairdonin. 32 jnn. Trente et un Jour». 
Caledonia, 2fl fév. Trente et un jours.

Méditerranée
Mauretania. 21 fév. Quarante-trois jo,,P^

Uniaiiui et IliuttrtM. litre» d« dvai le, .
•tir drmaiide.

(Service frnnçalt)
Th» ROBERT REFORD Co. Limited 

( Agent» généraux)
Maotreal («é-éphone Ma** MM 

•u a» l'agent local.

Il
O E PARTS

chnmbHtilt qui a été attaqué par In 
défense el demande ensuite l'aimir- 
nement.

Samedi, à 2 h. 30 <le l’après-midi, 
aura lieu au Laboratoire de Botani* 
que de l’Université de Montréal une 
assemblée régulière de la Société 
Canadienne (l'Histoire Naturelle.

M. Jules Bienvenu-Brunei parlera 
du "Plus «rond jardin d’Amérique: 
l'arboretum Arnold de l’Université 
Harvard.'' Lé R. F. Adrien, c.s.c.. 
fera ensuite une causerie sur “Quel­
ques fougères intéressantes du Qué­
bec."

* * *
Vendredi soir, le 22 octobre, le 

professeur J,-B. Lagacé donnera la 
deuxième leçon de son eours d'his­
toire de l'Art à l’Université. Il trai­
tera de la peinture hollandaise. 
L'entrée est libre.

$ $ $
Chicago, 21. — Kugène-V. Debs, 

vieux lender socialists, est mort ici 
hier soir. Il était âgé de 71 nus.

Debs avait été cinq fois mis en 
nomination comme candidat socia­
liste à la présidence des Etat*;! nlt. 
et il avait fait de in prison deux fois 
* cause de ses idées.

DE MONTREAL
A Llv»rp*t|

£ “l" «   Mnntealm
2» oct.. JS nos. Montrlnre
*4 nov............................................. Mctagama

A Chirhnart. S»utD»i«s>ean «t An*»r«
3 noevmbre................................... Sfelfta
17 novembre .......................... Mlnirnt.*».

DE QUEBEC
A Liverpool

» novembre ......................... . Mont royal
A R*lf*it ol «ilotffsw

21 ort., 18 nov....................... , Montnatrn
,, __ à Cherbourg, Southompton
27 octobre ............. Empress of France

DE SAINT-JEAN
A Uverpool

!J1diT«n£rf ............................ Mon'nvypl
ÎH ’!îc' L,a.nv........................  Meta wma
«m’îfL’ laav...................... Montcalm

Jsnv...................  MonlnolrnM «téocmvhre ...   Montelpra
A Chorbourg. Southampton. Anvoro

Jet déc.. 27 Janv............................ Melll,
«VJy""................... Mltsnedos»

♦M» Belfust jVi» Greenock.

CROISIERES DRIVER
AUTO! R DU MONDE

B déeomhr»
MEDITERRANEE

IB février
ANTILLES

M lanvltr. 28 février

génértl
déporte uivnt

8t-J»f«o

Jél. Est 8000

Chez Dupuis

Demandez nosvaleurs

Elles sont sans égales

1200 Pyjamas 
en Flanellette

Pour Hommes
Voici une occasion de vous procu­
rer un bon pyjama «i bon marché, et 
dont vous serez satisfait de la quali­
té. Ils sont en flanellette anglaise 
épaisse et d’un fini souille, clans un 
choix de dessins rayés, en bleu hé­
liotrope ou rose. Tous bien confec­
tionnés et de coupe ample et finis 
avec brandebourgs. Tailles: 34 à 46.
Vendredi, chacun .. .. 1.95

Dupuis FrAres — Au dcz-dc-chauasé*.

Complets pour 
___Hommes

Confection en serge Botany de 
première qualité; bleu marine, 
gris fer et noir. Modèle Stan­
dard ainsi que modèle pour 
hommes corpulents. Tailles: 36

25.00

Pantalons de 
T ravail

en tweed solide gris et brun ou 
en tissu de coton; bonne confec­
tion et coupe ample.
Tailles: 32 à 44 ....
Ihipui» Frère# Au rcr-de-oliaussée

1.89

EPICERIE-TEL EST 8000
LIVRAISON GRATUITE

SPECIAL
ALLUMETTES 1 jn-
ricr 1400) — 1; bot-
te..................... .07
Pas de commandes 
contre rembourse-
ment (C..O.D.) 
ce spécial.

pour

RIZ Burmah, la Ib. .07
B livre*...................  26
ORGE mondé, s !bs .22 
FKVES bGnohct* ou 
pois Jaunes -- 4 Ihs .22 
POUDRE A pâle Magic.
Boite 1 Ih..................34
Botte 5 livre» .. 1.67 
ANANAS Singapore —
boite............................ 16
FARINK R e g « I ou 
Ogilvie; aac 24 Ib» 1.26
»nc »8 Ibs.............4 98
SIROP dVrablf pur; 
bidon 5 1U* •• .. 1.05 
I.AIT Carnation, gran­
deur famille.............12
Grandeur d’hôtel .. .28 
Fèves au tard, marque 
Clark; grosse botte .10 
Pearrl «Vhlle
bouteille ................ 20
Sauce aux tomates,

BACON
à déjeuner; H) . -43
OEUFS frai» (premier)— douz................. .49
LENTtLIJÎS verte»; la
livre..............................*6
FLOCONS de sou Kel­
logg: 2 paq» pour .26 
FLOCONS de mats Kel­
logg; paq......................10

SAVON
Barsalou, Gold. Com­
fort. I'. G. NaiïUia ou 
Pearl White
20 morceaux............ 9"
SAVON ou poudre Bon
Ami; 2 pour............29
CHLORURE de chaux :
2 boites....................... 26

8UCRF,
Le meilleur autre gra­
nulé, en sacs de coton;
10 Ibs.....................
Un sacs de jute 100
livres..................   6-36
BLEU à laver Keen .06 
GELEE de table Dt - 
PRES ou McLaren; -
3 pa quêta.................. 22
MIEL PUR blanc; boi­
te B Ibs .................... 79

SAVON
l-'èl» Naptha; 4 mor­
ceaux ...........................28

RKURRE
T,e meilleur beurre de 
crémerie des Cantons

: de UBst ; Ib............. 38
I Par lot de B Ibs 1.86 
j FARINE A gâteaux

Diana ; paq..................29
THF.

THF. noir ou vert Dl-
PREX: lh.....................72

i THF. CHAMPLAIN noir 
ou vert; Ib..............59

CAFF
DIPRF.X; lh............... 0»
Café Diamond D. ; Ja
livre............. ... •• -g*
Café Santoj; Ib .. .83

SPECIAL
POIX belges Lino-
yens) : boite . .10
12 boite* .. ■ 1.16
Phh commandes
contre rembourse-
incur (C.O.D.) pour
ce spécial.

Dupuis Frère» — Au 
sous-sol.

Paletots
»

Pour garçonnets de 3 «à 10 ans.
En chinchilla tout laine, beige 
deux nuances. Modèle l ister 
avec col tempête, poches appli­
quées. demi-dou- 4 
blute en flanelle

Dupuia Frères — Au premier.

Chemises CÜÜZ23)
Pour Garçons

Cehmises de qualité excellente en 
broadcloth royat. Soigneusement con­
fect loin lé-c» comme le sont ordinaire­
ment les chemises DUPRKX bien con­
nues. Nuance» unies ou à rayures de 
fantaisie, sur fond de couleurs pâles 
ou foncée». Faux col souple à part. 
Encolure ; 12 a It'i. Cha- 4 4C
tune............................................. à •■tw
Dupuis Frère» — Au rez-de-chaussée

Achetez votre 
Fournaise chez 

Dupuis Frères
Vous trouverez tel 30 modèles dif­
ferent», de» ba» prix exception­
nels et des terme» facile».

Fournaises Québec no .3
Avec dessus rond et de construc­
tion solide.
Son» grtl, comptant .. .. 9.95 
Avec gril plat — camp- 11.95
Avec gril h rouleaux 4p AC

- comptant................... I t.vw
A terme» ni désiré — 20'ô comp­
tant — solde en versement» facile».
POELES A BOIS UT U.MARBON — 
4 ronds de 0 pouces, dessu» poil, 
grand fourneau de Ht pouce», 
grand rôftiaud émaillé blanc avec 
porte du réchaud fini nickel. —
Très spécial, comptant 47.50
A terme». I.il e.mptant — «olde 
en 1 vertement» mensuels de (.SA 
chacun.
SEAUX A CHARBON vemtaaén 
nolt. avec 1 pctttf pelle â CA 
charbon — chacun .. . »ww 

Dupuis Frères Au sous-oul.

Chaudes 
Couvertures 

de Laine
(>s couverture» «ont en pure lain# 
blanche de la medWcure fabrica­
tion caruniienne; filets blou» ou 
rose». Toutes finie» séparément.
Pesanteur environ 5 Ihs. — Dl- 
nienaion»; 58 x 70 pcea. 7 *7K 
La poire..........................
Pesanteur environ 8 Ihs. — Di­
mension»; 80 x 80 pce». CA 
l«a pnirr...............................■ «wU
Pesanteur environ 8 Ibs. — Di­
mensions; 81 x 84 pces. 4 A AC 
i«a pair»'.......................... I U.3!/
Pesanteur environ S Ibs. — Di­
mensions: 72 x 1)0 pce». 4 A CR
La paire.......................... • fc.Ov
Qualité très épaisse et fini souple 
et mcHMsrux; centre de fnntalst» 
et filet» bleus ou rose». 4 4 A 
Chacune .. ..  I.lw

EDREDONS
bien remplis et recouvert» en ba- 
liste de fantaisie. Dimensions pour
lits doubles. ~ Chacun 2.98

Dupuis Frères — Au premier

2000 Ampoules 
Electriques

de très bonne msrque
110 volts — 15 watts, 
25 watts. 40 watts. 00 
watts

6 " 1.00
Xous ne fat«m. p»» ta 
livraison de ces am­
poules
• Dupuis Frères Au 

dssixlènir

Coutellerie “TUDOR PLATE”
A TERMES FACILES 

durant dau* Jaurs seulement
Comme non» somme» A l'approche des fêtes, cette 
offre est encore plu» Attrayante.
Service» de 10 morceaux.............. ....................... 18.00
Nervlces de 4 1 moreenux........................ . .. ,. 28.70
Services (|c èâ moreenux.....................................  34 00

(OMPTANT. balance payable en paiements mon. 
auets égaux.
Nom noeordoii» aussi l*s mêmes avantages pour toux 
nos autres services Jus<pi*A deux cents morreaux. 

Dupuis Frères Au rez-de-chaussée.

LE M AGASIN DU PEUPLE
J.-N. Bapnls. Pras. Albert Dapata. trtg.-Pré» A-J. Dngat. nir.fUar-Ott lai 

Rata aalnte Catherine. Dtmantigny. Saint André el Salnt-çhrl»t»*h«.


